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Lavioei E.-U. abattu en Russie suscite de vives inquiétudes 
IjVE. Green: “Un tel incident pourrait un 
jour déclencher une guerre nucléaire”

Échos de la campagne
L'organisa!ion de l'Union nationale, dans le comté de 

Verchercs, a fait distribuer, à la sortie des messes aux 
portes des églises du comté, une lettre circulaire invitant 
les électeurs à se rendre à Joliette pour assister à l'ouver­
ture de la campagne électorale du premier ministre Bar­
rette. Le texte de la lettre circulaire ajoutait ce qui suit : 
"Le cortège se formera à 12 h. 30 sous la présidence de 
notre député, M. Clodomir Ladouceur, et les maires de nos 
municipalités qui ont bénéficié des octrois et des faveurs 
de l'Union nationale".

a- x- >t
I,'Union nationale s'apprête à faire distribuer, de 

Québec, 100.000 exemplaires u une biographie du plus 
grand des 'Irois grands", feu Maurice Duplessis. I,os 
100.000 exemplaires seraient déjà imprimés et n'atten­
draient plus que le signal des stratèges du parti. De snn 
côté le parti libéral a fait préparer un manifeste de M 
lean Lesage II sera probablement envoyé a toutes les 
familles de la province.

xxx-
Dans l« comté de Dsux-Msntagnes — où madame Paul 

Sauvé a décliné une offre de candidature — tout ne tourne 
pis rond. Elle aurait été, dit-on, la seule personn- capable 
de faire l'unanimité. Il y a actuellement une querelle entre 
la ' vieille garde" unioniste et les jeunes. Ces derniers en 
ont assez du règne des "anciens".

xxx-
Une rumeur circule à Trois-Rivières à l'effet qu'un 

candidat “ Union nationale indépendant " briguerait les 
suffrages dans le comte afin rie faire échec au candidat 
de rUnion nationale. Me Yves (lahias. dont le choix semble 
inacceptable aux aspirants a la successeur de feu M. 
Duplessis. On sait oue le candidat de l'UN fut choisi par 
un comité d'honneur composé de 3 représentants de Monl- 
réai et de 3 représentants de Montréal. Cinq membres de 
l’Union nationale cherchaient à se faire choisir comme 
candidat officiel du parti. Certains d'entre eux ne seraient 
pu.s satisfaits de l'imposition du choix de Me Gabias et l'on 
s’attend à ce que l'un des aspirants évincés se présente 
comme indépendant.

xxx
A Chicoutimi, les libéraux de la région ont choisi le 

maire de Chicoutimi, M. Rosaire Gauthier, comme candidat 
du parti libéral aux prochaines élections provinciales, le 
22 juin. Il fera la lutte au ministre de la voirie, M. Antonio 
Talbot. M. René Lévesque, commentateur bien connu des 
radiophiles et des téléspectateurs et candidat libéral dans 
Montréal ■ Laurier, présidait la convention qui a choisi M. 
Gauthier.

xxx
Un autre maire va tenler sa chance comme candidat 

libéral aux prochaines élections provinciales. Il s'agit rie 
M. 1 Alfred Thérrien, rie Grand-Mère, qui portera les 
couleurs libérales dans le comte de I.aviolettc. M. Therrien 
oui avait pris place sur l'estrade lors de rassemblée de 
M Lesage a Louiseville, dimanche, a été vivement applaudi 
par la foule.

xxx
L# nuiro de Sept-lles, deck Layden, a été choisi hier 

candidat de (‘Union nationale dans le comté de Duplessis, 
un détachement du vaste comté de Saguenay. M. Layden 
a été choisi contre trois autres adversaires au premier tour 
rie scrutin. Le comté de Duplessis couvre une superficie 
tota'e de 53,000 milles carrés et est le district électoral 
le plus vaste de la province, comprenant les municipalités 
de Schefferville et de Fort Chimo.

xxx
Dans le comté de Champlain. M .T A Mongrain. 

ancien adversaire rie feu M. Maurice Dupiessis et ancien 
maire rie Trois-Rivières, fera la lutte au député de l’Union 
nationale sortant, M. Maurice Bellemare M Mongrain a été 
choisi au cours d'une convention libérale tenue au C'ap-de- 
la-MadeWnr. M. Mongrain qui a effectué une tournée de 
40 comtés de la province a déclaré que le parti libéra! va 
balayer l’Union nationale le 22 juin.

xxx
Le premier ministre Barrette prendra la parole A une 

assemblée politique, mercredi, le 25 mai, a Trois-Rivières, 
en faveur du candidat choisi par l'Union nationale dans 
Trois-Rivières, Me Yves Gabias. Par ailleurs, jeudi, le 12 
mai, M Barrette tiendra une assemblée en la salle du 
Christ-Roi, a Granby. Il parlera en faveur du candidat de 
l'Union nationale, Me Armand Russell, député de Shefford. 
MM. Jean-Jacques Bertrand, minisfre du bien-être social et 
de la jeunesse, Laurent Barré, ministre de l'agriculture et 
Daniel Johnson, ministre des ressources hydrauliques accom­
pagneront M. Barrette.

xxx
Dans ITslet. l'Union nationale a choisi M Raymond 

Coulombc, de St-Pamphile, pour briguer les suffrages en 
remplacement du Dr Fernand Lizolte, député sortant, qui a 
décide d'abandonner la politique. ()n sait que le Dr. Lizottc, 
au lendemain du choix de M Barrette comme premier 
ministre de la province, avait déclaré qu'il n'acceptait pas 
le choix de M. Barrette et que le caucus des deputes rie 
l'Union nationale fut une veritable farce parce qu'ils 
n'eurent pas le droit d'exprimer leur choix. M Coulombe, 
un comptable, a remporté la décision sur scs deux adver­
saires. par une seule voix de majorité Les autres candidats 
ôtaient MM. Caron, de ITslet. et Michaud, de St-Jcan- 
Port-.loli.

xxx
M. Robert Théberge, député sortent de charge du comté 

de Chembly, briquera de nouveau les suffrages pour la 
parti libéral le 22 juin. Dimanche soir il a été le choix 
unanime d’un congrès politique qui a eu lieu à l'Externat 
classique de Longueuil.

Tandis que les chancelleries occidentales 
manfiestaient leurs vives inquiétudes — et le 
Canada ne fait pas exception — par suite des 
“aveux" de Washington au sujet de l'incident 
aerien, le secrétaire d'Etat américain publiait 
hier soir une déclaration reconnaissant l'exis­
tence des “vols d'espionnage" au-dessus du 
territoire soviétique et annonçant que des 
missions semblables se poursuivront tant que 
le monde communiste n’aura pas ouvert ses 
frontières et autorisé l'inspection. A Moscou, 
M. Khrouchtchev a déclaré que la Russie 
attaquera à coups de fusées les bases des pays 
autorisant à l'avenir le décollage d'avions qui 
vont survoler l’Union soviétique. Il a ajouté 
que tout appareil de reconnaissance américain 
surpris dans le ciel soviétique sera abattu. A 
neuf jours de la conférence au sommet, la 
tension mondiale vient d'atteindre un point 
dangereux. Les premiers ministres du Common­
wealth, vivement inquiets, ont examiné cette 
question à huis clos hier. L'inquiétude n'est 
pas moins grande au Foreign Office, à Ottawa, 
à Paris, à Oslo, à Istanbul, à Tokyo et à Karachi.

Washington avoue et dit 
qu'il pourra récidiver!

WASHINGTON. — Le gouvernement américain 
a reconnu hier qu'il avait ordonné des vois d'espionnage 
en Russie sous les directives générales du président 
Eisenhower. Le secrétariat d'Etat a de plus laissé 
entendre que des vols de cette nature pourront se 
répéter tant que les chefs de l'Union soviétique 
n'auront pas ouvert leurs frontières et autorisé 
l'inspection.

Ces vols de reconnaissance, a 
déclaré M. Christian Herter, au 
moyen d'avions civils sans ar­
mes, sont nécessaires pour pro­
téger le monde non communis

Par Clément BROWN

OTTAWA. — Lie par 
le N O R A D aux Etats- 
Unis, le Canada n'a pas 
manque de s'interroger 
avec inquiétude sur les 
conséquences possibles 
d'incidents comme celui 
au cours duquel un avion 
américain, en mission 
d'espionnage, a été abattu 
dans le ciel de l'URSS.

M. Howard Green, ministre 
des affaires extérieures, a dé­
claré. à doux reprises, qu'il 
s'agit-là d'un incident "extrê­
mement sérieux, de nature à 
provoquer un conflit universel.

“Si des incidents de cette na 
ture doivent continuer à se pro­
duire, dit-il, un de ces jours 
l'un d'entre eux pourrait bien 
déclencher une guerre nucléai 
re".

“.l'espère que les deux côtés 
(Russie et Etats-Unis) se ren 
dent eomptent maintenant corn 
bien rie tels incidents peuvent 
être sérieux et combien il s'en 
faut de peu qu'un désastre mon 
dial ne soit provoqué".

L'angoisse du ministre a été 
partagée par M. Paul Martin, 
porte-parole de l'opposition li 
hérale et par M, W.H. Herndge, 
porte-parole du PSD.

' Nous convenons avec le mi 
nistre, dit M. Martin, que cetie 
affaire a causé de l'inquiétude 
et frappé l'imagination de la po 
pulation canadienne au cours des 
derniers jours".

Pour sa part. M. Herridge a 
qualifié l’incident de "tragique" 
dans les circonstances où le 
monde se trouve présentement. 
"Il s'agit là d'un geste irres­
ponsable. d'un geste extrême­
ment malheureux el nous espé­
rons que le gouvernement cana­
dien va prolester énergiquement 
auprès de Washington "

M. Green a déclaré sans am­
bages que le Canada n'etait p.,s 
au courant de cette envolée ni de

N ^

(

Voici quelque' uns des étudiants de Montréal qui ont quitté la métropole, hier, pour 
se rendre à North Bay participer à une manifestation contre les essais nucléaires.

Contre les essais nucléaires

Des étudiants de 5 universités 
vont brûler un Bomarc en effigie

vre le 16 mai à Paris, discus­
sion qui porterait sur ries garan 
ties susceptibles d'enrayer (ou­
ïe menace d attaque-surprise.

M. Herter a ajouté — et sa 
te contre le danger des attaques déclaration avait été visée par mute autre qui aurait pu être 
surprises. le président — que des avions faite précédemment, par des

Dans sa déclaration, le secré- américains sc sont livrés "a une avions américains, dans un but 
taire d'Etat n'a pas écarté l’hy vaste surveillance aerienne" des de "reconnaissance" au-dessus du 
pothèse d'une discussion sur territoires rommunistes, sous territoire soviétique. Le gouver- 
cette question au cours de la des directives de la Maison nement américain, dit le ministre

NORTH BAY. — Une centaine d'étudiants des 
Universités de Montréal, de Toronto et d’Ottawa arri­
vent aujourd'hui à North Bay où ils manifesteront 
contre la decision du gouvernement d'initaller des 
rampes de lancement du missile Bomarc. Ils vont mani­
fester devant les entrées de la base du Bomarc et 
dans la scirce, ils doivent tenir une réunion publique 
à laquelle est invitée toute la population.

Dans la soirée, si la permis- | “Le missile Bomarc, dit il, qui 
sion est obtenue des autorités ne fonctionne même pas à l'heu- 
municipaies, ils vont- brûler en re acluclle, est tout simplement

conférence au sommet qui s ou- Blanche.

Avertissement de Malinovsky
MOSCOU. — La Russie soutient qu'elle a le "droit 

de prendre les mesures qu’elle juge opportunes contre 
les pays qui permettent à des avions américains de 
faire ur-age de leur territoire pour effectuer des envolées 
d'espionnage.

avec son humour feroce. ne sem­
blait lui-mème pas au courant 
du tout.
(Voir Clément Brown page six)

(suite A la page 6)

L’avertissement a été donne 
par Al. Rodion Malinovsky, mi­
nistre de la Défense soviétique, 
dans un discours prononcé de

crainte d'erreur, de quelles ha 
ses ccs violatcuis se sont envo­
les et nous avons, dans de tels 
cas. le droit de prendre les me

vant quelque 10,000 personnes, sures que nous voulons contre
lors d'une réunion tenue à Mos­
cou à l'occasion de la célébra­
tion du 15e anniversaire de la 
victoire sur l'Allemagne. Le pre 
mier ministre Khrouchtchev 
était présent a la réunion.

Malinovsky a donné aux 
Etats-Unis l'avertissement sur 
vant : “Nous ne sommes pas le 
Guatemala, ni la Turquie, ni le 
Pakistan, ni la Corée du Sud.

“Nous avons abattu et non 
abattrons encore tout appareil 
etranger qui osera survoler no 
tre territoire et nous prendrons 
toutes les mesures que nous ju­
gerons nécessaires pour la rie 
fense rie l'inviolabilité de nos 
frontières."

Malinovsky a également mis 
en garde les nations qui se pré 
tent à ccs vilenies" et les a 
averties de “bien penser avant 
qu'il ne soit trop tard."

Menace d'annihilation

“Nos ressources sont déve­
loppées au point que nous som­
mes en mesure de savoir, sans

Ike à la TV?
WASHINGTON — On a laissé 

entendre hier a la Maison Rlan 
ehe que le president Eisenhower 
pourrait bien iransmottre en fin 
de semaine, avant son dépar!

effigie un Bomarc qu'ils ont 
eux-mêmes fabriqué.

Hier un groupe de 25 etu 
diants des universités McGill, 
de Montréal et Sir George Wil- 
liam College, quittail Montréal 
pour se joindre à un groupe 
d'étudiants de l'Université de 
Carleton. Ceux de l'Université 
d'Ottawa n'ont pu se joindre 
aux groupes parce qu’ils se 
trouvent en période d'examens. 
A North Bay. 50 étudianls de 
l’Université de Toronto les at­
tendent.

Cette organisation qui porte 
le nom de 'Ta campagne inter 
universitaire pour le désarme­
ment nucléaire “n'entend pas 
seulement protester contre la 
décision d'adopter le missile 
Bomarc. mais bien plutôt cnn 
Ire les essais nucléaires.

M G.R. R chard, secrétaire 
général de la campagne a do­

le symbole de l'ingéniosité de 
l’homme à travailler à sa des 
truction totale.

Un porte-parole du groupe de 
Montréal a déclaré que “les etu 
diants sont conscients de ce 
qui se passe dans le monde".

"Sans doute, ajoute-t-il, il se 
peut que le gouvernement ea 
nadien abandonne le projet Bo 
marc mais ce sera tout simple 
ment pour des raisons éronnmi 
ques et parce que les Etats-Unis 
ne veulent plus leur fournir ce 
missile.

il a révélé qu'un représen 
lant du groupe qui a rencontré 
le maire de North Ray, la se­
maine dernière, a déclaré que 
ce dernier favorise nettement 
la campagne contre les e-sais 
nucléaires et “il a manifesté sa 
comprehension en nous accor­
dant le droit de tenir un rallie­
ment dans un parc de la ville 
Cependant il sait que cette base

ces bases et aéroports. Nous pour la conférence au sommet, a rlaré que 1rs étudiants deman militaire va contribuer
pouvons porter à ces bases des 
coups tels qu'il n'en restera plus 
rien.” a ajouté le ministre de 
la Défense soviétique.

Le maréchal a déclaré que ces 
“actes de piraterie” par des 
avions militaires américains au 
dessus du territoire soviétique 
démontrent une fois de plus que 
les impérialistes sont des en 
nemis jurés de la paix et de la 
sécurile des peuples.”

Tl a declare que l'incident est 
survenu peu de temps avant les 
entretiens au sommet "de façon 
à intimider l'Union soviétique 
et à la soumettre à des pres­
sions.”

Envolé* surveillé*

Parlant de l'avion de type U-2 
abattu le 2 mai. le maréchal a 
ajouté: “Nous avons surveillé de 
près 1 envolee de cet espion de 
l'air.

f,Suite n In pope 6J

au rele
veinent du niveau d'' la popula 
lion et il se dit que si Ottawa

Paris, un message a la nation dent au “gouvernement cana- 
américainc. riien de donner au monde

Interrogé au sujet de ccttc pos l'exemple politique el moral en doit dépenser d» l'argent pour
sibi'ité d un message à la radio renonçant à la possession, au le Bomarc, North Bay peut riif
et à la television, M. James C contrôle et à l'usage de toutes ficilement laisser passer l'occa
Hagerty, secrétaire de presse du ]es armes nucléaires, sion".
président, a répondu : "Je ne
puis, pour le moment, apporter! ' ---------------------------------------
de réponse à cette question.”

En d'autres occasions, une tel­
le réponse de la part de Hagerty 
a parfois précédé une déclaration 
à Leffet que le président était 
sur le point de communiquer un 
message à la nation ("est um 
coutume établie que le président 
des Etats-Unis, a la veille d'un 
voyage à l'étranger, s'adresse 
au peuple américain par le tru­
chement de la radio el de la télé­
vision.

On a posé une foule de ques­
tions à Hagerty au sujet de l'a 
vion américain qui a clé abatlu 
par les Russes ri de l'aveu dc.e 
Etats-Unis qu'il s'agissait d'une 
mission d'espionnage a toutes 
ces questions, Hagerty a repnn 

i du: Aucun commentaire."

LES ELECTIONS PROVINCIALES

On nommera demain les 20,342 
énumérateurs qui prépareront 

les listes électorales
QUEBEC *DNC' — La loi électorale provinciale 

prévoit plusieurs cvéncmenti de première importance 
pour demain, mercredi le 1 I mai, 42e jour avant 
l'élection du 22 juin.

("est demain, en effet. 1* urbains, (rite année, grâce à 
dernier jour pour la rernm un amendement adopte au 
mandation ries énumerateurs cours de la dernière session.

i il y a deux énumérateurs dans

LE TRISTE BILAN DES ELECTIONS DE 1956 - IV -

A-t-on oublié le scandale des “comptes d’hôpitauxu ?
Apres la publication de nos 

articles sur l'immoralité politi­
que en 1956, un journal dévoué 
aux intérêts de l'Union natio­
nale écrivit qu'il avait vaine­
ment recherché dans ccs chrn- 
n ques la preuve qu'on avait 
distribué des réfrigérateurs.

Seuls les réfrigérateurs l'inL- 
ressaicnU Puisque nous n'a 
v ions pu faire celte preuve, il 
était satisfait que l'Union na­
tionale était vierge de tout pé­
ché. Il avait oublié que nous 
avions affirme, et offert de 
prouver, que l'on avait donné 
ries choses suivantes dans di­
vers comtés de la province:

1— du gravier dans le comté 
de Vercheres. de la poussière 
de roche dans le comté de 
Champlain, de l'asphalte dans le 
comté de Drummond;

2— dan* le comte d'Abitibi- 
ouest on a vendu a un prix 
de farceur — par L entremise du 
ministère de la colomsalion, — 
des vaches laitières à des co­
lons. Il en est arrivé 159 dans 
le comte pendant la campagne 
électorale;

.3—dans le meme comté on a 
donné, sans droit, ries grains de 
semence a un colon dont 1« lot

était déjà palcnté. On les lui 
avait refusés a plusieurs re 
prises avant la campagne élec­
torale;

4— dans le comté de Drum 
mond les grévistes 111 ont reçu 
chaque semaine, ave les hom­
mages de l'organisation de l'U­
nion nationale, des colis de 
viande. Quelques jours avant 
la votation ions ceux qui avaient 
reçu rie ces colis ont eu la 
visite ri'vn organisateur duples- 
siste qui leur a rappelé le de­
voir ne la reconnaissance. <1> 
Il y avait à cette cooque une 
grève de tisserands. Elle a été 
réglée le 9 juin 1956

5— dans le comte do Rich­
mond un grand nombre de vo­
tants de Kl paroisse de Saint- 
François de Brompton ont reçu 
de la "gravelle";

6— dans le comté de Lévis 
de nombreuses familles ont rc 
çu des jambons, avec les hom­
mages de l’Union nationale:

7— le maire dune munici­
palité du même comté a déclaré 
publiquement. "Si vous avez 
besoin de quelque chose ne 
vous gênez pas. t enez à l'or 
g-anisation et faites vos deman 
des”.

Par Pierre LAPORTE
8—dans un très grand nom­

bre de comtés iMontmagny <t 
Saint-Maurice sont du nombre1 
les candidats de l'Union na­
tionale ont profité rie la cam­
pagne électorale el des assem­
blées politiques pour remettre 
des cheques du gouvernement 
a une multitude d'associations.

L»» compte» d'hôpitaux
Au cour? de la campagne 

électorale de nombreux candi­
dats de l'Union nationale, ou 
leurs organisateurs, ont offert 
de payer des comptes d hôpi­
taux a même les fonds de l'as­
sistance publique.

Ils ont procédé de trois fa­
çons ; ils ont paye sans con­
sulter ceux qui les devaient, 
pour aller ensuite leur annon 
ter la bonne nouvelle ; ils on! 
visité des personnes qui 
avaient des compics en souf­
france et leur on: offert de 
payer pour elles : il* ont pro­
mis rie payer des comptes, 
mais ne l'ont pas fait.

Des organisateurs de l'Union 
nationale ont visite des hôpi

taux pour obtenir la liste des 
comptes en souffrance. Ils ont 
ensuite visite les debiteurs de 
ces comptes.

Ces organisateurs ont endor­
mi les scrupules de maints 
électeurs en leur disant que 
c'était la façon rie l'Union no 
tionale d'établir l'assurance 
hospitalisation (

Dans le comté dr Drummond 
la pratique de payer les comp­
tes d'hôpitaux était si généra­
lisée que l'hôpital de l'endroit 
avait fait imprimer une lettre 
circulaire dans laquelle on di­
sait que "par l'entremise rie 
monsieur Albert Bessette, se­
cretaire de monsieur Robert 
Bernard, de Drummondville, 
une carte spéciale d'assistance 
publique ..

Dans au moms un des cas,
— colui de XI. Marcel l’épin,
— l'intéressé avait vainement 
tente d obtenir par les voies 
ordinaires le paiement d'une 
partie de son compte d'hôpital. 
Les fonctionnaires du rieparir 
ment de la santé avaient dit 
non. Il * est adressé à l'organ; 
stéeur rie l'Union nationale, a

chanté les louanges du candi­
dat duplessiste... et sa demande 
a été accordée !

Kaut-il rappeler que deux 
députés de l'Union nationale, 
— médecins tous les deux. —- 
ont écrit a des électeurs après 
l'élection du 20 juin 1956 pour 
leur dire qu'a l'avenir il fau­
drait passer par la filière ordi 
naire.

Le Dr Aiphée Poirier, dépu­
té du comlr de Bellecha.-se, 
écrivait : "Des mesures sévères 
ont etc prises récemment par 
le ministère rie la santé, eu 
raison des abus nombreux qui 
ont etc commis durant les der­
niers mois ..

"Les derniers mois" cela cor­
respondait à la période pré­
électorale.

Le Dr Fernand Lizolte, dé-
nuié de LTslei, invitait par 
lettre ses élecleuis à prendre 
noie 'qu’à l’avcn.r le mm-s- 
terc de la sanie . ., paiera avec 
plaisir la part du gouverne­
ment” sur les comptes d'hos­
pitalisation.

Citons un autre extrait de 
la lettre du Dr Poirier :
“Un temps est venu ou tout 

le monde, pauvre comme ri­

che, envoyait leurs comptes 
pour les faire payer par le gou­
vernement, a tel point qu'au 
moment actuel, pour défrayer 
ces dépensés, cela coûterait 
pros d un million de dollars 
par deux jours : qui rrpiésen- 
terait a la fin d" l'anm c la 
moitié de tout le budget rie la 
province de Québec, ( cri n'a 
aucun sens, et c'en pourquoi 
Gei minisHrc a dû prendre 
des mesures draconiennes a 
cet effet".

Notons que les "mesures 
draconiennes" ont cfe prise 
seulement . après les elec­
tions du 20 juin 1956 1

Ce* quelques faits, — corn 
bien plus nombreux ceux dont 
on nous a parle, mais sans 
preuves, — suffisent pour de 
montrer qu'aux elections de 
1958 l'Union nationale ne s est 
pas fait scrupule d'acheter des 
votes par toutes sortes de 
moyens.

La s.tuation sera-t-elle la 
même cette année “ ;v <<** ;
dénonciations devront venir 
avant l'eleclion plutôt qu'a- 
près.

DEMAIN: L alcool.

toutes les .sections urbaines. 
! c'est-à-dire celles qui sont si 
tuées dans des cites ou villes 
qui avaient plus de 3.500 âmes 
au recensement de 1951 11 y 
a 7.67K sections rie cette na 
ture dans la province. Dan- 
chacune, un des deux énum 
râleurs sera recommandé par 
l’Union nationale, l'autre par le 
parli libéral. En 1953 il n v 
avait qu'un seul éoum " te'T, 

Donc d'ici d-m: in soir les 
deux principaux partis en lice 
devront soumettre aux pre-i- 
rienCs d'élections dans les di­
vers comtés 15.3.38 noms de 
perrenn^-s qui ececplent d aller 
de porte en porte prendre 1er 
noms des électeurs pour pre 
oarer les l .-ies électorales ur 

' baircs.
Ce ; ecen<'-nv'-nf ri*-' électeurs 

romnvnrrra lundi prochain 1" 
16 mai.

(.<”’(* à In pape 6)

Canada et Alaska

Des avions 
russes dans 
les régions 
nordiques

OTTAWA — On * générale­
ment pris pour acquis, depuis 
quelques années, que de* 
avions russes effectuent occa­
sionnellement des envolée* de 
reconnaissance au-dessus de» 
régions nordiques du Cinad* 
et de l’Alaska.

Pour re que I on en sait, on 
n a toutefois jamais définitive­
ment identifié un avion russe 
survolant le Canada.

Règle générale, on n'a vu 
que des traces de vapeur lais­
sées par des avions volant à 
des altitudes tellement élevées 
que les appareils cux-mêmre 
n'ont jamais pu être aperçus.

t'es traces rie vapeur ont été 
observées au-dessus do« lies de 
la Reine Eiisab tb. t'es lies 
forment l'archipel le plus 
avancé au nord du Canada et 
les traces ont été aperçues à 
ries ninncnts ou il avait été 
établi qu'aucun avion améri­
cain ou canadien ne se trou­
vait dans la région.

On en e.-t donc venu à la 
conclusion que nés traces de 
vapeur avaient été laissées par 
des avions de ieronnai;sanre 
m: ses. On pr nd également 
pour acquis que ce* avions rus­
se n’ s’ sont jamais avenlli­
re ; bien loin en territoire ca- 
n,-Kii''n.

Meuvell» d* la PC

Dans une dépêche publiée 
d'Ottawa le 24 janvier 1957, la 
Presse Canadienne transmet- 
tau ert'e nouvelle: 'Des auto­
rités compétentes déclarent iri 
être d'avis oue-des avions rus­
ses effeetuent occarionnelle- 
m.-nt ries envn'ée.s d» rernn 
nai.s.-anee au-dessus du nord 
du Canada et d1' l'Alaska.”

( rite nouvelle ri" la P( n'a
jama's été officiellement dé­
mentie.

De* personnes en aulorité à 
Ottawa ont exprimé l'avis que 
le seul objectif de ces eovn 
lée* rie reconnaissance aurait 
été apparemment la prise de 
photographies d'aéroports re­
liés à la ligne de radar DEW.

On r ! d’avis ici que de tel­
les envolées de r connaissance 
lia eu de us du nord cana­
ri <n ont commencé d'être fai- 
I. - en ( "" t.

Un 19,'!), le ministère de la 
rv.rv '• avait ; " ’'c que l’ARll 
.«u1 -.rTlait ’es lies de gla'-e 
/loiIrrites de l’Arctique, occu­
pe's par les Russes.

Ure ec,drille île PARC, 
formée rie bombardiers Lan­

ce i. a-re durant la se-
co­
res
fee
rec

» "rjî’idp 
"our la

guerre et equi- 
holographie ef- 
ri-s envolées ri* 

fu-itisus ri a

n In peçe 6>

BELGIQUE 1960
Nous commenceront jeudi, en page quatre, la 

publiccrtion d’une série d’articles de monsieur Robert 
GuiDain sur la Belgique en 1960. L’auteur est un 
spéc:aliste des qucs'ions d’Extrcme-Orient, et nos 
lecteurs ont pu .’ppréckr scs articles remarquables 
sur la Chine et le japon. Il apporte donc un point 
de vue neuf sur un pays d Occ dent et son enquêta 
présente une synthèse des problèmes qui te posent 
à la Belgique a l’heure present*.
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Semaine de 40 heures et hausse 
cb 18 cents à la Joüette Steel

JOLIETTE — La compagnie 
T'ommion Brake Shoe a accepte 
de mettre en vigueur la semai 
ne de 40 heures a son usine d; 
Juliette Steel et de majorer de 
18 cents l'heure les salaires de 
ses deux vents employés syn 
diques. Telles sont les princi- 
Paies dispositions d'une non- 
wlle convention collective de 
travail ratifiée ces jours ci par 
le syndicat des Métallurgistes 
unis d'Amérique.

Les augmentations de sala, 
res sont consenties en deux 
tranches à peu près égales, soit 
une moyenne de 9 cents l’heu 
re, l une à compter de la rati­
fication et l'autre a compter de 
la date anniversaire Elles se 
ront intégrées dans le tarif du 
boni à la pièce. Ainsi, le salaire 
moyen dépassera $2 00 l'heure, 
I>e plus, l'entente prévoit un 
jour férié payé additionnel.

Le Service de santé sera plus sévère 
contre ceux qui ne respectent pas 
le règlement concernant les déchets
Le Servie* d* santé H* 

plut sévères contrt cru* qui 
m»n»t eonctrnant 1st déchets, 
ce servie*.
Malgré des rappels répétés e: 

couvent personnels le Service 
constate qu'il y a beaucoup de 
citoyens qui ne se soucient p.v 
de la propreté de Montréal ni 
des prescriptions d'hygiène, lors­
qu’ils dispose"! de leurs dechets. 
"On devrait «voir à coeur la pro 
prêté de notre ville pour qu’elle 
plaise et attire le touriste; on 
devrait aussi réaliser la né:es- 
té de prévenir la vermine qui 
peut propager la maladie et est 
toujours associée avec les dé­
chets laissés à se corrompre" 
dit le communiqué.

Depuis le début de l'année, le 
Service de santé a déjà intent' 
3.il actions contre les citoyens 
qui ont viole le règlement d'une 
manière extravagante 

Le Service de santé rappelle 
donc à ceux qui ne prennent pas 
les précautions exigées par le 
reglement municipal 1797, lors 
qu'ils disposent de lesirs déchets, 
qu'ils sont passibles d'amende 

las Service de la santé rap 
pelle quels sont les termes de ce 
règlement :

11 les déchets de cuisine et 
les cendres doivent être dépo­
sés dans des poubelles en mé­
tal pourvues d’un couvercle, de 
poignées ou d'anses et portant 
sur leur paroi extérieure, l’a­
dresse de leur propriétaire ;

2) les déchets de cuisine (loi 
vent être enveloppés avanl 
d’étre déposés dans les poubel­
les et les cendres, éteintes, re 
froidies et séchées ;

3i les journaux doivent être 
solidement lies, les boites en 
carton vides éera.voes, les pa 
piers et les guenilles pressées

360 e«t. rue Rachel
Montréal 

VI. 9-4107

nous buvons tous

^ bonne 
humeur

bonne
santé

chaque
jour

T1 J!
HAUfUGf: • PLUMBEHIf

l'eau qui fait... du bien!
êtMti-mtt *rt fteèefleea

sxiaez céLcsriNs

V1C H Y

Montréal prendra das maturai 
na raspetterent pat lat répit- 
dit un* déclaration émit* per

en ballots: le tout de façon à 
réduire le volume de ces rebuts 
et a prévenir leur eparpille 
ment :

4) il es! défendu de eonser 
ver cher soi ou rie déposer pour 
la collecte ries déchéts de table 
dans des sacs, des paquets ou 
des boites de carton ouvertes:

5) il est également défend’, 
de déposer des déchets, quels.

u'ils soient, sur la propriété 
'autrui, les lots vacants, les 

coins de mes. etc ;
6i il n'est permis de déposer 

les dechets en bordure de la 
rue ou de la ruelle que le jour 
d* la collecte, pas avant.

"L'on ne peut plaider ignn 
rance du règlement surtout 
après ce rappel et le Service de 
«anté serait au regret d'être 
dans l'obligation de prendre des 
mesures plus severes contre 
retix qui ne l'observeraient pas 
à l’avenir

"Le Service de santé tient è 
la propreté de la ville et fait 
appel a la collaboration de tous 
les citoyens pour l'aider dans 
la mise, en vigueur du règle 
ment municipal no 1797; cela 
dans l'intérêt de chacun et pour, 
la sauvegarde de la santé pu­
blique s Montréal”, dit le corn 
muniqué du Service de santé.

LES STATISTIQUES

Un ouvrier en 
grève et 340 
en chômage

OTTAWA. — Scion une 
étude tait* par un rédac­
teur de la Preste ouvrière 
coopérative (P.O.C.). les 
statistiques publiés der­
nièrement par le Bureau 
fédéral de la (tatrttique 
indiquent que durant le 
mois de mart, il y avait 
3.600 ouvriers eu travail 
contre 340 ouvriers en 
chômage et un euvrier en 
grève.
Les chiffres publiés par le 

BFS indiquent que seulement 
0 09 pour cent des heures de 
travail de la main d'oeuvres 
canadienne avaient été perdus 
par suite de différends indus­
triels.

Voie! les chiffres eomparstifs 
des journées de travail travail 
lees. perdues par suite du ehé 
mage et perdues par suite de 
grèves.

Journée travaillées: 89.400. 
000; journées perdues par suite 
de grèves: 26,820; journées per 
dues par suite du chômage en 
viron 8,300.000 et finalement 
journées perdues par suite du 
chômage, selon les statistiques 
du Service national de place­
ment: 14.000,000.

D'après les normes établies 
par le BFS. ces chiffres indi 
quenl que pour une journée de 
travail perdue par suite de gre 
ve. 340 tournees ont été perduès 
par suite du chômage contre 
3.600 journées travaillées.

Trains pour l'été
Four faire face à l'affluence 

de la sa.son d'eté, le Canadien 
.National ajoutera des trains spe 
ciatix en plus d'augmenter le 
nombre de voitures dans plu­
sieurs convois.

A compter du 17 juin et jus 
qu'au 2 septembre, le "St Law 
rence .Spécial" circulera de non 
veau entre Montreal. Mont-Joli 
et Metis Bench en fin de se­
maine Le train quittera Montréal 
le vendredi, sauf lorsque la Fêle 
de la Confédération obligera a 

1 faire partir le train de cette fin 
de semaine le jeudi (30 juin' Du 
J juillet au 23 août, ce train spé 
cial effectuera aussi le voyage 
de retour le d:man.he Au cours 
de la fin de semaine de la fête 
du Travail, le retour sera re 
tardé au lundi, S septembre.

D'autre part, du 24 juin au f 
septembre. l ' Exoress Maritime' 
remorquera en fin rie semaine 
une voiture-salon supplémentaire 
pour les voyageurs nroulan' entre 
Mont-Joli et Montréal Sir le 
même parrour« du il juin au îû 
septembre. I» "Seotian" eompren 
dr-.n une voiture-lits de plus du ' 
lundi au samedi et [" Océan lu 
mité" «e chargera de cette voitu 
re le dimanche

Poneys islandais en 
route vers l'Ouest

fine quarantaine de poneys 
islandais viennent de prendre 
possession rie leur nouvelle pa 
trie, la Saskatchewan.

Après une aérie d'examens 
médicaux par les vétérinaires du 
Ministère de l’Agriculture, les 
animaux A la crinière emhrous 
saillée ont quitte le parc a bes­
tiaux de Montréal dans un train 
du Canadien National. En Islan 
de, l'un des pays qui comptent 
le plus de têtes de bétail par : 
habitant, les poneys ont eonsti ' 
tue jusqu'à tout reeemment le J 
plus populaire moyen d» trans I 
port. I

EATON
A réuni des centaines d’accessoires 
et d’objets décoratifs à la boutique
//JARDIN et

"Halte Unique’’ à Montréal... au quatrième étage, chez Eaton!

Représentés ici, quelques exemples seulement d exquis décors de jardin 
aussi variés que nombreux ... de ravissantes pièces pour le jardin . , . 
des accessoires de patio alliant l'élégance à la commodité . . . 
et des éclairages enchanteurs qui agrémenteront vos soirées en plein air 
sous un beau ciel d'été ' N'hésitez pas à rendre visite a cette boutique 
de conception entièrement nouvelle, car elle vous offre le moyen 
de transformer même votre cour en un jardin de contes de fées !

COMPOSEZ VI. 2*921 1 — Servie* d*< commande* télèphenjquea

OBJETS ARTISTIQUES (RAYON 452), AU QUATRIEME ETAGE, CHEZ EATON

FONTAINE — Fne 
note rafraîchissante 
dans le jardin. En gréa 
lourd. Dimensions et* 
viron 40" rie hauteur 
24" de diamètre. Corn 
plètc. 185.00

GROS LION SUR SOCLE — Fabrication ciment, 
Environ 36 de hauteur et 36" de longueur 

(ômplet 27.50
Egalement disponible en 8" de hauteur et 14" de 
longueur. .................................

BANC DE JARDIN — 
Légèrement galbé Pra­
tique et décoratif a la 
fois En cimen' et grès, 
environ 4 pieds de lon­
gueur 65.00
Egalement bancs de 
jardin forme droite, 
longueur 5 pieds ?5.?S

GLOBE-MIROIR — So- 
cle grès avec globe 
verre optique épais ar­
genté par miroitiers. 
Environ 3 pieds de 
hauteur 36.00

ji: X'Y-'-..:
X’ 'j- *1

TJSTF.NSILK9 A FOL R DF SUEDE en on Jaune Jonqoill* et vert ECLAIRAGE ENCHANTEUR POUR LF. 
lardln pour compléter les décors Même en plein *tr tous pourre* SOIR.
manter des repa» chauds. Petites cassolettes Individuelles, 
pièces de terric» pour «fsortir. Cassolettes individuelles, LM. 
Grandet raasolettes, 3M, timbales à café, 1.2$.

I.LMIERE* CAPRI — Chandelles fantaisie 
k poser sur U table, frand chois d» tons 
pastels. Peuvent durer environ ZJi' heures

I.T MIFRF.S DE BAMBOl — Chandelle 
enrobe»» rtc verre dans le milieu d’une 
colonne de bambou refendu Ravissantes 
lorsque suspendues aux arbres! 3.50 
ECLAIRAGE TAMISE — Monture en fonte 
inrorporani une bougie. Jette une lumière 
esiompéc. 4.Î5.

PAS DE JARDIN SANS 
Ll'TlN . . . Choisiasex 
le vôtre en faïence aux 
gais decors • Environ 
12" de hauteur 12.00 
Voyez egalement le; 
nombreux autres aux 
expressions et aux pos­
tures non moins thar- 
mantes 4.00 à 18.50

LES CHAMPIGNONS- 
TABOURETS pour per 
mettre aux lutins de se 
cacher et aux grands 
de s’asseoir. Grés ton 
sable à gai dessus rou­
ge. .. 8.95 complet

TIBI.E* GtKOGNE at- 
traçante en fer forte, 
de«vu« verre. Choix de 
finis noir et vert, l.a 
plut grande mesure 14” 
v H" t II de hauteur 
25 OC

FONTAINE AUX OI- 
•EAAJX — ftrictenent 
réservés a nos gais 
amis de la nature. En 
grés, environ 31" do 
hauteur. 19 de dia­
mètre I.VOb autres 
modèles jusqu'à IT50

GRLES ET FLAMANTS k p.ttles 
de fer et dessus ciment. Hau­
teur environ 4 pieds, les grues 
sont blanches. le» flamants, 
roter. $.95 chacun.

1 R NES DE JARDIN 
dignes de recevoir de 
magnifiques plantes. 
I* o grés blanc ou v&rt 
antique. Environ II” 
de bruiteur. 1?" de dia­
mètre. 1 .’.id.

L'OURSE POLAIRE qui ne peut 
résister à la sieste au soleil En 
riment peint en blanc. Environ 8 ’ 
de hauteur . . 4.50

T A FAMILLE CANARD — On les rrol- 
rait vivants s'il* n'etaient aussi silen­
cieux F.n ciment aux attrayanis colon». 
La rane mesure environ 10" de hauteur, 
les 4 eaneton* environ 3".

La sérié de 5 — S.ÎO

VASQUE STE SOCLE — 
Bien de plus deroratif pour 
contenir vos plantes favori­
tes En grès façon vert anti­
que Hauteur 23". diamètre 
15".......... 2 pièces 10.00

L'immuable garantie EATON: 
"AR.GENT REMIS 

SI LA MARCHANDISE 
NE SATISFAIT PAS"

«•'T. EATON C?I IM VT Cf

Or MONTRCAk

HEURES D AFFAIRES DU LUNDI AU JEUDI DE 9 H. A 5 H. 30 — EATO N ouvert vendredi loir jusqu'à 9 heures — Ouvert samedi o'e 9 h. à 3 h 39



Les auvenfs en toile ont toujours la 
confiance du public qui aime 

confort et beauté
ACHETÊZ-LES de LE DEVOIR

LE DEVOIR, MONTREAL. MARDI, 10 MAI 1960

Cie d Auvents des MARCHANDS
Lté*

Articles en toile, tentes, drapeaux, 
parasols de jardin

UN. 6-6855 — 24 est, rue St-Paui1

Les hôpitaux
Un appel à la 
compréhension 
du grand public

A l'occasion de la se­
maine des hôpitaux, cette 
semaine, l'Association des 
hôpitaux du Québec songe 
à faire connaître au grand 
public ce qu'est un hôpi­
tal de nos jours, comment 
il est administré, a souli­
gné hier au cours d'une 
conférence de presse, M. 
le Dr Paul Bourgeois, 
m.d., directeur général de 
l'hôpital Notre - Dame, 
président du comité exé­
cutif de l'Association des 
hôpitaux du Québec.
A Notre-Dame particulière- 

me.nt, le public est invité non 
seulement au cours de cette se­
maine, mais en toute occasion, à 
visiter les divers services de l’hô- 
pital. afin de dissiper bien des 
appréhensions et également cer­
taines notions toutes faites aux­
quelles un public bien renseigné 
attacherait l’importance qu’elles 
méritent. Un groupe d'auxiliai­
res qu un uniforme rose de cou­
pe particulière permet d'identi­
fier très facilement, est à la dis 
position du public visiteur.

De nlus en plus, au cours de 
leur convalescence, les malades 
ont l'occasion de parcourir tous 
les services d'un grand hôpital NEW WESTMINSTER — Un 
et de se familiariser avec le de P^l^t'1Pa, d'école à la retraite, 
tail de rouages fort complexes. : ^al?s ce!,p ville rie la Colombie 
Voilà vraiment une politique de ' britannique, M. Victor Emma- 
relations extérieures qui procè nue* Nordlund, est d’avis que 
de a la base, afin que le grand 1<"i communautés ^ religieuses 
public et plus particulièrement ‘ '* "
les corps administratifs et diver­
ses sociétés se rendent compte 
de l'organisation et du rôle des 
hôpitaux.

Cette organisation, MM. les 
Des Paul Bourgeois; .T. Gilbert 
Turner, de l’hôpital Royal Vic­
toria, vice-président de' l'Asso­
ciation des hôpitaux du Québec;
C.A. Roberts, de Verdun, ainsi

■ - ■

- •

: ■ •
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L'expert de IMiiladelphie propose* ;
Un plan directeur régional 
de la circulation à Montréal

L’expert de Philadelphie. M. Robert B. Mitchell, qui a été engagé par la cité de Montréal pour fair* 
une étude sur l’intégration des different», projets de circulation et de transport en commun conçus par les divert 
services municipaux, recommande qu’une haute priorité soit accordée immédiatement à trois projets différents 
et qu'un plan directeur régional de la circulation soit dresse.

Les principaux responsables de la sems-ine de l'embellissement se sont réunis, pour 
mettre la dernière main aux préparatifs de la campagne du 16 au 23 mai. On 
reconnaît, de gauche à droite, MM. Caston Désy, president du comité d'embellis­
sement, Bearce B. Campbell, président de l'Association canadienne de l embellisse- 
ment. le lieutenant-colonel Stuart M Finlayson, président conjoint de la campagne 
avec M. Arsène Menard M. I. R. Ransen, et Antonio Capobianco, président du 

Conseil d administration de la Ligue des propriétaires.

Naïf étonnement d'un 
ex-principal d'école 
de la Saskatchewan

LA SESSION FEDERALE
Selon M. Starr, il y a fraude continuelle 

à l’assurance-chômage
OTTAWA — Le ministre du M. Starr a ajoute que son mi- 

travaiT fédéral, M. Starr, a dé- nisté'-e prend tous les movensprivent le Trésor fédéral ne S3,- .
000,000 par année au titre de ciarp nier qu'il y a eu une "in possibles pour éviter la fraude 

sur le revenu. M Nord- cidenee” continuelle del'impôt
luncl, âge de 65 ans, ancien prin­
cipal d'école en Saskatchewan, 
a fait parvenir un mémoire à 
tous les députés fédéraux, dans 
le but de signaler une lacune 
de la loi de l’impôt sur le reve­
nu. 11 a souligné que les mem­
bres de communautés religieu-

que M. Jacques Rouehard surin Ts (,U1 Prononcent des voeux 
tendant du Sanatorium d’Amos : flf Pauvr‘‘,r perpétuels, tout en 
trésorier rie l'Association l’oni etlnl' rémunérés par des fonds 
expliquer pour le bénéfice des Put? ,cs: r.nmmc enseignants, re-
jnurnaiiste:- qu'ils ont aimabhv 
niep) invités à déjeuner, à l'hô 
pit al Notre-Dame; invilatinn 
qu'ils avaient faite à titre per
sonne!.

En compagnie des représen­
tants de la presse quotidienne, 
de la- radio et de la télévision de 
la métropole, les porte-parole 

1 Association des hôpitaux du 
Québec ont passé en revue di­
vers griefs et courant d’idées qui 
ont cours dans le publie.

Il y a d'abord la comparaison 
trop hâtivement faite entre Tari 
ministration ries hôpitaux de ca­
ractère privé, de cadres res­
treints et les grands hôpitaux, 
qu'ils soient à direction mixte ou 
sous la seule autorité d'une com­
munauté religieuse. Trois fac­
teurs, comme l'a expliqué M le 
Dr Bourgeois, font qu’un hôpital 
privé a généralemenl ri»* finan 
ces plus saines et prospères 
qu'un grand hôpital.

Dans le premier ea». cela va
de soi. seuls les malades nui , Vnm? i < j-jouissent de movens convenables „ ^ Les freins d in
sont admis: dans le second il Rne|nS ,n'. ejH pris feu au mn- 
fnut tenir comnte de U presence nic?' do, afefnssagc a l aero- 
de malades indigents le tiers du *>orl idlewild Aucun des ton 
total. 275 en moyenne, à Notre oassa**rs, c.t membres de l equi- D.mic. Pa£e n a etc blesse. Le dépare-

Les grands hôpitaux mettent : ,mnnt des incendies a déclaré que 
b la disposition du publie de-- 1 avlon transcontinental « subi 
c’iniques externes et des services Mln a"aissem,cnt du train d'atler- 
d'urgencc : rissage au moment de toucher

Do nlus', les hôpitaux dits uni lo so1 , n Porte-parole de TWA 
versitaires dispense-' <m onsei- ; a declare nil's tard que ce n’était 
gnement varié, mais il semble Has un défaut rie fabrication. Le 
qu'ils n'en retirent aucun reveni» [ “ociiie de l\\A avait quitte Los

mettent leur avoir aux supé­
rieurs de leur communauté. 
Ainsi, ces communautés perçoi- 
vent de s revenus imposables, a 
expliqué M. Nordlund, sans ver­
ser ri impôt. M Nordlund y voit 
une injustice flagrante. IÎ a a- 
jouté que ces religieux et reli­
gieuses bénéficient de la pen­
sion de vieillesse sans acquitter 
pour amant d’impôt sur le re­
venu.

De religion baptiste, M. Nord 
lund a expliqué que son inter­
vention vise surtout des com­
munautés catholiquea et dçs 
groupes d’anglicans.

N.D.L.R. — M. Nordlund a- 
♦-il calculé la différence entre 
le revenu d'un religieux ensei­
gnant et l'exemption autori­
sée de SL000 ou $1,500, aux 
fins d'impôt?

Tragédie évitée 
de justesse

aucun reveni 
Dans le cas de Notre-Dame, 

typique des grands hôpitaux, le 
déficit d'opération qu'entraînent

(suite à in pope fi)

Angeles à f* heures et était arri 
vé sans escale à Idlewild à Then 
re indiquée: 4h,30 p.m. L’incident 
se produisit au moment où l'a­
vion touchait terre à âh -tfi p.m.

fraude et récupérer les sommes illcga 
relativement aux reclamations 1(?ment pcrçll5S. M Haren Ar- 
de prestations d assurancc-cho

Les trois solutions qui selon au fonctionnement des systè 
M. Mitchell ne devraient pas mes de transport. Ce plan de 
souffrir de retard sont: 1) cor vrai! être élabore avec la co 
laines ameliorations aux rues operation d'organismes publies 
principales pour achever le Ira et privés possédant des respon- 
vail déjà commence ou urgent sabilités dans ce domaine. Il de- 
de toute evidence; vrail s'exprimer sous la form'-

2) In construction rie l’autos d'un programme de mesures à 
trade esl-ouest qui, bien qu'ex appliquer.
trèmement coûteuse, semble L'auteur de celte étude pour 
indispensable pour éviter le laquelle un crédit de S2.500 a 
district central et pour raccor de volé par le comité exécutif 
der les industries de lest et de Montréal declare que "la 
de l'ouest et le quartier du Corporation de Montréal metro- 
port politain semble l'organisme le

3) la conversion en service plus apte à cette sorte de plani- 
dc transport en commun rapide fication".
de la voie des chemins de fer M. Mitchell dit que la corpo 
nationaux qui passe sous la ration pourrait obtenir passable 
montagne. ment d'aide dans son travail si

L’expert en urbanisme dont elle formait un comilé d experts 
les services ont été requis le représentant les organ,smes dé 
Ift février dernier insiste par- tenant les plus grandes respon 
ticulièrement sur la création ' sabilités en matière de trans- 
d'un plan d'ensemble régional, port.

M. Mitchell estime qu'il en _ .
coûterait environ un drmi-mil Pr8bl*m* ^ u
Hard rie dollars pour exécuter (|r? études, des rap
les projets de transport déjà p0,-, plans et protêts qui

L AUTOSTRADE EST - OUEST

Une
le

menace sérieuse pour 
quartier Saint-Henri

L’autorcute est-ouest tel que proposée ruinera 
entièrement le centre commercial de la rue Notre* 
Dame dans Saint-Henri et menace térieusement lea 
paroisses Sainte-Clotilde, Saint-Zotique, Saint-Henri, 
Saint - Ircnée, Sainte - Cunégonde et Saint - joseph", 
affirme le conseiller municipal Raymond Mondor dan* 
une lettre au président du comité exécutif, M. (os- 
Marie Savignac.

M. Mondor soutient que les : due du territoire qui existe pré­
plans dressés par la firme La seulement.
ionrie et Valois devraient être M. Mondor fait les recomman- 
modifios en re qui concerne le dations suivantes : 
tracé de cette autoroute “Ce 1) que l'on demande à la 
projet tel que recommandé, dit firme Lalonde A Valois, de re- 
il, est inacceptable, ,1e corn viser le tracé recommande et

mage. 11 répondait alors à M. 
Lionel Chevrier qui demandait 
des précisions sur une déclara­
tion de l’adjoint parlementaire 
de M. Starr. Richard Trashner, 
à l’effet, que "ce serait un com­
plot non-sens de nier qu'il y a 
fraude".

gue, chef parlementaire du PSD 
a demandé jusqu’à quel point 
les réclamations frauduleuses 
ont réduit le contenu de la caisse 
de l'assurance chômage. M. Starr 
a promis de répondre plus tard à 
cette question.

Le reportage du mariage de Margaret 
a coûté $30,000 à Radio-Canada

OTTAWA - Le reportage du l part que r’est l’aviation roval- 
mariage rie la princesse Marfa- — non l’aviation royale cana 
ret a coûté $30,000 à la Société riirnnr — qui a transporté les 
Radio-Canada, a déclaré hier ftlm.s du manage de Londres au 
aux Communes M. Marcel Lam ~ " ‘
bert, adjoint parlementaire du 
ministre du revenu. M. Nowlan.

M. Nowlan a déclaré pour sa

M„, prends que la recommandation le faire passer soit au-dessus d*s
étudies. Il en faudra probable- lu/ furent' fnurnis'par'les'divers arl>>éllp a rtc faite en fonr \oirs ferrees au sud de la Cour
ment deux fois autant, (en plus Spi-Vices municipaux M Mitchell ''on de plans futurs de rénova Turcot, pour ensuite se proton­
du mût dos rues locales) dans fa,t ,inP etude du problème ac ’’on urbaine, mais il ne faudrait ger rn ligne droite vers l'est
la région de Montréal an cours turI de i8 circulation à Mont Pa5 P0llr raison perdre au-dessus des voies ferrees nu
J— -1— ----- • ; ■ l’usage de la moitié des terrain» encore soit en bordure nord, au

qui pourraient servir au deve sud du Canal Lachine : 
loppement domiciliaire". j 2) que l'on entreprenne des

M. Mondor affirme qu'apre» demarches immédiates auprès
avoir étudié sérieusement le des autorités ries Chemins de
projet soumis, il est en mesure fcr Nationaux pour l'achat des
que celui-ci fait disparaitre près : terrains qu'elles doivent libérer 
que entièrement une paroisse au nord de la cour Turcot :
du district et en sectionne qua 'p mmité de rénovation
tre autres en plus de réduire lirba|np- ou le Service d’urba-

des vingt-cinq prochaines an- rfsi 
nee». ( e sevaiL selon lui. pure n souligne que Montreal a at 
irresponsabilité que ri entre teint presque au meximum de 
prendre un tel programme sans ['augmentation de réceptivité 
un plan regional prépare ade- des rues du centre de la ville 

ever compétence Pn dépit de cela, contraire-
Il faut aborder sérieusement mpnt aux tendances qui se ma- 

une telle planification. Elle nifestent dans Ja plupart des 
doit être globale. Un effort su villes d'Amerique du nord, le 
perficiel équivaudrait à trop onetir rie la ville semble grandir

tour mentionné précédemment ; 
4) un règlement de zonage

peu et trop tard, écrit M. Mit- j rapidement. En cinq années, soit ! considérablement leur superfi-1 nisme, devrait faire des études
chcll. j dP ]953 à 1958, le nombre de cie respective. i nécessaires en vue d’un plan de

1 n tel plan rl ensemble, dit-il, , gens quittant le secteur central Ce projet, écrit-il, rendra1 rénovation urbaine pour le sec
devrait etre plus qu’un dia au cours de l'heure de pointe presque imn’ossihl» rétablisse,
gramme sur des suggestions du soir a augmente d’environ un ment 
qn3nt à 1 ufiiisatinn future du cincjuicmo
terrain et l’établissement de, Mais, constate M. Mitchell, la ....... .......
moyens de transports à quelque ’ congestion centrale a grandi en nal Lachine, la rue St-Remi et

iî !?.!.. !.T,r • - j. -, ; core plus rapidement. Au cours j les limites ouest de Montréal.Ij devrait s agir d un guide- 1 fjP ]a mPme période, le nombre 
maître d amenagements et de 1 ^ 
changements continus, engin |’iiv ^ ^ ^
bant le» responsabilités publi- mlfU- paP automobile privée et ]

fiusFJSff'xs:' 1« m.i« chnmin Upper (..rhino. I, r.- «f

Canada Le coût de re transport 
a été défrayé par la Société Ra- 
dio-Uanada et, d’autres entrepri­
ses intéressées, a-t-il ajouté.

Fusion possible de la Banque de la N.-E. 
et de la Toronto-Dominion Bank

OTTAWA — M. H. W. Her 
ridge, f’SD de Kootenay-Ouest, a 
demandé hier aux Communes s’il 
est vrai que la Banque de la 
Nouvelle-Ecosse songe à sc fu­
sionner à la Toronto-Dnmininn 
Bank, Il a demande au départe­
ment du ministère de la justice 
qui s'occupe des monopoles rie 
faire enquête a ce sujet de

crainte que n’arrive à se cons­
tituer au Canada un monopole 
des banques privées.

M. Fulton a répondu qu’il n'a­
vait pas entendu parler de ce 
projet et que. de toute façon, 
s’il y avait fusion, ce serait en 
vertu de la loi des banques et 
non de la legislation concernanl 
les monopoles.

... . . , , i Le tracé projeté, poursuit M.
e gens quiltapt le centre * Mondor, longe la Cour Turret 

1 heure de pointe de Un ri apres | du cfitr norde pnilr trBverspr
ones et privées aver ries oro .P\r au,°"\"b''c Pnvec a l'ouest de la "Round House"qu s et p.ne », avec (tes pro- !axii s PS( accru de 50 pour cent, rl PnMI,lP Pniamher la rue No positions quant au financement. ' , cn.'Uitr entamner ta rue .\o-
à la modernisation constante et I (Suite à In page fij I *,rf'Pamr au niveau de la rue! Septembre et le chemin de U

drntielle de res terrains ;
5) procéder aux ententes né­

cessaires aver les gouverne­
ments fédéral et provincial et 
entreprendre la démolition de.» 
secteurs jugés vétustes et la 
construction d'immeubles mo 
riernes.

En procédant ainsi, M. Mon­
dor se dit convaincu que la H-

j Côte St-Paul en employant une ; p(,n!(p additionnelle qu» pou
t-l • 1- ♦ IA élit fatt-ttatin eli« ... ' . *( ♦ ■ el ♦ ' , | K'-sss»' «stj'1 I » s\en 11X71 IT-. $»vm i ’

LES CLAUSES DE TACHES ET L AUTOMATISATION ron^ille".1 V^iToUnt "n n" n ou - deL'^d^VoieV fV^^ra''i
vile comblé* par R** re**nus

nou­
veau centre récréatif qti« la 
Ville vient de construire au 
coût de $1,400.000 et qui n'eat 
même paa encore inauguré of­
ficiellement.

En plus de ruiner le centre
commercial de la me Notre- 
Dame, l'autoroute fera dispa 
raitre toutes les résidences si 
tuées entre les rues St-Amhroi-j 
se et Workman dans le môme ; 
secteur.

"On dit que ce tracé e.st le 
projet le plu» économique. Est-i 
ce que la différence de quel- 
ques millions de dollars devrait 
passer avant les besoins d’une' 
population de près de 150,000 
personnes?" demande M. Mon

additionnels qu'apporterait l’u- 
tili.sation du aol t«l q1 
mandé

qtM meorn-

Le PSD continuera de jouer son 
rôle sur la scène provinciale
QUEBEC. — L* parti social-démocratique du Québec a 

décidé au cour* d'une réunion de »on conseil provincial dan* 
la vieille capitale, de continuer de jouer »on rôle *ur la *eéne 
provinciale, en fournistan* à la population des solutions reelles 
À ses problème*. C'e»t ce qu'a déclaré le leader du PSD, M. 
Michel Chartrand, qui a ceoendant refusé de préciser le nombre 
des candidats de son parti aux prochaines élections.

Les métallos: la Stelco veut se 
réserver des droits absolus

"La compagnie Steel Co. et Canada assaia da nous imposer 
des conditions de travail qui mettraient dans un état d'infé­
riorité las travailleurs actuels et futurs do l’industrie sidérur­
gique du Québec''. M. Raymond Lapointa, représentant du 
Syndicat des metallurgistes-unis d'Amérique, a fait cafte décla­
ration à l'issue d'une séance da conciliation entra la comité 
syndical dont il est le porte-parole et ta direction de la nouvelle 
usine "automatisée" McMaster, à Contrecoeur, qui fut inougurée 
avec grand éclat il y a à peine une semaine.
Lrs pourparlers dp mercredi 1er le syndical de son droit de re- 

qui font suite aux négociations di- gard sur la réglementalion des 
rectes entamées en janvier ont eu tâches.
irait surtout a la réglementation A l'automne de 19.38, huit mille dor.
dos lâches. C'est le principal ouvriers s’étaient mis en greve a: ( cite autoroute, dit M Mon- 
point litigieux sur lequel le con- Hamilton rontre Stelco. L'épreu-■ dor, pourrait passer au-dessus 
eiliateur du ministère du travail ve de force s'est faite au sujet de des voies ferrées que le (WR.
doit tenter un rapprochement la réglementalion des lâches et entend garde • au sud de la cour
avanl que de part et d'autre on des salaires. Il en fut de même Turcot On éviterait ainsi de.»
s'accorde a signer une première Tannée dernière dans les acté- expropriations coûteuses et on
convention collective de travail ries américaines ] ne sectionnerait pas davantage
qui intéressera environ 75 emplo- Selon M. Lapointe, Stelco ten- |e quartier St-Henri. On per- 
.Ves préposés a la fabrication de terait de créer à Contrecoeur un mettrait aussi la rénovation or- 
tuyaux. précèdent qu elle n'a pas réuss; haine sur presque toute Téten

M. Lapointe a expliqué que la a créer aux dépens des quelque ' —............. .................................. .
compagnie Stelco a soumis, au 111,009 autres ouvriers de Stelco 
syndicat des propositions en ver- ^ au Canada, dont plus d'un milliei
tu desquelles elle se réserverait sont embauches aux usines de !
le droit absolu et exclusif d asst- St-Henri. Lachine et Notre-Dame,
gner un même travailleur a plu- dans la région de Montréal,
sieurs tâches différentes. En . Le chef syndical s'en est pris
d'antres mots, de préciser le né- ' également a Stelco parce que
gociatcur syndical, la compagnie celle-ci exploite à son profit le . . ....... — ,—,___  r.............
pourrait effectuer des promotions fait que la loi des relations ou- eetuellemcnt au Canada quel- vent a confusion l,c taux de
et des dégradât ons sans égard à vrières du Québec tient les ou- rR,r 190.000 personne.» qui ont natalité, en dépit de tou» les
l'ancienneté, effectuer des per- v riers isolés les un» des autres dépassé l'âge de 65 ans et. qui pingres de la science medicale
mutations temporaires qui vu- en émettant des certificats de re- voudraient continuer à travail- p»i demeuré le même qu'en
raient comme résultat la diminu- ’ connaissance syndicale séparé», 'or. Ces cens pourraient être jpgl. Ce taux de natalité est de

pour lis Rirucm

Don de farine 
du Canada aux 
Nations Unies

OTTAWA - L* Canada «ail 
cadasu a TAgane* d* saesurt 
das Nation* Uni** aux réfugié* 
da Palasfina, d* farina d'un* 
valeur d* 51,500,000., a annoncé 
aux Commun»*, la minisfra des 
affairas extérieures, M. Green. 
Ce don s'ajoute à la esntributis-v 
canaditnna da 5500,000. à TUn- 
wra, chaque année. L'an asp*. 
r* qu'en feisant ainsi un don an 
vivras, l'Agence de* Nations 
Unies pour les réfugiés paltsti* 
nians pourra affecter la esnlri- 
bution en argent à d'autres fins.

"La décision finale sera prise pourra pas. dans l’optique de re j de décès et les sommes globales! tance de la somme, 
réunion ultérieure de vieux parti capitaliste, régler lea une

l exeqitif. a-t-il dit. cl elle de- problème en mettant véritable 
pendra surtout de l’appui finan- ment l’économie au service des j 
cier que le peuple est prêt à ac- besoins humains. Les littéraux 1 
corder au seul parti qui n’a pas se gardent bien, et pour cause, 
de caisse électorale alimentée de parler d une économie diri- 
par Targent des grandes compa- gor et d une politique d’exploi- 
gnies.” talion des ressources naturelles

M. Chartrand a ajouté que le -seules peuvent mettre à la j
PSD continuera rie travailler a disposition de l’Etat l'argent né ;
l’avènement d’un nouveau parti cessaire a la satisfaction des be | 
financé par toutes le.s çlasses soins humains, 
laborieuses de la société, qui se A ce propos, M. ( hartrand dé- j 
ra en mesure de faire une con i pi°i’r I absence de toute politi- 
rurrence encore plus efficace Que .sérieuse du logement dans 
aux vieux partis et d’offrir un ^s programmes électoraux des 
choix reel a lelectoraf. partis liberal et union natm-

T « UorU,. rl 11 pçn , Hginlnrr» In na,P’ pourtant, selon lui, ICS....... ^s/rst Urinnn besoins de la population sont
immenses, rie» milliers de fa 
milles croupissent et se desa­
grègent dans ries taudis, alors 
que des centaines d'ouvriers de 
la construction sont toujours en 

RC-
D’après le leader du PSD. un

Le président de la Banque de Montréal 
remplace M. Muir au Conseil des arts

OTTAWA — M Arnold Han. I M Fleming a également aÿ- 
président de la Banque de Mont- noncé la re-nomination de Mme 
real, a été nommé dans le comité Angus L. Macdonald, épouse do 
d'investissement du Conseil des i l'ancien premier ministre de la 
arts, a annoncé hier le premier Nouvelle-Ecosse et du Dr Frank 
ministre intérimaire, M. Fie- i MacKinnon, principal du collège 
ming. Il succède a M. James Prince de Galles, Halifax, pour
Muir, president de la Banque ‘l,n ^ tr0ls autres^nnée».„ , . ,, . | Ces deux derniers avaient, de
Royale du Canada, decede re-| nommés au Conseil dès la for-
cemment. ! mation de ce dernier en 1957.

M. Fleming retire des amendements 
proposés à la loi de l’impôt

OTTAWA — Le ministre de»] retirer» d'un fonds de retraite, 
finances. M. Fleming, a donne ; M. Fleming veut retirer eel 
avis hier aux Communes qu'il amendement propose parce qu'il
retirera des amendements mi ne convient pas a tous 1rs plan» j |jnn des gains sans que, dans un La Commission ne permettrai' utilement employés dans le» af
neurs qu il avait proposes lors de retraite actuellement en vi-j ras comme dan.» l'autre, le syn- pas que tous 1rs ouvriers de Sic]-' faire», dans l’industrie et par le
de la presentation de son bud-, guour. A l’heure actuelle, le dicat ait son mot à dire". co dans le Québec fussent corn- gouvernement,'si, toutafois, on
R0J ; paiement d une telle somme Affirmant que les travailleurs pris dans une même unilé rie né- voulait bien leur en donner Tor-

Lun des amendements proie- peut etre réparti sur trois an- du syndicat local 5871 ne se lais- gociations. Ce fail accompli le , rasion", a déclaré le Dr G. Ed-
los a trail au paiement des] nées pour les fins d imposition, seront pa» imposer, pour aucune gai d'après M Lapoiote eonsti- ward Hall. 52-an», l'un des plus .
sommes globales qu’un eontn- Le changement propose sugge | considération, des clauses abusi- lue un obstacle difficile' a sur jeune» présidents d’universile ans ou plus que 70 ans: un tiers
Ixiable retire comme les boni i rait des taux fixes variant de 10 ves de ce genre. M Lapgintc a monter en vu" d" la négociation canadienne. Il a eu une brilian noire population reçoit les
de retraite, les bénéfices en cas à 40 pour cent selon l’impor- i rappelé que Stelco n a pas réussi i centrale et la conclusion d'un te carrière en médecine avant a 'oia !on? familiales ou les pen-

1 dans ses autres usine.», à dépouil- contrat unique. d’être président de l'Université *,ons ,lp vieillesse.

100,000 Canadiens âgés de plus 
de 65 ans voudraient travailler

Toronto — Il y * peut être me d un peuple jeune prête sou-

21 naissance.» vivantes par mille 
de population.

"Aujourd'hui, 35 ne. d» la 
population plus de 5,000,0(10 
de personnes — ont moins de 15

d'être pré 
Western a l.ondon, Ontario. Le Au sujet de ceux qui prônent

A LA SHAWINIGAN CHEMICALS:
Dr Mail a insisté hier sur les l'immigration pour augmenter

La
Le

va'eurs humaines, dans une eau 
| »"rie prononcée à l’occa-ion de 

la réunion annuelle de T Asso­
les effectifs ouvriers du Canada, 
le Dr Hall a déclaré qu'il y a 
lieu de se demander si Ton en

fait qu'au moment ou 250,000 
salarie.» de toutes catégories 
souffrent du chômage dans 1?
Québec, la majorité de Toledo- 
rat ait encore à faire son choix 
entre deux vieux partis politi ‘. F 'y 
nues qui n'offrent aucune soin cn 
tion à ce douloureux problème.

"Pour ce qui est de Tl nion 
n ilionaie, a dit M Chartrand, 
son chef-. M Antonio ‘Barrette, 
a déjà décliné toute responsabi­
lité en abandonnant les chô­
meurs à leur sort el à un gou

compagnie: les porfes sont 
syndicat: pas de retour sans

ouvertes
condition

parti sérieux qui aurait à coeur , 
le bien-être de la population, ne ; 
pourrait pas se dispenser, en ce 
printemps de 1960. d'inscrire à 
son programme un plan rie cuns 
truction massive de logements 
familiaux à eoùt ou à loyer movernement aussi réactionnaire (|,qUP afjn qUe pas ,in >seu[ ou 

que le sien qui. à Ottawa, n a Vrier de la construction ne chô 
rien fait pour régler lo proble- mp pPn(|ant qu'une seule la 
me en dépit des engagements nij|iP PS( encore mal logée, 
les plus solennels. Le chômage et les taudis, a

"Du eôlé libéral, de poursui- t-il dit. sont deux plaies sociales 
vre le leader du PSD. on parle : qui condamnent irrémédiable- 
d'un \.igiir conseil d'orientation 1 ment, les vieux partis qui se 
economique qui pourra sugge- sont partagé le pouvoir, dans le 
rer des solutions, mais qui ne Québec, depuis 30 ans."

SHAWINIGAN La Shawi- 
nigan Chamicals a annoncé 
tout le long de la fin de semai 
ne que "les porlcs de son 
usine sont ouvertes et que les 
opérations reprendraient aux 
heures normales lundi matin.

Mais lundi matin, les 1.600 
employés de la compagnie qui 
sont membres du Syndical 
de.» travailleurs en produit» 
chimiques de Shawinigan. ne 
sont pas rentrés au travail et 
se sont réunis en assemblée 
syndicale à 10 h. 30.

M. Guy Beaudoin, conseiller 
technique du Syndicat, a de. 
claré au Devoir que la compa 
gnic Shawinigan' Chemicals 
qui est une filiale de la Sha­
winigan Chemicals exige un 
retour au travail sans condi­
tion.

“Les syndiqué», a dit M 
Beaudoin, sont prêt.» à repren­
dre le travail iniim diatement 
pourvu que la compagnie con

sente a signer une entente fie 
retour au travail. Ce que nous 
voulons, ajoute M Beaudoin, 
c'est la garantie rie la compa­
gnie de ne pas exercer de re 
présailles contre les employes 
qui ont assisté à l'assemblée 
syndicale de vendredi dernier.

“Les travailleurs sont éga 
lement conscients du fait que 
c'est la compagnie qui a fer 
me ses portes vendredi et 
qu elle le» a ainsi privés d'une 
journée de travail. Les syndi­
qués exigent donc le paiement 
du temps perdu par le geste 
de la compagnie".

"M Beaudoin ajoute que la 
compagnie ne (eut pas signer 
d'entente de retour au travail 
parce qu'elle veut se ménagr,r 
le droit de faire sauter des 
têtes afin de prévenir toute r-1 
petition des gestes de vendredi 
dernier."

Vendredi dernier, on le sait, 
le* 1,600 employés se sont ren-

ri(is a une asseinhlep pour el i- 
(lier le» quelques 100 griefs rela­
tifs a la clause d'ancienneté que 
la compagnie ne veut pas n 
Rler.

A leur retour à l’usine, à 
10 heures, les employés ont 
trouvé les portes closes. Voyant 
•cela, le.s syndiqués ont installé 
des lignes de piquetage et ont 
empêché les employés de bu- 
reau et les membres de la d • 
reel ion de quitter les locaux d • 
la compagnie. Finalement, les 
travailleurs ont desserré leur 
emprise: les employés de bu­
reau ont pu sortir dans la soirve 
tandis que la haiM- direction a 
pu quitter les lieux un peu 
après minuit

M Beaudôin a ajouté que 
tou» les comités nécessaires u 
un long conflit sont présente- 
menl en opération et que les 
travailleurs sont décidés a ne 
pas lâcher prise "Mainletant 
que nous sommes dehors pnr 
la faute rie la compagnie, disent

lr» Ira' ailleurs, nous y reste­
rons tant une le oiifl t n aurn 
pas été régir a notre satis- 
far ion."

Par ailleurs, M. Beaudoin a 
declrré que la r.-.d o rie Sha­
winigan faisait savoir hier 
après-midi que le maire de 
Shawinigan. M. Gaslon Hardy, 
qui se présert» comme ca'didat 
de TL'nion naiionale contre le 
député sort nt de charge. .Me 
René Hamel, a déclaré avoir 
demandé au ministre du travad. 
M Antonio Barrette, de dépê­
cher un conciliateur de son 
ministère.

"Ce n'est pas le syndical qui 
a fai: une telle requête, a pr 
cise M. Beaudoin et ce n ext 
pas à notre demande qu’une 
telle requête a été faite au m 
nistre du travail. On s'aperçoit, 
conclut-il, que les syndiqut s 
trouvent beaucoup de sympa­
thie, pas tellement désintéres­
sée. en temps de période élec­
torale ..." V

(nation canadienne d'assurance- fait bon usage et si Ton emploie 
santé. bien ceux oui jouissent actuelle-

II a noté que l’image que Ton ment de la citoyenneté ranadien- 
se fait du peuple canadien torn- ne.
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Cet "espionnage” américain
C’est une véritable bombe qui a ex­

plosé au seuil de la conférence au som­
met. M. Khrouchtchev a bien joué la 
partie, il avait des preuves apparemment, 
accablantes et il a tendu un piège dans 
lequel les Etats-Unis sont tombés. Après 
une riposte indignée aux accusations du 
premier ministre soviétique, et une de­
mande de renseignements dont le ton in­
diquait une conscience tranquille, le Se­
crétariat d’Etat a dû confesser que l’a­
vion américain recueillait en territoire 
soviétique des renseignements de carac­
tère militaire, et qu’il faisait donc ce que 
Moscou peut appeler de l’espionnage.

Un pareil gâchis soulève plusieurs 
questions qui vont rebondir dans ia cam­
pagne électorale engagée aux Etats-Unis, 
et dans les conseils du pacte atlantique. 
Tout d’abord, le président Eisenhower 
se trouve dans une position ridicule. Qu’il 
doive ignorer certaines choses, cela se 
conçoit mais à condition qu’il puisse au 
moins les désavouer officiellement. 
Quelle valeur ou quelle signification 
peut avoir un désaveu du président qui 
atteindrait des actes que doit admettre 
officiellement le. Secrétariat d’Etat, et 
qui paraissent des pratiques courantes 
impliquant l’aviation militaire et l’usage 
des bases de défense installées dans des 
pays alliés comme la Turquie, le Pakis­
tan, la Norvège?

Le fait que tous les pays en font au­
tant, et que la Russie elle-même recueille 
des renseignements analogues, peut ex­
pliquer cette conduite des autorités mili­
taires américaines, ou du moins atténuer 
à leurs propres yeux la gravité du geste 
posé; côla n’atténue pas le péril de dé­
clencher ainsi une guerre universelle.

Il ne s’agit pas d’une erreur de calcul 
d’un aviateur qui par erreur franchit de 
quelques milles la frontière dans une ré­
gion montagneuse ou désertique, s’il est 
vrai que l’avion a été abattu à 1,300 
milles de la frontière du Pakistan, et qu’il 
sa dirigeait vers une base de Norvège en 
prenant des photographies. La première 
version de Washington, qu’il s’agissait 
de recherche* scientifiques d’ordre mé­
téorologique, formulée alors qu’on n’a­
vait paa de détalla, accentue la mauvaise 
conicience de l’aveu ultérieur.

Les experts peuvent mesurer les pro­
babilités de traverser sans encombre une
région désertique à plus de 00,000 pieds 
d’altitude. Le danger de guerre qui pou­
vait résulter de cette aventure permet­
tait-il de la risquer? L’on a demandé ce 
que penserait les Américains si un avion 
soviétique tentait le même exploit an- 
dessus des Etats-Unis. Il ne faut pas ou­
blier qu’un tél acte peut déclencher la 
cataclysme des représailles nucléaires. 
Nous pouvons constater avec soulage­
ment que les Russes n’ont pas perdu la 
tête: Souhaitons que dans des circons­
tances analogues les vigies du NORAD 
gardent le même sang-froid.

Il reste que cette violation clandestine 
du territoire soviétique est un acte d’a­
gression injustifiable: même s’il n’a pas 
produit de catastrophe, ses dégâts pro­
mettent d’être assez étendus sur le plan 
de la propagande, et peut-être aussi sur

la solidarité occidentale devant un autre 
exploit du “brinkmanship”,

•
La défense des autorités américaines 

c’est que le danger d’attaque-surprise 
contraint à pratiquer cet espionnage aé­
rien, et que les Etats-Unis s’y livrent 
depuis quatre ans. Cela soulève la ques­
tion des contrôles et sur le point même 
où les Russes prétendent la placer.

Dans les négociations de désarmement, 
Moscou et l’Occident partent de situa­
tions pratiques bien différentes. Les 
Russes s’opposent à un contrôle qui pré­
céderait le désarmement. Leur thèse im­
plique en somme qu’un véritable système 
d’inspection internationale serait bien 
plus avantageux pour l’Occident, du 
point de vue de la pénétration des se­
crets soviétiques, qu’il ne le serait pour 
les Russes dans la pénétration des secrets 
occidentaux. Cela vient surtout de ce que 
les Russes gardent mieux leurs secrets 
que ne peuvent le faire les démocraties.

Sur quoi, les Russes disent qu’on leur 
demande des sacrifices plus lourds que 
ceux que consent l’Occident; Ils redoutent 
même que le type d’inspection réclamé 
serait une menace de subversion pour le 
régime soviétique, et soutiennent qu’ils 
ne peuvent pas accepter, au nom du dé­
sarmement et de la sécurité collective, 
des conditions qui peuvent miner le sys­
tème communiste.

Cela touche au problème de la liberté 
d’information, d’opinion, de diffusion sur 
lequel les deux camps ne s’entendent 
guère. Les Russes, déjà assez renseignés 
autrement sur l’Ouest pour accepter un 
désarmement peu contrôlé, tentent de ré­
duire-les inspections le plus possible, non 
seulement afin do ne pas consentir ce 
qui serait l’équivalent de plus grands sa­
crifices quant aux secrets militaires, 
mais surtout pour ne pas risquer d’affai­
blir indirectement leur régime dictato­
rial.

•
Or voici que la réalité se venge. A dé­

faut de contrôles internationaux, les au­
torités américaines prennent clandestine­
ment depuis quatre ans les moyens d’ob­
tenir sur l’Union soviétique dea rensei­
gnements que les Russs possèdent sur les 
Etats-Unis sans y envoyer d’avions. In­
dépendamment du problème juridique et 
de la légalité, quelle est l’exigence supé­
rieure de la sécurité? Faut-il rétablir 
l’équilibre d’information par l’espionna­
ge aérien en risquant la guerre? ou faut- 
il risquer Tnttaque-surprise en acceptant 
un déséquilibre d’information que Mos­
cou veut maintenir même sous le désar­
mement?

Souhaitons nue cette aventure tragi­
que soit un mal pour un bien, et que la 
conférence au sommet aborde avec plus 
de réalisme la question ainsi brutalement 
précisée. Les Russes comprendront-ils 
que la paix, le désarmement et le con­
trôle efficace sont dans une bonne me­
sure inséparables, et que la sécurité col­
lective exige de véritables garanties. 
Sans quoi, c’est la course aux armements 
qui continue, c’est-à-dire la course à l’a­
bîme.

Paul SAURIOL

Blocs-Notes
Y «"Ml lieu de “s'inquiéter” ?

•Let divergencei, entre clercs, sur let applications 
de la morale politique, seraient-elles devenues "inquié- 
tantea"? Il est toujours dommage de voir des hommes 
de bonne toi, qui partent des mêmes principes, aboutir 
à des conclusions opposées. Mais cela est fatal et notre 
histoire est pleine des débats que des prêtres, et sou 
vent des évêques, ont soutenus, parfois publiquement. 
Parfois ces discussions devinrent disgracieuses par l'ai­
greur et la partisanerie qui s’y mêlaient. Lorsqu'elles 
demeurent i l’intérieur des bornes normales, elles sont 
fécondes.

11 y * du reste cher les 
laïcs, sur ces sujets, des con­
tradictions étonnantes. Une 
partie de l'opinion trouve quo 
lea clercs s'occupent souvent 
d? problèmes qui ne les regar­
dent pas en tant que tels, l.es 
mêmes hommes, néanmoins, 
se cherchent toujours des ga­
rants dans le clergé, qu'ils 
somment de se prononcer : 
ainsi des adolescents repro­
chent-ils à leurs parents, du 
même sourire, d'être trop au­
toritaires et de ne pas assez 
imposer leur autorité. Enfin, 
quend la divergence des opi­
nions entre clercs, si doulou­
reuse qu'elle puisse être à 
constater, établit au moins 
qu'on se trouve dans une 
“quîîtion libre", cotte liberU 
parait à noi laïcs trop lourde 
k porter, ils se prennent la 
têt? entre les mains, et ils se 
plaignent comme s'ils venaient 
d’être trahis.

Mais non, mais non, ces dé­
bats ne sont pas dramatiques 
à ce point. Il faut ee garder 
de prendre la fièvre électora­
le, qui nous saisit tous plus 
ou moins, pour un îèle unique- 
f.irnt aportoiique.

Un scandale ?
L'occasion de ces “crain­

tes", ce serait le livre des 
abbés Dion et O’Neill sur le 
chrétien et les élections. Or 
de quoi s'agit-il ? D'un ma­
nuel de morale pratique dans 
le domaine politique. Il est 
formulé avec bonheur, il s'a 
juste admirablement à notre 
milieu — qu’un appendice hi* 
torique aide d'ailleurs à mieux 
connaître et comprendre. Les 
amateurs de scandale ont 
Sans doute été déçus d'y re­
trouver l'Jnseignemenf tradi­
tionnel adapté à l'époque, 
beaucoup de sagesse et de bon 
sens, des exigences très rai­
sonnables et qui valent pour 
tous les partis.

Comme ils s'avancent fort 
loin dans le concret, les au­
teurs ne s'étonneront certaine­
ment pas de constater qu'ils 
ne persuadent pa.s tous leurs 
lecteurs de toutes leurs idées.

J'avoue trouver un peu sim­
ple l'opinion qu'ils soutiennent 
dans leur troisième chapitre : 
“Voter pour le meilleur hom­
me ou le meilleur parti"” Ce 
oui com/ntc, r est le pnrti ré­
pondent-ils Et pourquoi’ Par­

ce que la solidarité ministé­
rielle et la solidarité de parti 
lient les députés au point que 
leur liberté est entravée. Il 
n'y a pas, par exemple, “j s- 
sibililé pratique pour un dé­
puté d'exprimer une opinion 
qui va à l'encontre d? celle 
qui est. déterminée par le par­
ti. La valeur des hommes 
n'entre pas en ligne do comp 
te", au moins en thèse géné­
rale.

La valeur des hommes 
compte malgré tout

Certes, cette conclusion 
s'appuye sur des années d'ex­
périence, et en gros, je ne la 
contesterais pas. sauf précisé­
ment cette dernière phrase, 
"La valeur des hommes n'en­
tre pas en ligne de compte". 
Elle est sans importance au 
moment du vote : mais aupa 
ravant ?

Nous bavons pas affaire à 
des partis doctrinaires. Des 
personnalités peuvent inflé­
chir leur groupe dans un «ens 
ou dan* l'autre : on l’a vu 
cette année dans l'Union na­
tionale.

Voulez-vous des exemples 
concrets ? Dans le comté ou 
se present? M. Yves Prévost, 
seerttaire provincial, je vote­
rais sans hésiter pour lui. 
Dans Montréal-Laurier, je vo­
terais. sans hésiter non plus, 
pour M. René Lévesque. Dans 
Outremont, où je vis, inutile 
de recourir au conditionnel : 
je voterai avec joie pour M. 
(îeorges Lapalme. J'ai la con­
viction que la valeur persan 
ne^le d? cos hommes compte,

Les délégués apostoliques, 
envoyés du Saint-Père

De notre correspondant romain 
Georges HUBER

La presse annonçait dernièrement l'érection d'un* 
délégation apostolique pour les pays Scandinaves, avac 
siège à Copenhague. D'autro part dos catholiques se 
demandent parfois pourquoi lo Saint-Père est représenté 
par un délégué apostolique au Canada, aux Etats-Unis 
et en Grande-Bretagne, alors qu’il a un nonce à Paris, 
à Bonn, à Buenos Aires ? Quel est le rêle rospoetif des 
délégués apostoliques et des nonces ?

A ces questions et i main­
tes autres touchant ce sujet 
répond une étude, historique 
et juridique, de S. Exe. Mon­
seigneur Dino Staffa, secré­
taire de la “Congrégation des 
Séminaires et universités” (en 
langage profane ; sous-secré­
taire au ministère de l’instruc­
tion publique) (1).

Primauté do juridiction
l^s nonces et les délégués 

apostoliques sont les collabo­
rateurs du Chef de l’Eglise 
dans l'exercice de son primat 
de juridiction Sur l’Eglise uni 
vcrselle. Us représentent, les 
uns et les autres, dans les dif­
férents pays ou territoires, le 
pape qui, successeur de l'apô­
tre Pierre, a pour mission de 
“.,"itre les agneaux et les bre­
bis du Christ". Avec cette 
différence : alors que les non­
ces revêtent un caractère di­
plomatique et religieux, en 
représentant le Saint-Père au­
près des autorités civiles, d'u­
ne part, et, de l'autre, auprès 
des autorités religieuses, du 
clergé et des fidèles, les délé­
gués apostollciues, eux, sont 
des envovés du pape sans ca­
ractère diplomatique : ils le 
représentent auprès de la hié­
rarchie et des fidèles.

IjOs nonces, qui ont rang 
d'ambassadeurs, sont toujours 
doyens du corps diplomatique 
accrédité auprès des diverses 
puissances. Les internonces 
(Hollande, Japon, Inde, etc.) 
ont rang de ministres.

L'institution des nonciatures 
et des délégations apostoli­
ques ne fut pas toujours telle 
que nous la connaissons de 
nos jours. Pénétrant dans un 
domaine encore peu exploré 
par les historiens, Mgr Staf 
la étudie les formes revêtues 
au cours des siècles par les re­
présentations, temporaires ou 
permanentes, du Saint-Siège : 
antiques vicaires apostoliques, 
apocrisiaires à la cour de 
Constantinople, légats nés, 
nonces, inlernonces et délé 
gués apostoliques dans l'Amé­
rique latine au siècle dernier, 
vicaire* apostoliques actuels. 
Faisant état des matériaux re­
pérés dans les archives de la 
Curie romaine et spécialement 
de la Congrégation de “Propa­
ganda Eide", Mgr Staffa mar­
que ensuite le rôle de ia hié­
rarchie latine en Orient avant 
l'institution de délégations 
apostoliques permanentes. Suit 
un chapitre sur les premières 
délégations apostoliques per­
manentes (Alep. Egypte, Ara­
bie, Ethiopie, Palestine, Méso­
potamie et Perse, Turquie, 
(irèce. enfin. Etat* d'Afrique, 
d'Amérique et d'Asie), lin 
dernier chapitre expos? les 
pouvoirs actuels des délégués 
apostoliques.

Incidtncos politiques on 
Amérique latine...

A parcourir ces doctes pa­
ges le lecteur est frappe par 
les incidences du temporel 
sur le spirituel. L’Eglise n’est 
pas de ce monde, mais, appe­
lée à agir sur ce monde, elle 
modèle son action extérieure 
sur les contingences et les vi­
cissitudes politiques, dans une 
inaltérable fidélité aux lignes 
essentielle* de sa constitution. 
Elle sait joindre le réalisme 
politique de bon aloi è l’idéa­
lisme : elle considère attenti 
vement les choses de la terre,

tout en ne perdant à aucun 
moment de vue le ciel.

Ainsi une situation particu­
lièrement délicate se présen­
ta pour le Saint-Siège au siè­
cle dernier, alors que, les uns 
après lés autres, les différen­
tes nations de l’Amérique la­
tine conquirent l'indépendan­
ce. Le bien apirituel des fidè­
les exigeait la présence d’un 
représentant du Saint-Siège : 
d’autre part, la susceptibilité 
de l’Espagne conseillait des 
ménagements. Les papes Léon 
XII, Pie VIH et Grégoire XVI 
s'en tirèrent en envoyant dans 
les nouveaux Etats des repré­
sentants : tout en remplissant 
souvent les fonctions de non­
ces ou d’internonces, ceux-ci, 
du moins au début, portèrent 
le titre, libre de toute réso­
nance politique, de délégués 
apostoliques. I/>s années passè­
rent . . . Peu à peu ces délé­
gations furent érigées en non­
ciatures.

... et en Asie
Une évolution semblable 

s'est produite pour d'autres 
motifs et dans un contexte 
historique bien différent, au 
cours de ces dernières années. 
Jusqu'au pontificat de Pie 
XII le Saint-Siège n'entrete­
nait de relations diplomatiques 
avec aucun Etat de l’Asie. Ro­
me avait sans doute depuis 
longtemps des délégations 
apostoliques permanentes en 
Syrie, en Palestine et en Tur­
quie, I-éon XIII avait établi 
une délégation apostolique à 
Manille (1902), Benoit XV à 
Tokyo (1919). Pie XI à Pékin 
(1922). Dans les années d'a­
près-guerre des rapports di­
plomatiques s’établirent entre 
plusieurs Etats de l’Asie et le 
Vatican, et des internonciatu­
res apostoliques furent érigées 
en Chine, au Japon, en Inde, 
au Pakistan, en Indonésie, en 
Iran, au Liban, et tout derniè­
rement, en Turquie. La déléga­
tion apostolique de Manille de­
vint nonciature.

Bilan
A côté de SO nonciatures, on 

compte actuellement une ving 
taine de délégations apostoli­
ques. Cinq dépendent de la 
Congrégation Consistoriale et, 
sauf celle du Mexique, se 
trouvent toutes dans des Etats 
de l'Occident où les catholi­
ques sont «n minorité : Ca­
nada, Grande-Bretagne, Etats- 
Unis, Pays Scandinaves. Six 
délégations apostoliques dé­
pendent de la Congrégation 
pour l’Eglise orientale : Ara­
bie. Bulgarie. Ethiopie, Jéru­
salem et Palestine, (avec la 
Jordanie et Chypre). Grèce et 
Irak. Enfin, neuf délégations 
apostoliques relèvent de la 
Congrégation de “Propaganda 
Eide" : Afrique française (Da­
kar), Afrique orientale et oc­
cidentale britannique (Momba­
sa). Albanie, Australie, Nou­
velle Zélande et Océanie (Syd­
ney), Congo Belge et Ruanda 
Urundi, Corée, Indochine. 
Thaïlande et Péninsule de Ma­
lacca (Bangkok).

L'influence officieuse
A la fin de son étude, l'au­

teur de l’ouvrage sur “l^s dé­
légations apostoliques” mar­
que les fonctions des repré­
sentants du Saint-Siège sans 
caractère diplomatique :

"l.a délégation apostoli­
que. telle qu’elle se trouve

malgré notre régime ; ils ont 
ou auront une importance dan* 
le.* conseils des partis aux­
quels ils appartiennent : leur 
présence, et celle de leurs trop 
rare* semblables, valorise un 
parti.

La doctrine du “meilleur 
homme" a souvent conduit à 
voter pour d'excellentes gens, 
irréprochables dans la vie pri 
vée mai* piètres politiques : 
c’est mal l'appliquer. Quand 
on choisit un chirurgien, on 
ne lui demande pas d'abord 
s'il va fidèlement à la messe, 
on cherChç un bon chirurgien. 
De même, en politique, il faut 
opter pour des hommes qui 
ont, en même temps que du 
caractère, une compétence et 
une pensée politiques.

Une grande leçon
N'allez pas maintenant con­

clure que je rejette-Le chré­
tien et les élections : ce serait 
h la fois faux et enfantin. Je 
me sens, au contraire, en plein 
accord avec l'essentiel de ce 
qu'il* écrivent.

Ce qu’ils disent avec le plus 
d'accent, c'est que l'activité 
politique n’échappe pas aux 
jugements de la morale, et 
que les actes posés dan* cet 
ordre sont parmi les plus im­
portants parce qu'ils engagent 
le bien commun. Cette mise 
en garde s’adresse au citoyen; 
mais elle attîint également le 
moraliste : non qu’elle chan­
ge la hiérarchie des devoirs, 
mais elle rappelle que trop 
souvent on s'est acharné jus­
qu’à l’obsession à dénoncer 
des fautes socialement moins 
graves, quand on oubliait les 
manquement* à la justice, 
quand on prêchait sans élan et 
sans ferveur le* devoirs du 
citoyen. La doctrine r?*!c ri­

goureusement la même, mais 
l’accent se déplace. D’ailleurs, 
dès que la question devient 
brûlante, les auteurs laissent 
la parole aux papes : c’est un 
côté de leur enseignement 
dont nous n'entendons pas as­
sez parler.

Chez les abbés Dion et 
O'Neill — comm? chez le cha­
noine Armand Racieot, leur 
excellent préfacier — on sent 
que cela procède d une convic­
tion profonde. Ils ne sont pas 
de* fonelionnaire* rappelant 
aux administrés ie texte de 
certains règlement* : il* s'en­
gagent dans leur enseigne­
ment — d’où sa vigueur et son 
rayonnement.

Le respect de l'autorité
J'aime en particulier leurs 

doux chapitres sur l'autorité 
politique (12 et 13cmes). 
Après avoir établi les distinc­
tions nécessaires : "Bien des 
gens, écrivent-ils, s'affolent 
chez nous de voir critiquer 
l'autorité. Au contraire, ils 
devraient s'inquiéter en face 
d'un” presse amorphe et d'une 
opinion mal éclairée, souvent 
incapable de réagir. Le* ci­
toyens qui refusent de penser 
et d'exprimer leur opinion mû­
rissent sûrement pour la dic­
tature".

D'où vient l'équ.voque qui 
subsiste chez nous ? "On ap­
plique à la vie civile et au ré­
gime démocratique les normes 
qui règlent l'obéissance et le 
re*pect de l'autorité dans 
l'Eglise, et même dans la vie 
religieuse et cléricale”. C’est 
une grave erreur, qui fausse la 
démocratie, et dont les abbés 
Dion et O'Neill, avec ri'nutres, 
tentent de nous faire sortir.

ANDRE JL

DOUCH-ZOIE

Lettres a u ‘ ‘Devoir ’ ’
U assurance-hospitalisation

Monsieur le directeur,
On parle de plus en plus 

dans divers milieux d'assuran 
ce-hospitalisation. Aussi des 
colporteurs d’espérance vou­
draient nous faire croire que 
le nombre des hôpitaux per­
mettra un jour de guérir tous 
les malades. C’est prendre l’ef­
fet pour la cause, car les hô­
pitaux ne serviront jamais à 
autre chose qu'à prendre en 
charge un nombre grandissant 
de mal-portants. S’il y a pro­
grès quelque part c’est bien 
celui du nombre, ce nombre 
dont il est question dans l’A­
pocalypse et qui estja marque 
évidente de la bête. Un pays 
qui exhibe avec fierté ses hô­
pitaux est un pays décadent, 
un pays qui déchoit. Car assu­
rément il n'est pas besoin de 
grands éclats pour compren­
dre que le premier signe des 
progrès de la thérapeutique 
devrait se traduire par la di­
minution du nombre des ma­
lades et par voie de consé­
quence celle du nombre des 
hôpitaux et non leur accrois­
sement.

constituée aujourd’hui, à 
travers les décisions du 
Saint-Siège, est une repré 
sentation stable et perma­
nente du souverain pontife, 
établie officiellement par ce 
lui-ci auprès de la hiérarchie 
ecclésiastique d’un territoire 
ou d’une nation, avec les 
fonctions suivantes : vigilan­
ce sur l’état des églises, 
surveillance sur l'exécution 
des lois, décrets, instructions 
et directives du Saint-Siège, 
dont le délégué apostolique 
doit être à chaque instant 
l'interprète fidèle ; influence 
officieuse, au moyen de con­
seils et de suggestions, pour 
régler les controverses et 
•avancer le développement 
des communautés catholi­
ques: organe officiel pour 
communiquer avec le Saint- 
Siège et à travers lequel le 
Saint-Siège transmet ses or­
dres et tire ses informa­
tions”. (page 1BO). 
Aujourd'hui le délégué apos­

tolique est ordinairement ar­
chevêque titulaire. Toutefois, 
même sans caractère épisco­
pal, il aurait en tant que re­
présentant du Chef de l’Eglise, 
droit de préséance sur tous 
les évêques de son territoire, 
qui ne seraient pas cardinaux, 
sans pouvoir pour autant s’im­
miscer dans leur juridiction.

(•e respect dont le peuple 
fidèle entoure spontanément 
les représentants du Saint- 
Père croit encore, lorsqu’on 
eux la dignité de la charge 
s'accompagne de hautes qua­
lités apostoliques. A plus d'u­
ne reprise, le délégué aposto­
lique s’est révélé un anima­
teur spirituel, moins par son 
action officielle que par ses 
“influences officieuses”. In­
fluence dont Mgr Giuseppe 
Valerge, patriarche latin de 
Jérusalem et pendant plu­
sieurs années pro-délégué a- 
poitolique en Syrie écrivait 
en 1870 qu'à son avis “elle 
constituait l'élément décisif" 
dans l'activité d'un délégué 
apostolique.
(Il Dino Stiff» 1.» iff(•'ta/inni 

apnstnllchp. Romp, 1959 Fait. 
dp£c16p, in-so. pp vni-tss

N’oublions pas que pour 
nous "guérir", nous faire re­
prendre goût à la vie, l'assu- 
rance-hospitalisation n'a que 
la “gratuité" à nous offrir; la 
“gratuité”, cette hostie frau­
duleuse de l’humanité, sous­
trait au préalable à nos bour­
ses en prévisions d'hypothéti­
ques calamités. L’entretien sur 
le pied de guerre d’un arsenal 
gigantesque ne risque-t-il pas 
d'operer tout le contraire de 
l'effet attendu, un gaspillage 
insensé de la substance natio­
nale même, une plaie perma 
nente, une gangrène latente 
au flanc du corps social? Tri­
butaires d’une colossale entre­
prise financière en faveur du 
remboursement des frais me 
dicaux, opératoires et pharma­
ceutiques, actionnaires miteux 
d'une société anonyme exces­
sivement vorace, dispendieuse 
(devant assurer la stabilité et 
la durabliitc de sa bureaucra­
tie), serions-nous vraiment en 
sécurité, à l’abri d’une gestion 
défectueuse, d'un krach Irré­
sistible.

De plus, la médecine maté­
rialiste qui trône à l’heure ac­
tuelle dans les instituts, facul­
tés et hôpitaux et qui clame si 
haut ses découvertes, ses pro­
grès et ses prestiges, représen­
te en vérité, dans la majorité 
de ses travaux, une entreprise 
négative, fausse et néfaste. 
Que lui importe la réforme du 
régime, les corrections fonda­
mentales d’hygiene naturelle 
l’emploi rationnel et rythmé 
des forces vitale», l’élimina­
tion naturelle des poisons du 
corps et les coneeils de re­
dressement mental! Elle ne 
connaît plus que les résultats 
et les chiffres d’analyse. La 
parole est au laboratoire. A la 
suite de quoi, »e donne la rage 
du bistouri, des injections de 
produits chimiques, de vac­
cins. de sérums, qui violent et 
secouent l'organisme, qui don

nent une santé artificielle et 
préparent des dégénérescences 
lointaines inexorables. Com­
me l’observe Gustave Thibon 
la convenance n’est qu’extéri­
eure: “On opère avec des 
mains gantées”, mais l'hygiène 
n’est qu'épidermique. “Le mal 
reste entier. Bien plus, il «'y 
ajoute le Mensonge”.

Disons en passant que ceux 
qui citent Pasteur comme une 
des sommités de la médecine 
ne savent pas que Pasteur n'a 
janmis été médecin. Ce même 
Pasteur qui se plaisait «n 
compagnie de gens infime» 
comme Albert Christophe 
(gouverneur du Crédit foncier 
de France en 1890), qui était 
un de ceux qui avait le plus 
contribué à avilir la Presse, 
qui avait le plus cyniquement 
prodigué de l’argent pour a- 
cheter les consciences. Pour­
tant c’est le même Pasteur qui 
avant l’heure de sa mort evait 
dit au professeur Renon ■ 
“C’est Claude Bernard qui 
avait raison, le microbe n'est 
rien, le terrain (la toxémie) 
est tout.” Que n'a-t-on «uivi 
l'inventeur de la théorie mi­
crobienne dans le rejet de ses 
propres conclusions?

On ne saurait donc trop met­
tre en garde contre l’assuran- 
ee-hospitallsation. La «ouïe 
obligation, nous assimilant au 
bétail, ne devrait-elle pas déjà 
nous trouver très rétifs? Nous 
nous rendons bien compte que 
nous clamons dans le désert. 
Mais nous ne cesserons pour­
tant pas tant que nous aurons 
un souffle de vie, de lancer 
des avertissements pour notre 
Nation laurentienne intoxiquée 
par le aoi-disant progrès so­
cial et scientifique, promet­
teur d’un bonheur universel 
et égalitaire qui, en réalité, 
n’est qu’une infernale duperie.

Jacques
BAUGE-PREVOST

Bilinguisme ridicule
Monsieur le directeur,

Je suis Canadien, et je vou­
drais exprimer mes doutes sur 
la survivance du Canada fran­
çais. Je partage l’opinion de 
beaucoup de mes compatrio­
tes, qui disent que Ja langue 
française est en perdition ici 
dans la province à cause de 
la lâcheté de nos politiciens 
Canadiens français. Pourquoi 
notre gouvernement provin­
cial ne crée-t-il pas un Office 
de la langue française ? Cesse­
ra-t-il un jour de nous trahir 
avant qu’il ne soit trop tard ? 
Nous aurions pourtant, tout 
aulre chose à faire que d'être 
obligés de mendier notre pro­
pre langue chez les nôtres.

Quelle honte ! Prenons par 
exemple la signalisation rou­
tière ici. Est ce qu’elle est bi­
lingue dans les autres provin­
ces ? Non. Alors, qu'est-ce que 
notre gouvernement provin­
cial attend pour n’utiliser que 
le français chez nous. Sommes- 
nous chez nous, oui ou non ? 
Les autres provinces nous for­
cent, pour ainsi dire, à com­
prendre l'anglais en ayantbien 
soin de n'afficher que de 1'an- 
glais et la province de Québec 
elle, continue de pratiquer ce

bilinguisme ridicule, ce bilin­
guisme à sens unique qui fi­
nira par nous perdre.

Ces deux questions des rai­
sons sociales et de la signali­
sation routière (Je n'ai pas le 
temps ici de mentionner notre 
esclavage économique faceaux 
Anglo-Saxons) dans nos ville* 
et à travers toute la province 
ne constituent, d'ailleurs, 
qu’un aspect de la rareté de 
l'emploi du français dans le 
Québec où le Canadien fran 
çais est pourtant en grande 
majorité. Oui, il forme la 
grande majorité et à parcoti 
rir la province, on jurerait 
qu'il ne constitue qu'une in 
fine minorité sans autorité et 
sans aucune fierté latine. 
Maintenant, cher monsieur, la 
plus grande insulte de toutes, 
c’est l’immigrant arrivant ici 
dans la soi-disant province 
française de Québec, qui n'a­
dopte que la langue anglaise 
(meme les Italiens et les au­
tres latins), parce qu’il sait 
aussi bien que les autres, que 
le Canadien français n'e«t pas 
le vrai maître de son propre 
foyer.

Votre tout dévoué,
Christophe CUMAS

L'ACTUALITÉ

Le patronage au carré... 
ou au cube

Le patronage est une chore 
que les Québécois connaissent 
bien. Il ne sera pas nécessaire 
de leur expliquer en quoi con­
siste le patronage pendant la 
prochaine campagne électo­
rale. Le patronage est intime­
ment lié à la politique québé­
coise.

I.e patronage peut cepen­
dant s'exercer en dehors des 
administrations p u b l iques. 
Ainsi par exemple, le direc­
teur du personnel d'une gran­
de entreprise, peut le prati­
quer sur une certaine échelle. 
S’t! agit de son propre chef, 
la prudence lui conseille de se 
contenter de placer quelques- 
uns de ses anus. S'il a l'appro­
bation de ses grands patrons,

sa puissance devient presque 
illimitée.

Le maire d'une petite ville 
peut pratiquer le patronage, 
mat; un patronage limité par 
les ressource* de fa ville. S'il 
est en même temps directeur 
dû-personnel d une grande en­
treprise qui englobe la plupart 
des habitants de la ville. H dis­
pose évidemment d'un patro­
nage considérable qui lui con 
fera «ne tn/iuciicr énorme.

Le député provincial québé 
cois — s'il est ministéçie!. si 
depuis une quinzaine d'années 
i! appartient à l’Union natio 
noie — dispose d’un patronaqe 
qui touche A tout et s’étend 
juirtcul. S'il est pnr surcroît 
maire de la ville la plus im 
portante de la circonscription,

il peut combiner les deux pa­
tronages de façon fort inté­
ressante.

M. Jack Laydett est direc­
teur du personnel de l’Jron 
Oro Company of Canada. Il est 
depuis quelques années maire 
de la ville de Sept-lles. U vient 
d’être choisi comme candidat 
de l’Union nationale dans la 
nouvelle circonscription di 

.Duplessis. Il a donc l’occasion 
■unique de réussir la plus re­
marquable concentration de 
patronage que l'on ait encore 
imaginée. De quoi rendre ja- 
loux tous ses collègues de l’U­
nion nationale.

Le patronage. M. Lagden 
pourra le porter au carré ou 
même au cube.

a n r, r- s
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Paris : le président de Gaulle aurait reçu 
un message encourageant de M. "K”

PARIS. — On croit jovoir quo U président Charles de 
Gaulle a reçu h'er un message personnel de la part du 
premier ministre de Russie, M. Khrouchtchev, et selon des 
informateurs dignes de foi, ce message ne serait "pas un 
mauvais présage" pour ta conference au sommet qui s'ouvre 
i Paris lundi prochain. La lettre aurait été remise à de Gaulle 
par l'ambassadeur de l'Union soviétique à Paris, M. Sergei 
Vinogradov, au cours d'un entretien d'une demi-heure au palais 
présidentiel. M. Vinogradov est rentré récemment d'une visite 
é Moscou. Le président a par ailleurs étudié les problèmes 
militaires de la France à la veille de la conférence au sommet. 
Les chefs militaires se sont entretenus avec lui au cours d'une 
réunion du Comité national de la défense. Le premier ministre 
Michel Debré, le ministre des finances, M. Wilfrid Baum­
gartner, et la ministre de l'énergie nucléaire, M. Pierre Guil- 
laumat, assistaient aussi i la rencontre. On croit savoir que 
parmi les problèmes qui ont été discutés, il y a le coût de 
la formation d'une puissance nucléaire que veut mettre sur 
pied le général de Gaulle.

Séoul : M. Eisenhower félicite 
l’ex-président Rhec de s’ètre 

retiré "avec sagesse”
SEOUL. — L'ex président Syngman Rhee a déclaré hier 

qu'il avait reçu une lettre du président Eisenhower le féli­
citant d'avoir donne “un autre exemple de sagesse aussi bien 
que de désintéressement” par sa demission volontaire à la 
suite des émeutes du mois dernier. La lettre du président 
des Etats-Unis soutient que la démission de M. Rhee lui 
rappellera toujours “de quelle dette la Corée lui sera rede­
vable”. Dans un communiqué. M. Rhee a déclaré que la lettre 
du président l'avait profondément ému. non seulement à cause 
des sentiments personnels qu elle témoignait à son endroit, 
mais à cause de cette preuve de l'amitié constante ries Etats- 
Unis à l'égard de sa patrie.

Rhodésie : violentes manifestations à 
la veille de la visite de la reine-mère

SALISBURY. — Plu* H» cent» Noir* ont été arrêté* »t la 
polie» rechercha d'autre* suspoct* ppré* une fin de semaine 
do violence en Rhodétio du Nord, è la frontière du Congo. 
Dan* le région d'exploitation du cuivre, doe Noir* ont brûlé 
une femme blanche #t •»* deux fille* et ont lynché plutieur* 
Blenehe*. Au*si les autorités tent on alerte. On estime que c'est 
là une manoeuvre pour empêcher la venue do le reine-mère. 
Ella ett attendue mercredi è Salisbury et ontreprendre une 
tournée d'une vingtaine de jours dans le nord ot lo sud de 
la Rhodésie et du Nyassaland, régions britanniques qui font 
partie de le Fédération do l'Afrique centrale. Les Noirs sont 
opposés è cette Fédération. La visite de Sa Majesté eux mines 
de cuivre est prévue pour les 20 et 21 mai moit le programme 
peut être changé en cas de désordres.

Parlez à la conquête de
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Pour discuter le 
désarmement, Pékin 
met sa condition: 
entrer à l'ONU!

PHNOMPENH, Cambodge 
— Le premier ministre 
de la Chine communiste 
Chou En-laïa déclaré hier 
que son pays refuserait 
de participer à toute 
conférence mondiale sur 
le désarmement tant qu'il 
n'aura pas été admis aux 
"Nations Unies. -

II a declare aux journalistes, 
après une conférence de quatre 
jours au Cambodge, que la Chi­
ne ne pouvait absolument pas 
tenir comme d une invitation 
aux entretiens sur le désarme 
ment tant qu’elle serait tenue 
hors des Nations Unies.

Sur un ton railleur, il a rie 
elare aux journalistes améri 
eains qu'il pourrait, un jour, se 
rendre aux Etats-Unis. Mais il a 
ajouté qu'il n'en connaissait pas 
la date.

En réponse à un correspon­
dant américain qui lui deman 
riait s'il accepterait une invita 
tion du président Eisenhower, il 
a répliqué;

“Le gouvernement américain 
n'a jusqu'à maintenant aucune 
ment l'intention de reconnaître 
la Chine communiste. Il est très 
difficile da répondre à cette 
question".

M. Chou En-laï. accompagné du 
ministre aux affaires étrangè­
res. le maréchal Chen Yi, e.sl 
parti à destination du Vietnam- 
nord. Leur appareil s'est dirige 
vert Vinh à cause du mauvais 
temps. Vinh est à 170 milles au 
sud de la capitale, Hanoï.

M Chou En-laï était arrive au 
Cambodge peu de temps apres 
l'insuccès de scs entretiens avec 
le premier ministre Nehru au 
sujet de la querelle de frontière 
entre la Chine et l'Inde. Il a de- , 
elaré hier qu'il espérait qu'nn j 
en arrive bientrtt à une en 
tente sur cette affaire.

>/*YVW J7“x-
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M. Diefenbaker 
à Washington le 
3 juin prochain

OTTAWA. — Le bureau du 
premier ministre a annoncé que 
M. et Mme Dîetenbaker visite- 
rent le président et Mme Eisen 
hower è Washington la vendre­
di 3 juin.

"Le visite fournira l'occasion 
de pourparlers non officiels en 
♦re let chefs des gouvernements 
respectifs des deux pays, les­
quels sont des voisins ot des 
émis," disait le déclaration.

Le premier ministre arriver» 
è Weshington per eir, è midi le 
3 juin, et reviendra le samedi 
matin 4 juin pour un engage­
ment è Winnipeg.

Pendent leur visite, M, et 
Mme Diefenbaker demeureront 
dans le pavillon des invités du 
président.

C'est * l'automne de 1957 que 
Diefenbaker visita Washington 
pour la dernière fois. Il accom 
pagnait la reine Elisabeth qui 
venait d'ouvrir la session du 
parlement è Ottawa. Le prési 
dent Eisenhower visita Ottawa 
en juillet 1958.

Les deux leaders se sont ég» 
lament rencontrés è Montréal, 
l’été dernier, alors que la prési­
dent participait aux cérémonies 
marquant l'ouverture officielle 
de la vol» maritime du Saint- 
Laurent.
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Oslo demande des 
explications à 
la Maison Blanche
OSLO — M Halvard Lange, 

ministre des affaires étrangères 
rie le Norvège, a déclare hier que 
le gouvernement norvégien fera 

i ries représentations auprès de 
j Washington au sujet de l'avion 
américain abattu au-dessus dr 

i l'Union soviétique Moscou a por- 
; té l'accusation selon laquelle l'a 
j vinn en question se re'-daii à la 
hase aerienne de Bodo, dans le 
nord de la Norvège 

M Lange a déclare au parle­
ment que l'ambassade norvégien­
ne à W ashington avait reçu or- : 
dre de discuter de l'incident avec i 
les autorités américaines 

“Selon Moscou, a declare M 
!>ange, l'aviateur américain abat 
tu au-dessus du territoire sovié­
tique a dit qu'il se rendait à la . 
hase aérienne de Bodn I,es au- j 
torités civiles et militaires do i 
la Norvège ne sont nullement j 
au courant de cette assertion 1 
La Norvège prendra toutes le< ; 
mesures possibles pour clarifier ! 
cette situation . . La Norvège n'ar! 
jamais permis que des av ions ; 
étrangers qui avaient violé Ves- | 
pace au-dessus de territoires 
étrangers fassent usage de bases 
norvégiennes

“Dans certains cas. de« a'uon. 
allies ont reçu la permission de 
faire usage de la base de Bodn 
Il s agissait, d avions effectuant 
des envolees de reconnaissance 
au-dessus de l'Arctique et la ' 
permission de faire usage de la 
base rie Bodo ne leur avait été 

: accordée qu'à la condition bien 
expresse qu'ils ne violent pas 
1 espace d’une puissance étran­
gère ou même qu'ils ne s'appro­
chent d'un territoire étranger ”

UNE INJUSTICE

11 y » dans la province quel 
que 21,000 institutrices. On re 
tient sur leurs salaires 5% pour 
fins de pension, soit la même 
base que la retenue faite sur 
le traitement des instituteurs, 
alors que leur salaire est moin 
dre que celui de leurs con 
frères, qui ne sont que 4,000 

jdans la province.

du mon do
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Commonwealth: une crise éclate 
au sujet de l’Afrique du Sud

Londres : le premier ministre du Ghana 
contremande l’invitation faite à M. Louw

LONDRES — L» gouvernement du premier ministre 
Kwame Nkrumah a contremandé l'invitation faite au ministre 
des affairas étrangères de l'Afrique du Sud, M. Eric Louw, 
de visiter le Ghana. La nouvelle en a été annoncée officielle­
ment hier. M. Louw avait déclaré au cours d'un» conférence 
da presse, mercredi dernier, qu'il avait été invité è visiter 
le Ghana et qu’il projetait de faire le voyage plus tard cette 
année. Depuis, MM Louw et Nkrumah se sont heurtés de 
front au sujet de l'apartheid. Selon des commentateurs offi­
ciels, le premier ministre du Ghana a rappelé à M. Louw qn» 
l'invitation était conditionnelle, et que l'Afrique du Sud devait 
elle aussi inviter un ministre du Ghana è visiter l'Union sud- 
africaine. Un porte-parole de M. Louw a déclaré : "On m'a 
informé de l'annulation de l'invitation. Il n'y a pas d» sens 
à ce qu'un ministre de l'Afrique du Sud sa rende è une invi­
tation è laquelle on attache de» conditions. Après tout, M. 
Louw est un diplomate de carrière, et si le protocole exige 
qu'une invitation réciproqu» soit formulé», personne n» le 
saura mieux que lui".

Deauville : la Fédération nationale 
de la presse française s’élève contre 

les saisies fréquentes
DEAUVILLE. Les propriétaires de journaux ont ré­

clame hier des modifications à la loi pour éliminer “les atta­
ques et les menaces contre la liberté de la presse” en France. 
Un communiqué publié par la Fédération nationale de la presse 
française, souligne que la liberté de la presse est menacee 
par des amendements apportés au code penal Lan dernier, 
interdisant aux magistrats, aux avocats et a la police de four­
nir des renseignements au sujet des enquêtes judiciaires et 
des enquêtes préliminaires. Les amendements prévoient égale­
ment de fortes amendes et des peines de prison pour certains 
genres de commentaires sur les affaires devant les tribunaux, 
l.a Fédération précise que la liberté de presse est menacée 
par “la vague des saisies dr journaux pratiquées rie la façon 
la plus arbitraire qui soit" Le communiqué a cté émis à 
la fin d'un congrès de la Fédération. On demande que les 
“saisies ne soient plus effectuées à moins que le journal 
impliqué ne soit compensé lorsque la saisie ne résulte pas en 
ries procédures légales contre lui".

Italie : l’archevêque de Bori invite 
les communistes à se retirer . . .

BARI, Italie. — L'archevêque de Bari, ville portuaire du 
sud de l'Italie, a dit hier au maire et è tes conseillers muni­
cipaux qu'ils n'étaient pas les bienvenus aux célébrations en 
l'honneur de Saint-Nicolas, patron de Bari. Le maire Giuseppe 
Papalia, socialiste de la gauche, et les conseillers municipaux, 
membres de la coalition communisto-socialisto qui gouverna 
Bari, avaient pris des places en évidence è le messe en plein 
eir et è la procession en l'honneur de Saint-Nicolas. La 
procession s'est terminée au port où S. E. Mgr Enrico Nico- 
demo, archevêque de Bari, ■ déclaré que le maire et les con­
seillers n'avaient pas la permission de prendre part aux célé­
brations. Il s'est référé è un décret de 1949 de la Congré­
gation du Saint-Office du Vatican interdisant aux communistes 
de participer aux offices religieux. Il a dit que le maire avait 
été averti privément, peu auparavant, de ne pas prendre part 
aux cérémonies. Le maire et les conseillers municipaux sont 
partis.

Cuba : deux journalistes américains sont 
détenus sans explications à La Havane

LA HAVANE. — Richard Valeriani, reporter è 1’ ' Asso­
ciated Press” était ta nuit dernière encore retenu par les 
autorités ayant cté 24 heures auparavant arrêté par des agents 
militaires. Est également retenu un photographe de Cuba. 
Tony Ortega, qui a été appréhendé en même temps. 11 ne leur 
a pas été permis de communiquer avec l'ambassade ries Etats- 
Unis ni avec les représentants de 1'"Associated Press". Ils ont 
été arrêtés après avoir participe à une émeute entre commu­
nistes et anticommunistes à l'aéroport de La Havane. D'autres 
journalistes et photographes appréhendés en même temps ont 
été relàehes quelques heures plus tard. Aucune explication 
n'a été donnée motivant la détention prolongée de MM. Vale­
riani et Ortega.

Mon fils est fin comme tout! Il tient bien de 
son père. Savez-vous qu’il épargne déjè son 
argent pour payer ses études? Oui, c'est 
bien le fils de son père! Vous allez voir s'il 
ne devient pas une étoile de l'équipe de 
hockey. Je vous le dis, Il est tout à tait comme 
son père. Dts-leur un peu où tu/mets l'argent 
que tu économises. Allons, parle!

LA BANQUE DE NOUVELLE-ECOSSE
MtureflgntMtl

LA LIAISON FRANÇAISE 
VOUS PROPOSE DES

VOYAGES DE VACANCES

A—L OUEST CANADIEN : Winnipeg. Saint-Bonifa 
re. Régina, Edmonton, l^ac Louise, Banff, Jasper, 
Vancouver, Victoria.

Datns 3° juin — lé juillet 
12 août — 2* août

** 10 juin — 12 juillet
31 juillet — 21 eoût 

Pr,x 21 août — 11 sept.

A partir *

$360.00

$595.00

B—L OUEST AMERICAIN ET CANADIEN
15 julllat — 5 août $660.00

L OUEST CANADIEN e* I» croisière de l'Alaska
21 juillet — 11 eoût $760.00

L ACADIE
I juillet — 23 juillet $355.00 

C—LE MEXIQUE
10 juillet — 24 juillet $490.00 

D—CROISIERE DU S.S. RYNDAM
26 juillet — 10 eoût $420.00

Int or mnf inns et Réservations

La Liaison Française Inc.
75. rue d'Aufeuil, Québec 4 

Tél. : LA. 2 2601

LONDRES — Le* diri­
geant* du Commonwealth ont 
tenu hier une *éance è hui* 
do* au cour* da laquelle il* 
ont envisagé la menace de cri- 
*• qui plane sur le Common- 
wealth à caui» de la politique 
raciale de l'Afrique du Sud.

Véritable précédent: le* 
premier* ministre* et le» au­
tre* chef* de délégation ont 
fait faire antichambre è leurs 
conseillers pendant plu* d'une 
heure et il* se »ont entretenu» 
privément de* divergence* de 
vues qui opposent l'Afrique du 
Sud au Ghana et è la Malai­
sie.

Dans la* milieux da la confé­
rence, on a refusé da prédira 
si on trouvera un» formula qui 
réussisse è satisfaire tout la 
monde.

Le* observateur* sont d'avis 
que la conférenca seurait diffi­
cilement se terminer tant qua 
la communique final men­
tionne publiquement l'Afrique 
du Sud, que la chose plaise ou 
non au gouvernement de ce 
pays.

Nouvaau membra
Après la séance d'hier ma­

tin, ta conférence a donné ton 
approbation à l'entré» da la 
Nigeria au tain du Common- 
wealth en octobre 1960, après 
qua les formalités constitu 
tionnelles requises euront été 
accomplies.

On prévoit que les ministres 
approuveront aujourd'hui un 
bref communiqué faisant con- | 
naîtra l'intantion du Ghana de 1 
devenir une république. L'Inde 
et le Pakistan le sont déjà et 
le Ceylan a fait part de son in- 
tention de le devenir, de sorte 
que la moitié des pays du Com­
monwealth seront bientôt des 
républiques.

La conférence doit prendre 
fin vendredi.

Le premier ministre du Ca­
nada, qui joua la rOla de modé­
rateur dans las discussions sur 
l'Afrique du Sud, a eu diman­
che un entretien d'une heure 
evec M. Louw, è Dorneywood. 
M. Diefenbaker a de nouveau 
souligné jusqu'à quel point le 
Canada abhorre la discrimina- 
fion racial». La premier minis­
tre a également discuté de 
l'aide économique è accorder 
è l'Afrique, au cours d'un dé­
jeuner qu'il a au lieu samedi 
avec le premier ministre du 
Ghana, M. Nkrumah.

cette RENAULT
1» PRIX

Grand Concours Aerostable

2m PRIX- UNE SEMAINE POUR 2 À PARIS

3"'“ PRIX- UNE SEMAINE POUR 2 AUX
BERMUDES

Bans d'achat da ttO.OO chacun chai talan

MUR PIUS Ot DfUllS SUI « CONCOURS, VENEZ VOIR VOTRE AGENT RENAULT

GARAGE WILLIE LIMITEE
14.12. nie M***on. 

Montrée! RA.

VALLEY AUTO INC.
*«7* boni. LaSalle, Verdun PO.
*01, rue St -Lout*, Larhlne MP. 7-3*44*

DARLINGTON MOTORS ENRG.
fiande I.alnnde, Prop..
6705. rue Darlington. 

Montréal RE. 1-110T

Lorsque l'appendice, organe 
apparemment inutile, -s'enflam­
me, il devient très dangereux. 
Cet état connu sous le nom 
d'appendice se reconnaît à une 
douleur dans l'abdomen, aux 
nausées et à une élévation de 
la température Tl ne faut pren j 
rire ni médicaments, ni aliments, ' 
ni breuvages, et appeler le mé j 
decin promptement. ‘

BOULOGNE AUTOMOBILES LTEB
IM. rue Victoria,

NI Lambert, OR. 1-JR74

AUTOMOBILES RENAULT CANADA LIMITEE
*555, Devonshire Road. Montréal, RI. *-*6*l 

1*24 ouest, rue Bte-Catherlne, Mtl, WF.. 7-955!

THATFAlG1AY 
MARC LABERGE INC.
Roui. Saint-Jean-Rftpttste 

Route* 3 et 4

SAINT-JEAN DTRERVII.I P 

GARAGE DONAT GINGRAS
•7, ïléme rue

MJNTF-AGATHE DR* MONTS 
LEOPOLD LEGAULT

1.7ft, me Aatnt-Vlnvent

SAINT-HYACINTHE
GENERAL AUTO PARTS INC.

2**5 Dettatile*

MEDECIN DEMANDE
I.a municipalité d'Hub^rdean aé­
rait heureuse d'accueillir un mé­
decin en permanence pour le 
Village et le* environ*. *'adre**er 
k M. Roland Fnrtler, aec. de la 
Corporation d’Huherdeati, Co. 
Argentetill. TFI.. *7.

1.’ABORD A PI,OC FFF 
DUBUC PETROLEUM ENRG.

555 Boni, la belle

SAINT-JEROME
NICOLAS AUTOMOBILES LTEE

495, Boni, de» 1,aiirentlde«

PINCOIRT
TREMBLAY AUTO ENRG.

iftft Roui. Métropolitain

VALLEY FIELD
MARTIN AUTO ELECTRIC 

Chemin Larorqne

Paul, le petit vendeur de journaux, passe à 
la banque se faire donner la monnaie d’un 
encombrant billet de vingt dollars. Le petit 
Charles, qui a entendu dire que “c’est dans 
les banques qu’on trouve l’argent” a décidé 
d’aller en chercher à la source en l’occu­
rence, la succursale de son quartier. Ce ne 
sont pas encore des clients réguliers. Mais 
tous deux ont été bien reçus, et un jour, ils 
reviendront, Paul demain peut-être, Chariot 
dans un an ou deux.
Que leurs besoins soient modestes ou con­
sidérables, les clients de La Banque Cana­
dienne de Commerce bénéficient tous du 
service efficace et courtois qui rend toute 
opération de banque agréable. C’est pour­
quoi, dans tout le Canada, La Banque 
Canadienne de Commerce est synonyme de 
bon service.

LA BANQUE
CANADIENNE DE COMMERCE

Faites de nous vos banquiers
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Clément Brown... Des avions...
(Suite de la première page) (Suite de la première page)

Le ministre des affaires exté­
rieures a révélé qu'à diverses 
reprises des avions non identifiés 
ont été signalés dans le ciel du 
r-anada septentrional mais, dit- 
il nous n’avons pas la preuve 
qu'il se soit agi là d'avions sovié­
tiques.

M. Green s’est empressé de 
rassurer la Chambre en décla­
rant qu'il y avait eu des conver­
sations à ce sujet entre Ottawa et 
Washington mais, ajouta-t-il. >1 
n'y a pas eu de protestations for­
melles.

Le ton de M. Green indiquait 
nettement cependant la mauvaise 
humeur du gouvernement ca­
nadien.

Dans ce contexte, la visite que 
le premier ministre projette, à 
Washington, pour le 3 juin, prend 
une signification spéciale. M. Die­
fenbaker a en effet informé la 
presse, par câble de Londres, 
qu’il aura, le 3 juin, dans la ca­
pitale américaine, un "entretien 
à bâtons rompus” de quelques 
heures avec le président des 
Etats-Unis.

Le premier ministre, qui doit 
se rendre dans l'Ouest a cette 
date, fera un détour de plusieurs 
milliers de milles pour rencon­
trer le chef de la Maison Blanche.

11 parait évident que le tor­
chon brille entre Ottawa et 
Washington, au sujet du NO- 
RAD et do quelques autres pro­
blèmes, sinon ces entretiens ne 
s’expliqueraient pas après les 
conférences plénières d’Istan­
bul sur le désarmement et sur 
les problèmes de l'OTAN.

Sans doute, M. Diefenbaker 
voudra-t-il être informé de pre­
mière main sur les résultats de 
la conférence au sommet mais 
il paraît plus logique de penser 
qu’un déplacement aussi inusi­
té touche à des questions limi­
tées aux relations canado-améri- 
caines.

En tout premier lieu, il y a 
celle du NORAD, menace à la 
fois par le refus imminent du 
Congrès de fournir des Bomarc 
au Canada et par l’imprudence 
avec laquelle des aviateurs a- 
méricains ont risqué un conflit 
majeur en se livrant à l’espion­
nage en photographiant des ins­
tallations militaires de la Rus­
sie soviétique.

Comme Va laissé voir M. 
Green, de tels incidents peu­
vent facilement déclencher une 
guerre nucléaire. Or, non eeu- 
lement par sa participation à 
VOtan, mais encore par son al­
liance du NORAD, le Canada 
pourrait être pris entre deux 
feux par la faute de quelques 
irresponsables, de la conduite 
desquels Washington n’était mê­
me pas informé... Du moins, 
c’est ce que prétend la Maison 
Blanche.

On eerait *ur lea épine» à 
moins.

Voilà pourquoi tout le monde 
pense que le voyage impromptu 
de M. Diefenbaker à M. Eisen­
hower n’aura pas pour unique 
but de jouer une partie de golf 
et de trinquer à la aanté du pré- 
aident des Etats-Unis.

Un plan...

Russe, eu ceurent
Des avions de l'ARC, dans 

des vols d'entrainement en na­
vigation auKlessus dos régions 
polaires, effectuent également 
des missions de reconnaissance 
au-dessus de ces postes flot­
tants de l'Arctique.

Les travailleurs scientifiques 
russes sur ces Iles flottantes sa­
vent apparemment qu’ils sont 
surveillés. Les Russes ont sou­
vent décUré publiquement que 
dès avions non identifiés sont 
fréquemment vus au-dessus de 
ces lies. Des avions russes ont 
atterri sur la glace de la calotte 
polaire, à 130 milles du sol ca­
nadien.

Les autorités ont déclaré 
qu’elles n’ont aucune raison de 
croire que les Russes effec­
tuent autre chose que des tra­
vaux de recherches dans l’Arc­
tique.

Un des secrets les mieux gar­
dés de 1a défense aérienne de 
l’Amérique du Nord a trait à 
l'identification d'avions, amis 
ou hostiles.

IFF est la désignation an­
glaise en usage pour le systè­
me d'identification d'avions. 
Les alliés ont mis IFF au point 
au cours de U deuxième guerre 
et le plus grand secret entou­
rait alors ce système. Rien n’a 
changé depuis. Depuis la guer­
re. aucune information n’a été 
donnée au public au sujet du 
système. Même les équipages 
n’ont qu'une idée très vague du 
système IFF — identification, 
friend or foe.

Moyens éioctroniquet

Un avion volant directement 
de la Suède à Los Angeles — 
comme c'est le cas pour les 
appareils des Scandinavian Air­
lines — doit franchir la ligue 
DEW On avise alors les auto­
rités de la défense aérienne du 
temps et de l’endroit ou l’avion 
franchira la ligne. S’il suit son 
horaire, l’avion est. classifié 
comme ami.

H se peut également que l’on 
donne, au décollage, des ins­
tructions spécules au capitaine 
d’un avion. Ces instructions peu­
vent avoir trait à certaines ma­
noeuvres qu’il devro effectuer 
aux abords de la ligne DEW. 
pour aider à l’identification de 
son appareil.

11 reste cependant que les 
moyens les plus secrets d’identi­
fication sont électroniques. On 
croit que la méthode actuelle­
ment en usage est celle à la­
quelle on avait recours au cours 
de la guerre, mais à laquelle on 
a apporté plus de perfectionne­
ment. Au cours de la guerre, 
les avions étaient munis d'un 
appareil électronique qui trans­
mettait des signaux chiffrés d’i­
dentification. Les avions enne­
mis n’étaient pas munis de tels 
appareils ou, s’ils l’étaient, ils 
ne pouvaient transmettre le 
message chiffré convenu.

Les messages du système IFF 
peuvent être captés et déchif­
frés par des appareils de radar 
installés au sol ou dans des ap­
pareils intercepteurs.

(Suite de la page 3)

alors que le nombre de ceux uti 
lisant les transports en com­
mun ne s’accroissait que de sept 
pour cent.

Les aspects les plus profonds 
du problème du transport sont 
financiers et administratifs, dit 
M. Mitchell. Il n’existe pas d’ad 
ministration unifiée de transport 
pouvant décréter et appliquer une 
politique unifiée. La Cité n'a reçu 
aucune assistance financière de 
la province, en ces dernières an 
nees, pour la construction et l’a­
mélioration de la voie publique. 
Seule, elle ne peut faire face au 
coût de l’aménagement du ré­
seau nécessaire.

Et M. Mitchell pose la question 
sans y répondre : "Qui financera 
le coût des améliorations néces­
saires au transport tant urbain 
que suburbain?”.

Abordant ensuite les problèmes 
de l’avenir, M. Mitchell insiste 
pour que des études sérieuses se 
poursuivent afin d'établir quels 
seront les besoins dans 21 ou 25 
ans.

“Si la région de Montréal doit 
continuer de prospérer et de con­
currencer les autres grandes ré­
gions métropolitaines, dit-il, il lui 
faut s’assurer un système de 
transport en commun et de voies 
publiques permettant une circula­
tion libre et pratique entre les 
différentes parties de la région 
La question de base est la sui­
vante : les projets Individuels 
que l'on veut exécuter actuelle­
ment. joueront-ils un rôle écono­
mique et efficace comme partie 
adéquate du réseau de transport 
dont la région aura besoin pour 
l’avenir?”

Dans son rapport, M. Mitchell 
étudie chacun des projets exécu 
tés en ces dernières années et 
ceux suggérés par les différents 
organismes municipaux et leurs 
experts. ’’Plusieurs de ces pro­
jets et suggestions sont hardis, 
dit-il. La nécessité et l’urpence de 
certains autres ne sauraient être 
niées, mais il y en a qui ne pos­
sèdent aucun rapport avec les 
autres; il s’en trouve qui vien­
nent en conflit les uns avec les 
autres. Ensemble, ils ne forment 
aucunement un plan adéquat de 
système de transport intégré ré­
pondant aux besoins de la Cité ou 
de la région métropolitaine gran­
dissante ’.

Après avoir étudié ces divers 
projets M. Mitchell en vient à la 
conclusion mentionnée plus haut: 
trois solutions immédiates et la 
création d’un plan d’ensemble ré­
gional qui coordonnerait tous les 
projets en cours et établirait les 
besoins futurs.

Décoration à 
M. Bassett

NEW-YORK. — M. John 
Bassett, éditeur du “Toronto Te­
legram”, se verra décerner la 
médaille Gottheil, de 1a Frater­
nité Zêta Beta Tau, rendant 
hommage à la personne qui 
s’est le plus employée à promou­
voir une meilleure compréhen­
sion entre les peuples. C’est la 
première fois qu’un Canadien 
mérite cet honneur.

UN COMPTE 
DE CHEQUES 
POUR PAYER 
VOS fACTUKS

UN COMPTE 
OlPACCRE 
UNIQUmtNT 
POUR
Economiser

mm.
r,;'r-
J#'.

UNE BASE SOLIDE
pour épargner: la "méthode 2 -comptes'
I einrr ros économies »’accumuler, en adoptant la méthode d’épargne 
**2rCon»ptea” de la Banque Royale. C’est tout simple: vous ouvrez un 
Compte de Chèques pour payer vos factures... et vous gardez votre 
Compte d’Epargne uniquement pour ttonomuer. Ainsi, vous évitez la 
tentation de puiser dans vos réserves et vous leur permettez de s’arrondir 
de vos dépéts réguliers et de» intérêts versés par la banque. Ne tardez pas, 
essayez tout de suite la "méthode 2-comptes” de la Banque Royale 
et vous verrez qu’en peu de temps vos économies seront établies sur 
une base soHdc. LA BAMQUB ROYALE DU CANADA

Nus de (5 succursales à Montréal et tes environs

Echos de la campagne
Les libéraux ont pratiquement complété le choix de 

leurs candidats en vue de la prochaine élection. Dans 
Montréal-Mercier, une convention présidée par M. Victor 
Martel, a choisi.Me J.-B. Crépault. Il fera la lutte à M. 
Gérard Thibault. Dans Charlevoix-Saguenay, M. Lomer 
Brisson, ancien député libérai, a été le choix de la conven­
tion tenue dimanche. Dans Terrebonne, M. Lionel Bertrand, 
député libéral pour la circonscription de Terrebonne de 
1940 à 1957 a aussi été le choix de la convention libérale. 
Enfin dans Québec-St-Sauveur, M. Charles Moreney, quin­
caillier, a été le choix unanimie des délégués libéraux réunis 
en convention en la salle du Centre Durocher.

>!■ * >:-
M. Ixjyola Schmidt, candidat UN dans le comté de 

Vaudreuil-Sr.ulanges, aurait actuellement dans ses poches 
une déclaration signée d’un maire nui aurait décidé d’aban­
donner le parti libéral. Il attendrait le moment propice 
pour faire éclater cette bombe ... à retardement.

Une enquête rapide faite auprès de diverses person­
nalités du parti libéral et de l’Union nationale nous permet 
d’affirmer que d'un côté comme de l’autre on tient Me 
François Drouin, et son assistant, Me Marc Lacoste, pour 
de parfaits honnêtes hommes. Leur seul souci serait de 
faire l’impossible pour donner justice à tous les candidats 
et pour voir à ce que l’élection soit entachée du moins d’irré­
gularités possible.

* % *
Quel que toit le gagnant le 22 juin .. .le gouvernement 

fédéral sortira enrichi de l’élection en court. Let deux 
principaux partit en lice semblent, en effet, avoir décidé 
d’utiliser é fond les pottes canadiennes comme véhicule 
de leur propagande électorale. On note aussi que des deux 
côtés la publicité a de plus tendance à se centraliser. C’est 
la marque de l’influence des grandes agences de publicité.

»
f
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Virginie : les sénateurs Kennedy et 
Humphrey s’affrontent aujourd’hui
CHARLESTON, Virginie occidentale. — Les sénateurs John 

Kennody (démocrate du Massachusetts) et Hubert Humphrey 
(démocrate du Minnesota) ont mis fin hier è une intense 
campagne électorale. C’est aujourd’hui que les quelque 670,000 
démocrates Inscrits sur les listes des ’’primaires" vont choisir 
celui des deux qui, é leur avis, mérite l’investiture du parti 
à la convention démocrate de juillet prochain. Si le sénateur 
Kennedy, dont les chances paraissent assez bonnes, devait 
l’emporter sur son adversaire, favori au départ, Il pourrait 
être assuré moralement de se voir confier la candidature 
présidentielle du parti. Catholique, M. Kennedy brigue les 
suffrages dans un Etat dont la très grande majorité des habi­
tants sont protastants. Issu d’une grande famille de la Nouvelle- 
Angleterre, il affronte un électorat dont ta force est constituée 
par des mineurs, des travailleurs manuels et, actuellement, de 
chômeurs. Aux dernières nouvelles, les observateurs étaient 
sceptiques et n’osaient prédire avec certitude la victoire de 
l’un ou l’autre des candidats en présence.

Pionnier V : l’émetteur de 150 watts 
transmet des renseignements à la terre

JODRELI. BANK. — Le Pionnier V est éloigné de la terre 
de 0,000,000 de milles, mais les relevés scientifiques que ses 
instruments enregistrent sont fidèlement transmis par l’émet­
teur de 150 watts qu’il porte à son bord. Jusqu’à la fin de 
semaine dernière, ees signaux étaient transmis par un petit 
émetteur de cinq watts qui ne consommait pas autant d’éner­
gie électrique que l’émetteur plus gros. Le Pionnier V a été 
lancé du Cap Canaveral en Floride, le 11 mars dernier. Le 
nouvel émetteur ne sera utilisé que par intervalles afin de 
conserver le plus longtemps possible les accumulateurs en 
bon état. Un signal radiophonique émis à Jodrell Bank, l’ob­
servatoire de radioastronomie de Grande-Bretagne, actionne 
un relais qui met en onde l’émetteur du Pionnier V.

Etats-Unis : les céréales en surplus 
causent un problème d’entreposage
WASHINGTON — Y aura-t-ll assez d'entrepôts eux Etats- 

Unis pour remiser les diverses céréales que le gouvernement 
achète? Un débat sur le coût de l'entreposage e soulevé cette 
question. Le département de l'agriculture a annoncé qu'è 
compter du 1er juillet prochain, un nouveau tarif uniforme 
prévaudra pour l’entreposage des céréales, en vertu de con­
trats avec les entrepôts commerciaux. Le gouvernement comp­
te garder en entrepôt 2,500,000,000 de boisseaux de céréales 
diverses. Bn réduisant le tarif d'entreposage de trois cents 
le boisseau per année, le gouvernement américain économisera 
$90,000,000 par année; le coût de l'entreposage s'élève è $600.- 
000,000 peur le blé, le maïs, l'avoine et autres céréales en­
treposées en vertu du programme des prix de soutien des 
produits agricoles. Il y a quelque 11,000 entrepâts commer­
ciaux qui ont des contrats avec le gouvernement, contrats 
qu'il s'agit de renouveler.

Un appel...
(Suite de la page 3)

les soins donnés aux indigents 
est de quelque $850,000 par année; 
celui des cliniques externes re­
présente également un montant 
fort appréciable, puisque chaque 
visite comporte une dépense di­
verse de $6.06, tandis qu elle rap­
porte au plus $1.80 ; il y en a 
quelque 98,000 par année.

Le service de la dette sur les 
immobilisations est également 
un important facteur qui obère 
le budget des hôpitaux. L’item 
salaire, ce qui ne veut pas 
dire de ce côté que la perfection 
a été atteinte, représente une 
majoration de 685 pour cent de 
1943 à 1958.

L’hôpital d’enseignement dis­
pense tout d’abord des cours 
aux infirmières, dont il reçoit 
sans doute des services très ap­
préciables, mais au point de vue 
strictement financier, un déca­
lage demeure. Les étudiants en 
médecine, de même que les in­
ternes jouissent généreusement 
des services offerts par les hô­
pitaux aux facultés universitai­
res qui y font suivre aussi des 
cours aux étudiants en sciences 
économiques et politiques ; à 
ceux d’art dentaire également. 
11 existe en divers endroits des 
cours d’administration hospita­
lière.

Les administrateurs d’hôpi­
taux comptent expliquer lors 
d’audiences de la Commission 
Favrcau. sur la situation de 
l’hospitalisation, qu’il faut envi­
sager la nécessité d’un rembour 
sement pour les services éduca­
tifs dispensés par divers hôpi 
taux.

Un mémoire de principe sera 
présenté à la Commission Fa 
vreau. nommée par le gouverne­
ment provincial, par l’Associa­
tion des hôpitaux du Québec.

De façon generale, les admi­
nistrateurs d’hôpitaux souhai­
tent obtenir, par un aystème 
d’assurance ou d’octrois, la dif­
férence entre le coût réel d’hos­
pitalisation des indigents et le 
montant verse par les autorités 
en vertu de la loi d’assistance 
publique. Ce montant varie de 
$5.50 à $10.50 par jour selon 
la catégorie d’hôpitaux.

Le coût de l’hospitalisation 
est très relatif et dépend d’un 
grand nombre de facteurs. 11 est 
de $10. plus élevé qu’ici dans 
les Etats de la Nouvelle-Angle­
terre et du Centre-Ouest améri­
cain. A New-York, ce coût est 
proportionnellement plus élevé. 
Le coût par jour d’hospitalisa­
tion passait à Montréal, de $6. 
en 1943 à $21.55. en 1958 ; la 
durée moyenne d’hospitalisation 
était de 17.2 jours, en 1943, tan-

On nommera
(Suite de la première page)

Pour tas 4,986 sections rura 
les il n’y a qu’un énumérateur 
nommé directement par les 
président» des divers comté».

Tous ces énumérateurs, — 
20.342 au total, — seront nom 
més demain.

La révision

C’est demain aussi que l’on 
doit nommer les reviseurs pour 
les sections rurales. 11 y en a 
deux par poil, le premier étant 
nommé sur la recommandation 
de M. Antonio Barrette, l’autre 
à la suggestion de M. Georges 
Lapalme.

Leur travail de revision com 
mencera le mardi 31 mai. 11 
durera jusqu’au aame-di 4 juin.

Dans le» sections urbaine» 
c’est une Commission de re­
vision qui fait le travail. Elle se 
compose de trois membres: un 
représentant du parti ministé 
riel, un représentant du parti 
libéral et un troisième, choisi 
par les deux premiers. S’ils ne 
s’entendent pas sur le choix rie 
ce troisième membre c’est le 
président général des élections. 
Me François Drouin, c.r., qui 
le nomme d’office. Cela, nous 
a-t-on dit. ne s’est jamais pro­
duit jusqu’ici.

C’est également M. Drouin 
qui nomme les deux autres re­
viseurs.

Us doivent avoir les connais­
sances suffisantes et ne pas avoir 
été candidats depuis cinq ans aux 
élections fédérales, provinciales 
ou municipales. Leurs fonctions 
sont quasi-judiciaires. Ils perdent 
leur droit de vote et le droit dt 
s’occuper de politique dans l'é­
lection en cours.

11 y a une commission de revi­
sion dans toute ville qui avait au 
moins 3.500 âmes au dernier re 
censément, c'est-à-dire dans tou­
te municipalité ayant des sec­
tions de vote urbaines. Si une 
circonscription possède plus d’u­
ne ville dans ses limites il y a 
une commission de revision par 
ville. C’est le cas, par exemple, 
du comté d'Outremont qui a plu­
sieurs villes dans ses limites : 
Outremont. Ville Mont-Royal, etc 
Si une môme ville, — Montréal 
par exemple, — comprend plus 
d'un comté il y a une commission 
de revision par comté.

L’Union nationale et le parti 
libéral ont jusqu'à dimanche pro­
chain. le 15 mai, selon le texte 
de la loi pour recommander les 
noms de leurs reviseurs. Ce jour 
étant férié, le délai est reporte au 
lendemain, lundi le 16. C'est ce 
jour là que le président général 
des élections nommera les mem­
bres des commissions de revi­
sion.

Leur travail commencera le 
mardi 24 mai et durera douze 
jours. 11 »e terminera le samedi 
4 juin.

L»t cMiwniaataiM

Enfin, c’eat demain théorique­
ment que Me Drouin doit trana- 
mettre au premier ministre et au 
chef de Toppoaition la liste des 
endroits ou sont établies des 
commissions de revision. H y en 
aura 126 dans les 95 comtés de 
la province.

Nous avons appris hier que la 
remise de ces listes a eu lieu 
dès la dissolution des Chambres, 
le 27 avril dernier. Le même 
jour M. Drouin avait remis, au 
premier ministre et au chef de 
l’opposition, la liste des sections 
de votes dans la province.

En réponse à une question que 
nous lui avons posee hier Me 
Drouin a dit que s’il arrivait que 
des sections de votes aient élé 
classées comme rurales alors 
qu’elles devraient être urbaines 
l’erreur serait immédiatement 
corrigée, pourvu que l'on se ren 
de compte de cette erreur en 
temps utile.

"K": "Ces pays seront attaques 
par des fusées soviétiques..."

MOSCOU. — M. Khroucbfehcv a déclaré hier soir 
que les nations occidentales qui faciliteront à l’avenir 
les vols “d’espionnage" américains seront attaquées par 
des fusées soviétiques. La Russie, a précisé le chef du 
Kremlin, attaquera les bases militaires des pays autori­
sant le décollage d'avions qui vont survoler le territoire 
soviétique.
Le premier ministre, qui por-! couvrir des secrets d’Etat, nous

tait la parole au cours d une ré­
ception à l’ambassade de Tché­
coslovaquie, a souligné que la 
chute de l’avion américain le 
1er mai dernier dans les monts 
Oural place le secrétariat d’Etat 
de Washington dans une situa 
tion telle "qu’ils ne peuvent ni 
l’admettre ni le nier".

abattrons simplement ces avions. 
De plus, si ces vols se répètent, 
nous prendrons des mesures cor­
respondantes de représailles.” 
Et s'adressant aux pays qui ont 
des bases sur leur territoire, 
M. Khrouchtchev a donné l’aver­
tissement suivant: "S’ils au'o- 
risent quiconque à décoller de 

„ „„„ - , i leurs bases pour survoler notre
t ¥ a^.i * .C0JJ,Pari: c*tta ; territoire, nous frapperons ces
iVJra/ rlr un'onfantP«l : baSCS Car n0US Considérons que

ta mariage n'i pas eu fieu Ain- ’ ces actes constitll(’nt ün?. Provoca- 
si, d’unegcertaine manière,'^est :llon contre notre Pa>’s ’ 

une vierge; mais ïï’une autre voi de reconnaissance de
mamere, ce n’est pas une vier-1 ,,avion américain instituait une

! provocation a poursuivi 1e chef
“Mais la vie n’est pas ainsi, du Kremlin, une provocation déli- 

et nous disons aux Américains: . ,votre avion effectuait un vol de : ,5eriyent faltc a 'a 'ei,le j*6 a 
reconnaissance au-dessus de no- conférence "au sommet ’ do 
tre territoire.

"Nous 1e suivions, et lorsque 
l'apporeil a atteint la région de 
Sverdlovsk, nous l'avons abattu.
Ainsi, vous vous êtes mis dans 
le pétrin et vous voilà bien pris.”

M. Khrouchtchev a mis en; 
garde contre toute tentative nou- ; 
velle d’effectuer des vols de re 
connaissance au-dessus de l’Union | 
soviétique. Il a ajouté que des 
contre-mesures seront prises sans I 
délai si pareil incident devait | 
se répéter. “Si quiconque s’ap j 
prête à survoler notre territoire ] 
pour relever des objectifs et dé-1

Paris.
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dis qu’elle n’est plus que de 
13.6 jours. Le coût moyen d’un 
séjour à l’hôpitai en chambre 
semi-privée n'en est pas moins 
passé de $103.20 à $293.08.

Comme une personne sur sept 
est hospitalisée à un moment 
ou l’autre, l’on comprendra que 
l’administration d’un hôpital de­
vient une tâche de plus en plus 
complexe. L'hôpital Notre-Dame 
fera part aujourd’hui de son bi 
lan annuel. 11 vient d’être ap­
prouvé par tas 500 gouverneurs 
de l’institution, pour la plupart 
des hommes d'affaires en vue 
qui ont souscrit $200. et qui 
versent également $25. par an­
née. Le Conseil d’administration 
formé de 15 laïcs est secondé 
par le Bureau médical qui veille 
au progrès de la science médi­
cale et à l’enseignement. Le di­
recteur général voit aux roua- tières de notre pays de soutenir 
ges administratifs et à tous ceux qu’ils n’étaient pas responsables

Avertissement...
(Suite de la première page)

“Equipés d’armes puisaantes, 
capables de toucher un intrus à 
n’importe quelle altitude, les sol­
dats soviétiques, qui avaient re­
çu l'ordre d’agir, ont abattu l’a­
vion de telle façon qu'il est im­
possible aux violateurs des fron-

Pour tout genre 
de construction

qui ont trait au soin du malade. 
Un directeur d’administration 
s'occupe de comptabilité, main­
tenant simplifiée en maints en­
droits par l'emploi de calcula­
trices électriques et électroni­
ques.

Bref, un hôpital moderne fait 
appel à un personnel de 21 à 
26 personnes pour chaque di­
zaine de patients. La règle qui 
domine est celle de l'efficacité, 
tenant compte du coût initial, 
de l’entretien et de tout autre 
facteur pertinent. Mais, l'on 
cherche sans cesse la formule 
la meilleure.

ou qu’ils avaient survolé notre 
territoire par accident.”

Malinovsky a ajouté: "Il est 
impossible de nous effrayer."

Le ministre a parlé de “l’ex­
plication absurde” apportée par 
tas Etats-Unis au sujet de l'en­
volée de l’avion américain. "Elle 
ne fait que démontrer, a-t-il 
ajouté, qu’aucune forme d’ordre 
ne règne dans ce pays tant 
vanté.”

Le maréchal a ajouté: “Nous 
ne sommes pas seulement en 
mesure de refroidir nos agres­
seurs, mais nous pouvons égale­
ment, si nécessaire, les déca­
piter.”

ETUDIEZ L'ANGLAIS AUX ETATS-UNIS 
PENDANT L'ETE

Programme d’anglais pour étrangers - quatre 
sections - élémentaire, intermédiaire, avancé 
et institut pour professeurs du 27 juin au 19 
août. St. Michael’s College dirigé par les 
Pères de Saint-Edmond. Pensions pour reli­
gieux et religieuses ainsi que pour laïcs. 
Classes formelles et laboratoire linguistique. 
Ces cours sont répétés quatre fois pendant 
l’année scolaire.

Intéressés peuvent parler aux représentants du 
Collège à l’hôtel Queens (Montréal) lu» 14 15
mai de 2 heures à 5 heure* p.m. et de 7 heure* h 
9:30 p.m. ou écrire au Director, Program of English 
for Foreign Student*, St. Michael's College, Winoos­
ki Park, Vermont. U. S. A.

exigez que le ciment 
employé soit du

^ ^ r
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Intervention du
gouvernement dans 
le conflit du rail!

Le porte - parole des 
120,000 employés séden­
taires des entreprises fer­
roviaires du Canada, 
Frank Hall, a commencé 
hier à exposer sa preuve 
servant à appuyer les de­
mandes de hausse de sa­
laire devant le tribunal de 
de conciliation formé de 
trois membres dont le 
président nommé par le 
ministre du travail. On 
croit que cette preuve se 
poursuivra pendant tov'e 
la journée d'aujourd'hui.

Les séances de conciliation 
fixées du 9 au 13 mai, du 16 au 
18 ma; et du 24 au 31 mai seront 
ensuite consacrées à la contre- 
preuve des compagnies ferroviai­
res. Il est possible toutefois que 
des ajournements imprévus sur­
viennent pour retarder les délibé­
rations finales, et le prononcé des 
recommandations du tribunal.

I.os 17 syndicats d'employés sé­
dentaires réclament une hausse 
de 2.ï cents l’heure de leur salai­
re horaire actuel de $1.77 en 
moyenne, pour un contrat de 
deux anhées, rétroactif au 1 jan­
vier 1960. Les syndicats veulent 
aussi des changements à la clau­
se des vacances de façon à ac­
corder une troisième semaine de 
vacances après lu années de ser­
vice au lieu de 15 années et une 
quatrième semaine après 20 ans 
au lieu de 35 années de service 
ainsi que certains changements 
des conditions de travail.

Refus dos compagnies

On sait qu’au cours des négo­
ciations directes entre les par­
ties, les pourparlers se sont vai­
nement poursuivis pendant six 
semaines pendant que les com­
pagnies refusaient de considérer 
les demandes syndicales.

La différence entre les deman­
des syndicales et la position des 
compagnies semble infranchissa­
ble et les observateurs sont d’a­
vis que ces séances de concilia­
tion ne sont qu'un geste prélimi­
naire à l'intervention gouverne­
mentale dans le conflit.

Même les recommandations du 
tribunal de conciliation apparaî­
tront inacceptables à l’une ou 
l’autre ou encore aux deux par­
ties concernées, prétend-on. I,e 
gouvernement sera donc forcé 
d'intervenir s’il veut prévenir une 
grève semblable à celle qui pa­
ralysa les chemins de fer en 
1950.

Les compagnies prétendent que 
les demandes syndicales -leur coû­
teront $65 millions par année et 
qu’elles n’ont pas l’argent néces­
saire pour leur faire face.

Pour trouver les revenus néces­
saires, disent les porte-parole des 
compagnies. 11 nous faudrait aug­
menter le tarif du transport. Or 
ces tarifs ont été gelés par le 
gouvernement fédéral en atten­
dant le rapport d’une commiaaion 
royale d’enquête sur tout le pro­
blème. Ce rapport ne serait pas 
disponible avant l’année prochai­
ne.

D'une voix calme et tranquille, 
M. Frank Hall, a commencé hier 
a lire le mémoire préparé par les 
syndicats pour appuyer leurs de­
mandes.

Entre autres. M. Hall a soutenu 
que les employés sédentaires ba­
saient leurs demandes sur les sa­
laires payés aux employés d’une 
foule d'industries de production 
de biens durables : automobiles, 
meubles et électricité.

Cette théorie a servi de base 
au règlement de la grève de 
1950 mais elle est violemment 
combattue par les entreprises 
ferroviaires depuis 1956 bien mie 
ceo entreprises aient été les 
promotrices de ce point de com­
paraison il y a quelques années 
alors que les salaires se trou­
vaient inférieurs dans les entre­
prises de production de biens du­
rables.

Reunion des anciens 
du Séminaire de 

Mont-Laurier
Le séminaire Saint Joseph de 

Mont-Laurier recevra ses an­
ciens, les 14 et 15 mai prochains. 
On veut souligner, cette année, 
le quarante-cinquième anniver­
saire de l'établissement du sé­
minaire à Mont-Laurier et le 50è 
de ses débuts à Nominingue.

Le programme comporte un 
"feu do joie” dans la soirée du 
samedi. Le dimanche, il y aura 
messe d'actions de grâce à Hh., 
diner A lh. et assemblée généra­
le à 4h Les dames sont invitées 
à prendre part à la fête. Une ré­
ception leur sera offerte à l’E­
cole d'agriculture à l’heure de 
l’assemblée générale.

On ptmrra facilement se loger 
A Mont-Laurier, le soir.

A la découverte 
de l'Europe
M. Ernest Faquin, vice-pnn 

cipal de l’école St-Paul-de-l* 
Croix (Montréal), organise son 
troisième (3e) voyage en Euro 
pe, conjointement avec l’agen 
ve ‘•Voyages André Malavoy 
Inc.**. l’Agence de Qualité, dont 
la réputation dans la province 
n’est plus à faire.

C’est une excursion excep­
tionnelle si l’on considère le 
coût t$900.00), la duree (47 
jours en Europe), le bateau 
(l’Arkadia, 21,000 tonnes, un 
nouveau bateau — un bijou — 
do la “Greek Line"), le pro­
gramme des visites historiques 
et des divertissements, etc...

Pour itinéraire détaillé ou 
pour tout renseignement, s’a­
dresser à M. Ernest Paquin, 274. 
dc-la-Brctagnc, Font-Viau, Mont 
real 40, -MU. 9-0484.
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débarrassons le Québec de son triste

CHAMPIONNAT du CHOMAGE!
pAGHAPo

BUILDING

m

La foule attendant au Service de Placement, rue Sf-Àntoine, à Montréal. Photo prise le 3 mai, 1960.

236,000 OHllMEOliS CHEZ NOOS !
* En chômage: 1 travailleur du Québec sur 7.. !
* 42% de tous les chômeurs du Canada !
* 100,000 chômeurs de plus qu’en Ontario!
* Le gouvernement provincial se contente 

d'attendre qu’OTTA WA fasse “quéke chose”...
LA SOLUTION LIBÉRALE :
1. Considérer le chômage comme problème 

familial et responsabilité provinciale.

2. Établir un CONSEIL ÉCONOMIQUE - 
créateur dynamique d'emplois stables.

3. Organiser la transformation économique, 
chez nous, de nos richesses naturelles.

4-. Exécuter — sans délai et partout — des 
travaux publics à la mesure des besoins.

^SÉRAt Ùo C’EST L’TEMPSp^QU’ÇA CHANGE!

^1:. - • M t * v., ♦J. •-

Votez pour le Parti de la Sécurité:
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RACE FEMININ!

■

LA FETE DU MUGUET : vendredi le 6 mai. au salon Versailles de l'hôtel Wind­
sor. avait heu le souper dansant organise par l'Accord Sur cette photo quelques 
invités ri honneur : de gauche à droite, Mme Claude Boyer. Thon juge René De- 
Guire. Mlle Monique Pellerin qui porte un costume original de Nice et qui tient 
un panier de muguet envoyé directement de France pour cette occasion, Mme René 
DeGuire et M. Claude Boyer.

Grapho-analyse
(Tout* demand* de grapho-anatyie 

loH être aûreeeee directement au 
'Devoir'’, en Incluant la somme de 
50c pour publication dans le jour­
nal. ou f2 00 pour une analyse plus 
détaillée, envoyée a domicile. J* 
longueur du texte soumis doit êtro 
d au moins une page )

HACTUS L — Vous êtes une 
personne ambitieuse, persistan­
te. et tenace. Il vous arrivera de 
retarder l'exécution de certains 
projets; ou encore, vous crain­
dre?. de ne pas être tout à fait à 
la hauteur des situations. Et la 
crainte de vous tromper vous ex-

Une fabrique de porcelaine anglaise de 
plus de 200 ans d'existence expose des 

collections rares à... . . . . . . .
Quelques spécimens rares de 

l'art de la poterie seront en mon­
tre à Montréal du 10 au 14 mai, 
alors qu'une exposition de sta­
tuettes, de figurines et de porce­
laines fines de la "Worcester Ro­
yal Porcelain Company” aura 
lieu chez Rirks. Plusieurs rie ces 
pièces font partie de collections 
ch seront exposées au Canada

posera a faire peu. ou rien du p0,"L1" 
tout, en ces occasions. Vous êtes impressionnable On vous fait i c^lb. 0!’. qul ..SP,a P^*sentee 
plaisir aisément; et. à certains ! pLujî,.t*nr£,d^i,tenn.nt 
moments, on vous importune aus-, . P
si facilement Vous ferez grand !tue te ^ Foxhunter, un sauteur

luettes de la série Worcester de 
dames de l’époque victorienne . .. 
Béatrice et Caroline. Celles-ci. 
fabriquées en quantité limitée de 
500 chacune, sont munies d'un 
certificat numéroté attestant leur 
authenticité. Des fleurs en porce- j 
laine fait-main pouvant être pré­
sentées seules ou en arrange 
ipents spéciaux de roses et fleurs 
prinlanières. feront également 

Les pièces principales de cette 1 partie de l'exposition.

état de la présence des autres 
de leur réaction, de leur opinion, 
ou de leur sentiment. V’ous dési­
rez vous comporter de telle façon 
que votre milieu vous approuve, 
vous admire, et vous nonore. 
Aussi n'irez-vous pas de plein gré 
à l'encontre des usages ou des 
convenances. Même si vos préfé

anglais renommé, monté par son 
propriétaire, le lieu. col. H. M. 
Llewellyn, et les deux premières 
d'une série de 12 figurines de 
porcelaine représentant les offi­
ciers de la maison papale en uni­
formes de cérémonie. Ces deux 
pièces, un membre de la Garde 
suisse et un camérier du pape en 
costumes espagnols, ont été of-rences personnelles ou vos aver- cmiumes espagnols om vie o,- 

sions instinctives influencent vo- a rf'J?I;i:,rean. pir-'
tre manière de penser et d'agir, ! fe, ^ ac~eltiî^ -y* ^àhi^de 
votre distinction vous commande Jf’• I
une attitude impeccable et cnn- ^ Prpmiore^ cba'
ventionnelle. Vous recherchez les F ’no statiicttes qui seront fa-

On y verra aussi une collection 
limitée de poissons tropicaux en 
fine porcelaine ainsi que des va­
ses peints à la main et représen­
tant des troupeaux des Highland, 
oui ont fait la haute reputation 
de la fabrique Worcester depuis 
plus de 20i) ans. Cet art a été 
transmis de génération en géné­
ration et le seul peintre vivant, 
est aujourd'hui âgé de 78 ans. 
Il a succédé â son pere et tra­
vaille à la fabrique depuis 60 ans.

Parmi les six riches services : 
à diner en porcelaine Royal Wor- ' 
tester également exposés, on re­
marque Te motif Hatfield rubis et, 
or. qui fut présenté par les1 
"Guards’ Regiments" à la reine

i ENTRE MENSONGES ET VERITES

Partage des responsabilités dans 
la récolte des moissons manquées

11? sont responsables, face à l’appel rie la vie. les 
jrarçons et les filles déchaînés dans l’absurde. C’est 
vrai.

Mais l’appel de la vie, pour l’immense plus grand 
nombre (à la seule exception de personnalités abso­
lument privilégiées (pii. elles, peuvent percevoir 
assez nettement le sens de cet appel directement an- 
dedans de soi-même), comment se fait-il entendre 
sinon A travers la parole, plus encore à travers le 
climat (tes communautés dans lesquelles l’on naît et 
l’on grandit, la famille, la patrie?

Or, pour un si grand nombre, que disent, dans le 
temps présent, les voix de ces communautés?

Quelles cultures, quelles éducations, quelles mo­
rales, quelles politiques proposent-elles? Quel ave­
nir montrent-elles?

Quel visage ont-elles donné à la vie face A laquelle 
se trouvent confrontés leurs enfants?

Est-ce A la beauté de la vie ou à la laideur de 
ses caricature? que tant d'entre, ces enfants jettent 
leur refus?

Qui donc, parmi les aines, oserait affirmer que 
tout, jusqu’au fond, est lâcheté dans les refus que 
crient tant de jeunes?

Il existe des négations de négations qui, malha­
biles A devenir véritables affirmations, n’en portent 
pas moins en elles comme un germe et une promesse 
de renouveau.

Dans la mesure où une société, enseignant les 
chefs-d’oeuvre humains A ses fils, oublie de leur dire 
le “coefficient d’humanité” de ces grandeurs, c’est- 
à-dire le pourcentage des frères humains qui peu­
vent les connaître et s’en épanouir, n’y a-t-il pas 
mensonge?

Dans la mesure où une société, dans sa tâche 
d’éducation, ne présente A ses fils, comme objets de 
colères “de ces légitimes et saintes colères où se for­
gent les caractères en se faisant porter par elle? 
tout en s’entraînant à en être maîtres”, d’autres 
objets que des bagatelles et. ne sait pas tendre leurs 
passions vers la guerre aux absurdités de la misère 
possible à vaincre, vers les abandons où sont laissés 
tant d'innocents, n’y a-t-il pas abjection?

Dans la mesure où la morale proposée semble 
fondée sur une série d’interdits et non point sur ce 
“tu aimeras” oui. seul, peut tout fonder en vertu 
vraie, n'y a-t-il pas dislocation fatale de toutëT jme 
d’être?

Dans toute la mesure enfin où la politique, dans 
les faits plus forts que 1er, discours, est cet abus oui 
fait servir les pouvoirs d’abord à l’accroissement du 
bonheur des heureux et non à la délivrance de ceux 
oui souffrent injustement, n’y a-t-il nas appel A tous 
les mépris, puis à toutes les haines?

'I Sa Sainteté eut alors la bonté de nage'
bénir la fabrique de Worcester. 

La statuette de Foxhunter. mo- 
aux avantages que vous recher- i P?r Doris bmdmer qui est

de la 
onnue < 

commandée

La Royal Worcester a été fon­
dée en 1751 et. demeure la seule i 
fabrique de porcelaine dont la !

premières places, les plus grands H(.Srh»onn»m/ï!,,ni,i'mitiéa I Elisabeth à l'occasion de son ma-
avantages. et les meilleures si. ; quantité de chacune sera limitée. '
tuations. Vous ferez même preu­
ve. par-ci par-là, de quelque fai­
blesse devant la jalousie. Quant [

l’auteurqu il» sum, i i
d'ordre matériel, la plupart du 
temps ou d'intérêt immédiat.
Travailler en vue d'un avenir 
lointain ne sied guère à votre 
tempérament ; vous entendez
plutôt obtenir des résultats rapi-, , „__ . ____ ... ,des. F'.xploder à fond vos res-1 P?!;.13 ^.CeSt!rJ'ii'L'lü

chez, il est évident qu'ils Mnt 1 Yi«t~ coiinuede “la 'rèlnè ! «ntonfupMon depuis plus de 2no
statuette ! pf^ufrinn s'est poursuivie sans,--------u_ j — ■ - j 1

Elisabeth, commandée par la 
Reine-mère, a été présentée au 

| début du mois à Londres lors 
I d'un dîner et bal à Grosvenor 

House. Le modèle a été offert

sources et donner votre plein ren 
dement sur tout le plan humain 
répugnent à votre sens pratique, 
('.'est un courage qu'on ne décou­
vre pas. chez vous — du moins, 
à la lumière du texte à moi sou­
mis. C est une audace à laquelle 
votre temperament vous prépare 
très peu. Vous avez de Tinti'i- 
tion ; vous possédez, surtout de

venir en aide aux campagnes 
pour les .leux olympiques et le 
Fonds équestre international. 11 
sera montré plus tard a Ascot, 
au "Roval Internationa] Horse 
Show” et à d'autres expositions 
renommées

Parmi les autres Item de la 
collection, on remarque deux sla-

ans. Cette collection, composée de 
pièces de choix, sera montrée au 
public cher. Rirks. à Montréal, 
du 10 au 14 mai, pendant les heu­
res habituelles du magasin.

Une société qui ne prépare pas sa jeunesse à 
quelque grand sacrifice pour la poursuite d’une va­
lable création, une société qui. comme disait Péguy, 
n'offre aux fils des bâtisseurs de cathédrales d'autre 
fonction que, au mieux, d’en être les sacristains, 
qu’elle ne s’étonne pas si ceux parmi ses fils qui 
n’ont pas la force de retrouver seuls les vrais che­
mins, finissent par jeter des pierres, pour se jouer, 
dans les vitraux du sanctuaire et par bafouer les 
gloires vieillies. Abbé PIERRE
— Faim ft Soif

Puériculture pour 
les jeunes mamans
Au cours des premiers mois, 

il est souvent pratique de bai­
gner le bébé avant son boire de 
10 heures du matin. On peut, en 
principe donner le bain avant 
n'importe quel autre repas. 
Mais il ne faut jamais baigner 
le bébé quand il vient de man­
ger, car i! ne dormirait proba­
blement plus avant d'avoir reçu 
> repas, suivant. Lorsque l'en­
fant n'a plus que trois repas 
par jour, on peut lui donner son 
bain, soit avant le diner, soit 
avant le souper.

On peut laver le bébé dans 
n'importe quel bassin ou, mieux, ! 
dans une petite baignoire spé­
ciale pour bébés. L'eau doit 
toujours être à la temperature 
du corps. Un thermomètre de 
bain n'est pas indispensable, 
mais il offre une garantie de 1 
plus à la maman inexpérimen­
tée. En plongeant le coude ou le 
poignet dans l'eau, on se rend 
compte si elle est à point, si on 
obtient une sensation de douce 
chaleur. Aussi longtemps que la 
nouvelle maman n'est pas habi­
tuée à baigner son bébé, elle ne 
doit mettre qu'une très petite 
quantité d'eau dans le bassin.

Entre la première et la se­
conde année, il arrive parfois 
qu'un enfant commence à avoir 
peur de l’eau, soit qu'il ait glis 
sé dans sa baignoire, soit qu’il 
ait eu du savon dans les yeux. 
Le simple fait de voir et d’en­
tendre couler de l'eau dans un 
évier peut même provoquer 
chez, certains bébés la crainte 
de l’eau. Si la maman constate 
que son bébé â peur d'être plon­
gé dans la baignoire, elle ne 
doit pas insister. S'il persiste 
dans sa crainte, elle doit le 
laver hors de l’eau pendant 
quelque temps, jusqu'à ce qu'il 
retrouve le goût d'y barboter.

Vers l'âge d'un an. si bébé 
se met a crier et à pleurer 
quand on lui nettoie la figure, 
on peut déposer devant lui un 
récipient contenant de l’eau. Il 
barbotera avec les mains dan» 
cette eau pendant qu'on lui net­
toiera la figure.

Assemblée de 
la Société de 

généalogie
La Société généalogique tien­

dra, mercredi, à la Bibliothèque 
de la ville, la réunion du mois.

Le conférencier sera M. Jean- 
Jacques Lefebvre, membre de 
la Société royale du Canada, ar­
chiviste au palais de justice, 
annaliste, biographe et lexicolo­
gue bien connu, auteur do nom­
breuses études d’histoire, en 
particulier de plusieurs mono­
graphies familiales. Il a intitulé 
son étude simplement, les Le 
duc. On peut s'attendre à des 
précisions nouvelles sur ces fa­
milles de pionniers québécois et 
des considération» que seule 
permet une longue pratique des 
archives et des ouvrages d’his­
toire.

L’assemblée à 8h.S0

AUX AMIS DE L'ART — Actuellement et jusqu'au 15 
mai. se déroule la dernière campagne de souscription 
publique de La Fondation Les Amis de l'Art. Mme 
Aline Hector Perrier a fondé cette société en 1942; 
elle en est toujours l'active présidente. De 1942 à 1953, 
plus de 125,000 éudiants, sans distinction de race ni 
de religion, ont fait partie de la Société et ont béné­
ficié de tous ses avantages culturels.^ Depuis 1953, 
la F.A A a distribué des bourses d*êtude pour une 
valeur de $14,000. La campagne actuelle a pour but 
d'atteindre le capital autorisé de $100.000. Il manque 
présentement ; $18.868. Tous ceux qui ont été aidés, 
d une façon ou d une autre par cette Société devraient 
entendre ce dernier appel d une façon particulière et 
généreuse.

n'X: Réunion annuelle au 
couvent d’Outremont

agere pas les situation.» : elle 
embellit votre existence et vos 
oeuvres. Votre intuition vous dis­
pose à goûter tout de même les 
choses de l’art Vont» aimez, le 
changement et la variété: et l'ac­
tivité physique vous intéresse 
aussi. Votre nature affectueuse 
vous dispose à entretenir des re­
lations cordiales avec votre en­
tourage: mais vous devez lutter 
contre votre tendance à la con­
trainte et au refoulement On 
dira de vous que vous êtes une

La réunion des anciennes éle­
vés du pensionnat d'Outremont, 
828 Chemin Sainte-Catherine, au­
ra lieu mardi le 10 mai a 4h.

Les religieuses de la maison 
invitent cordialement maîtresses 
et élèves anciennes, et d'avance 
leur souhaitent une affectueuse 
bienvenue.

Les élèves dont l'adresse n'est 
pas connue du couvent sont

personne indépendante et arro-: priées de considérer cette invita- 
gante ; en réalité, vous êtes une tjnn comme personnelle et de 
lyusonne f'ère.^ digne, et un peu , faire connaître leur nouvelle 
"embarrassée.” ! adresse, information REgent

Mark Ellery 1 R.2327.

Une pâte dentifrice 
à rayures ?

Si vous avez une idee lumineu­
se. gardez-la précieusement. Elle 
fera peut-être votre fortune.

C'est ce qu'il advint à l'inven­
teur d'un nouveau genre de den­
tifrice à rayures, en vente pour I 
la première fois cette semaine 
dans les magasins locaux.

La pâte dentifrice à rayures 
estja découverte d'un imprimeur 
de 50 ans. Leonard Marraffino, j 
de Mount Vernon, New - YorkV, 
qui a toujours aimé bricoler ef 
qui n'a pourtant reçu qu'une ins­
truction n'allant pas au-delà de 
la 8e année.

Un jour qu'il imprimait des éti-j 
guettes pour un dentifrice, l'idée 
lui vint de faire une pâte qui 
puisse attirer spécialement l'at­
tention de ceux qui négligent de 
se brosser les dents. Pourquoi ne 
pas concevoir une pâte dentifrice 
blanche qui sorte du tube avec I 
cinq rayures rouges, telle un bon­
bon bariolé?

Pendant quatre ans. il travail­
la son idée, s'endetta, fut la ri­
sée de sa famille et de ses voi­
sins Mais il persévéra et décou-1 
vrit finalement un petit cylindre ’ 
à rainures, en plastique, qui. pla­
cé dans l'orifice du tube, orne la 
pâte dentifrice de rayures rouges 
au moment où Ton presse le tu-: 
be. i

Les rayures rouge.» de c» nou­
veau dentifrice indiquent la pré­
sence de Thcxachlorophène, le fa­
meux microbicide découvert pen­
dant la deuxième guerre mondia­
le. On a constaté, en outre, que 
ce dentifrice à rayures contenant 
de l'hexachlorophène peut tuer 
les germes qui causent la carie 
et la mauvaise haleine mieux que 
tout autre dentifrice blanc ordi­
naire. Ainsi se trouvent, combi­
nés tes avantages d'un dentifrice 
et d'un rince-bouche,

Leonard Marraffino. Timpri- 
meur pauvre a pu vendre son in­
vention à Lever Brothers Ltée et, 
grâce à ses efforts, il est main­
tenant en passe de devenir mil­
lionnaire. I/e rêve d'un inven­
teur est devenu réalité.

Na laissez pas tomber voa

FAUSSES-DENTS
n»i* tos faus*R*’<1tnts bran­

lent. tombent on gltasent qu&atV 
vou* parlez, manjer. tier, on éter­
nuez? Ne *nvez plus ennuyé et téné 
par de tels inconvénients. FAS- 
TFFTII. une poudre alcaline fnon- 
arfdet répandue sur vos dentiers, 
tiendra vos fausse*.dents solidement 
en place. Elle donne une sensation 
de bien-être, de sécurité et de con­
fort. Non rommeusc, non glissante, 
pas de goût de pAte. aucun malaise. 
Procurez-vous FASTFETH aujour­
d’hui À n’importe quel eomptotr 
nharmacentique.

CARTES PROFESSIONNELLES ET D'AFFAIRES

ASSURANCES ELECTRICIEN

Monsieur! Madame! 

Voici...

voire journal

Ractvax "L* Davolr" i» 
tour mémo de ta publica 
tien : «eif par porteur ou 
par la potta.

12 mois $20.0C

6 mois 10 00
12 mois $16.00

6 mois S.00

Si voua 4toa do ctux quo lo verbiage inutile horripila, ai 
vaua aimai lira daa nouvtllei brèvet, nattaa, 

clairei ot préciaaa...

ABONNEZ-VOUS SANS TARDER

Région métropolitiine 

En province

Remplissez le coupon evdessous :

LE DEVOIR. C. F. 6033. MONTREAL 3. P. QUE.

Vous trouverez ci-indus $................. en paiement

d’un abonnement de....................mois au DEVOIR

à compter du...............................................................

Nom .............................................................................

Adresse ........................................................................

A la séance d'ouverture de la IVe journée d'étude annuelle de l’Association Canadienne des Jardinières 
d'Enfants. De gauche à droite : Mlle Marcelle Turcotte, professeur à l'Universite Laval, vice présidente de 
l'Association, le docteur Laurent Houde. psychiatre conférencier invité. Mme Thérèse L Bourget, présidente 
de l'Association, Mgr Irénée Lussier, recteur de l'Universite de Montréal, président d'honneur, M. l'abbé 
P. Cléroux, visiteur à la Commission des écoles catholiques de Montréal, psychologue au Centre d’orientation.

Les mots croisés du "Devoir"
12B 456789 10 11 12
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Musée de, beaux-art, d' "

aSf wr. üÆSrsl - «•» «-
Musée, prononcera, en anglais. ! T- FThof e* les membres de son 
une conférence illustrée intitu- ' comité. Le public est invité.

Horace Labrecque
«t Fila Ltèa 

Courtiers d assurances 
Agrees

Nous Invitons les communautés 
religieuses a se prévaloir de nos 

services particuliers 
1411. rue crescent 

Victor 9-2371

Entrepreneur-électricien

Jean K. ‘ Inc.
Entretien — Réparations

RA. 1-9630
6305, 25e »v«, Roabmont

MEDECINS

BREVETS D’INVENTION

Petites annonces du "Devoir

MARQUES d» COMMERCE 
BREVETS D’INVENTION

en tous pays
MARION, MARION 
ROBIC & BASTIEN

ZlOfl, ni. DRUMMOND 
MONTREAL 2S

Dr Maxime Brisebois
Electricité médicale - Rayons X 

L.O.M.C. FR.Ô.Sc.
De la Faculté de Medeclne de 
Paris. Maladies generates endo­
criniennes. urinaires, digeatlves. 

circulatoires.
Bureau tous les jours de Ifth. 
a midi, 2 A « 7 A 8 h., eicepré 
samedi de lOh A midi, de 2 à 4. 
LA 3-5252 — 816. Sherbrooke est..

DACTYLOGRAPHES

ASSURANCES
ASSURANCE - AUTO 

12 yer«ements. sans Interet, Tel. 
l.A. 6-5558. soir. DV. 7-2327. JNO

ATELIER DE MECANIQUE

45 ans
Lefebvre Frères Limitée

râtelier mécanique connu 
existera et continuera

UN. 1-7471

HORIZONTALEMENT
1— Faisant opposition d effet
2— Travail de chirurgien
3— Vieille ville du sud de la 

France — Conducteur»
4— Abattus — Sot» — Note
3—Habitant — Titre arabe — 

Ile bon matin
6— Candide — Surface
7— Fait de la farine 
fi—Choisit - Sûr
9—Qui a perdu son calme

10— Jette des graines — En 
épelant : tentative

11— Lie — Prince mahométan
12— Inhumation

VERTICALEMENT
1— Qui se transmettent d'une 

personne à une autre
2— Pour le» narcomane.» — 

Saison chaude
3— Vallee célèbre — Noie
4— Beaucoup — Sans tache
5— Très court — Liquide
6— Possessif inverse Ren­

dre moins épais
7 Vouloir dire — Connu
8— éTirer derrière soi — Con

| fusion
B—Plante aromatique — Item 

i 10—Symbole chimique — En 
1 hâte
j 11—Terme de tendresse — Fin 

de participe — Carte 
12—Pa> sage Gaz. coloré

TERRAINS ET MAISONS 
A VENDRE

ST-SAUVEUR — terrains magnifi­
quement boisé* ainsi que rhalets 
"colonial homes’* si désires. Service 
d'eau, électricité, plage, lac, rivière, 
près de monte-pente. Route ouverte 
a Tannée. DU. 1-5867. 14-5-60

TRANSPORT CAMIONNAGE
ROUSSILLE Transport. Déménage­
ment ville, campagne et longue dis­
tance. Spécialité; pianos, poeles. ré­
frigérateurs. Dt 7-3766 J.N.O. 
T-3569 Montréal.

DACTYLOGRAPHES
‘Touf pour le bureau”

Dact' ïographes ma­
chines a addStlon- 

5-j. uer, a écrire les 
]}) chèques, filières. 

•3^# pupitres, armoires, 
etc.

Canada Dactylographe 
— Inc. —

Tél. VI. 4-3491 R.-T. Armand 
44 o. rue Sl-Jacques, Montréal

Dr O. Le Riche
hôpitaux de Londres 

Peau, ewîtna. maladies secrétes, 
hommes, femme*. Jeunes filles. 
Maternité. Impuissance Voles 
urinaires Circoncision sans dou­

leur et aan.s hospitalisation.
Expérience 30 année*

1633. Saint-Denis. VI. 5-6419 
(ace tbéitre Saint-Denis

Solution d'hier
, Horizontalamant;—
! SUFFOCANTES; RADOTEUR; 
' GAI — EUT GEL: GRANU­
LE — PORC; NERON — ()- 

| TEE; SUD — ITEM — 1H; 
TRITURA — PENE; SES — 
TOI; VIE ET BERET; 
ESSE — EPURE; SS — TIS­
SER; USAGES LES
Verticalement:—

i SUGGESTIVES: AR l'R; 
. ISSU; FA - NE TE 
ETA; ODEUR -- USE; COU. 
LOIR TETE; ATTENTAT -- 
PIS; NE OBUS; TU
POMPIERS; ERGOT - REEL; 
EREINTE — RE, ULCERE — 
TA

A VENDRE
Moteur yirht "Fiber GUss*’ 15 
pied». S'*. Scott *40’’ — électrique. • 
MO. 5-6181 12-5-66 *_____
Lit d- camp presque neuf. bonn*!. ! 
conditions. S’adresser à LA. 2-4305. , 

J.N.O. !

COMMERCE A VENDRE
Salon de coiffure, district ouest, 
centre d affaires, établi depuis 23 
ans. clientèle exclusive. VI. 5-7J3? 
apres 7 heures. 13-5-60

PROPRIETE A VENDRE
.4 Mention, centre Rosemont, Idéal 
pour professionnel. Bureau sous-sol, 
moderne. 2 garages, système à l*hul- 
le. to pieces en 2 étages, autre pe­
tit logis. Prix mteresbant. RA. 7-0511 

13-5-60

PROPRIETES A VENDRE

BOSSUF.T 5535, nord de Sherbrooke. 
|7«5,»t. neufs, srmi-driachf t. cave, 
garages, système, hélistr 26 \ 44.
terrain 35 x 9b, pris 82b,.soo , romp- j 
tant gft.otHt., constructeur CR 9-0405. | 

I ?è-*-40

TARIF

Annonces classées
434 Notre-Dame est 

“Le Devoir” - VI. 4-3361
(Commandes prises Jusqu* 4 

bres la veille de la publication.)
ANNONCES OR-D1N \1KES. — 

Tarif minimum de 75c. pour 3 
lignes (15 mou).

Compter 5 mots i la ligne. Un* 
partie de ligne compte pour une 
ligne entière, les abréviations, 
initiales comptent pour un mot; 
les mots commises pour autant 
de mots. Chaque nombre noue 
un mot. Pour les reponves de- 
sant etre expédiées par la poste, 
ajoute 10c

(àRDS lARALTERKS. - Une 
ligne en caractère gothique ri 
points (20 lettres nu espaces) 
rquivaut a j lignes.

Vsisanres. services, services 
anniversaires, grands-messes, re­
merciements pour rondoleanres. 
etc.; 3 cents la mot minimum 
$1.00.

Encouragez
nos

annonceurs

Dr C. Melillo
gradué d Europe

Génito-urinaires. peau. fiog. 
glande*, désordres sexuel*, aer- 
veux, impOLence. infériorité, anx-^ 
ièté, timidité, dépression, bé­
gaiement alcoolisme, ohéalté.

rhumatismes, circoncision 
134 ouest. Sherbrooke. VI. 5-0356

ASSU RANCES

\(bmpagntf
\ 4 Assurance sur la ne

•BÏTiaOLk

MONTREAL.
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Le premier prix du dub des 
Beaux-Arts à J.-Guy Mongeau

A U luit* ri* I* v*nt* aux *nchèr*t erganiti* par le Club 
ries beaux-art* pour l'attribution d* bourses à nos jeunes 
artistes, I* jury, formé ri* M. Maurice Raymond, président, 
M. Robin Watt, MM. Claud* Beaulieu, Gérard Beaulieu, Jacques 
O* Tonnancourt, Albert Dumouchel, Robert Elie et le Dr Evan 
H. Turner, t'est réuni le i mai dernier pour juger tes oeuvres 
soumises par les candidate.

rm

|mm»;

■ I . ** Sé' 5

ii
.s* »

Cette scène est tirée du film "Nos plus belles années" présentement à l'affiche du ST-DENIS et du BIJOU.

Le numéro 8 de 
"Liberté 60"

Le numéro 8 de LIBERTE 60, 
la seule revue littéraire du Ca­
nada français, comporte plu­
sieurs textes du plus haut inté- 
lêt.

On lira d'abord un article i 
d'André Beileau à propos de la i 
conférence que Jean Lemoyne , 
prononçait récemment à la té- j 
lévision et qui suscita tellement ' 
de commentaires. Jean Filia- 
trault, romancier bien connu, 
analyse à partir du dernier ou- 

,vrage d'Henry Miller la démar­
che spirituelle de cet écrivain, 
sous le titre "Henry Miller et 

-notre faculté de libération". 
Fernand Ouellette, a l’occasion 
du cinquantenaire de la publi­
cation du premier livre de T.S. 
Eliott, consacre à cet auteur un 
article particulièrement docu­
menté, intitulé "La désintégra­
tion d'un monde démentiel". 

-Enfin, cette première partie de 
. LIBERTE 60 se termine par un 
- article de Michèle Lalonde, sur 
,,. la bibliothèque de l’Université 

de Montréal.
Une des originalités de ce nu 

méro de LIBERTE 60 est de pu ; 
blier des traductions de six poè- ; 
tes canadiens de langue anglai- ; 
se. Ces traductions publiées en 
regard du texte original, sont : 
dues à Georges Cartier. On lira 
ensuite des nouvelles et récits 
de Jacques Ferron, Jean Si 
nard. Frédéric Karinthy, Gilles 
Constantineau et Jean-Guy Pi- i 
Ion. ainsi que des poèmes de i 
Martine de Barsy et de Gatien 
Lapointe.

Dans la section réservée aux
chroniques, on pourra lire une 
longue étude de Pierre Trottier 
sur l’oeuvre d’Yves Bonnefoy, 
un hommage à Paul-Emile Bor- 
duas, un texte de Jean-Paul Va- 
nasse sur la dernière pièce de 
Marcel Dubé, une critique du 
film “Les 400 coups” que l’on 
verra incessamment à Montréal,

< ainsi que les chroniques habi­
tuelles sur la peinture (Jacques 

. Godbout), la musique (Bernard
• Lagacé) et les livres.

Ce numéro de LIBERTE 60
* est en vente dans toutes les li- 
“brairiei et le* principaux kios

»-<jues,
(Communiqué)

"Les Seigneurs de la Forêt ”, un grand film documen­
taire en couleurs sur la jungle du Congo belge est 
présentement à l'affiche du CAPITOL Ce film est 

l’oeuvre du célèbre cinéaste belge Henri Storck.

Jan Simons 
à l’Ermitage

Le baryton J an Simons, ac­
compagné au piano par John 
Newmark, donnera en récital, 
à l’Ermitage, vendredi pro­
chain, "Le Voyage d’Hiver" 
de Franz Schubert,

M. Simons a donné de nom­
breux récitals au Canada et 
en Europe.

_ I
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Programmes 
de radio

Mardi, le 10 mai

CB F
4.00— Radio-Journal
4.05— CBF Métropolitain 
7.50—Chronique sportive
8.30— Chei Miville
9.34—Pari* chante #f dame

10.00— Passe-partout
10.45—Les visaqes de l'amour
11.00— Francine Louvain 
11.15—Vip* de femmes

. 12.JO—Le Réveil rural
1.15— Pont des arts
1.30— Francine Louvain
I. 45—Arc-tn-clel
2.00— Le* chefs-d'oeuvre tfe la muilqua
3.00— variétés musicales 
3.55—Radio-Journal
4.00— Radio-Journal

I 4.05—Une demi-heure avec . . .
4.30— Métro-maqaxme

4.55— Sur nos ondes
i 5.30—Rythmes sud-américains 
; 4.00—Radio-Journal

Revue de l'actualift 
Nouvelles sportive*

4.30— Rond-point
7.00— Don Quichotte
7.30— Les Petites Symphonies
O.to—Sur toutes tes scènes du monde 

i 10.00—Radio-Journal 
j 10.15—Commentaires 

10.30—Lecture de chevet
10.55— Nouvelles sportive*

. 11.00—Aux portes d* la nuit 
- 12.00—Concert
II. 55—Radio-Journal
1.00— Fin des émission*

CBM-FM|
7.00— Résumé
7.05— News \
7.15— Divertimento

Dr RIRF — Dl RIRE — IH RIRE

Ne manques pat r

iNINA
K
b d'André Roiisnin

1 THEATRE ANJOU
S UN. 1-7495 -4

(complet ce soir)

831IH »ÎCI — 3HIH HO — HHIH ilfl

CHEZ DENYSE DECRUE

Une exposition de 
Tobie Steinhouse

La Galerie Denyse Delrue 
présentera jusqu’au 21 mai le 
peintre montréalais Tobie Stein- 
house. Après avoir étudié avec 
Anne Savage de 1938 à 1942, 
elle se rendit à New-York en 
1948 où elle demeura neuf ans. 
Arts Students’ League. Dans le 
but de se parfaire et d’amélio­
rer ses connaissances, Tobie 
Steinhouse partit pour Paris en 
1948 où elle y demeura 9 ans. 
Sa principale activité fut d’ètre 
l’élève du peintre Arpad Szenes, 
mari de Vieira da Silva de 1949 
à 1953. Elle exposa à Paris à la 
Galerie Montjoie et au Salon de 
l’art libre en 1949. En 1952-53- 
55 le Salon de l’automne l'ac­
cueillait tandit que le Salon de 
la jeune peinture fit de même 
en 1954-55 La Galerie parisien 
ne Lara Viney l’invitait pour 
une exposition solo en 1957. 
De retour à Montréal, elle expo 
sa à la Galerie Agnès Lefort en 
1958 Le musée des Beaux-Arts 
de Montréal consacrait son ta 
lent en 1959, l'invitant à expo­
ser à lu Galerie XII. De plus 
Tobie Steinhouse participa à 
plusieurs expositions de groupe 
à travers le Canada. Plusieurs 
collections particulières à Paris, 
Londres, New-York et au Cana 
da possèdent de ses oeuvres. La 
collection du Musée provincial 
de Québec a également en sa 
possession une des oeuvres de 
Tobie Steinhouse. La Galerie 
Denyse Delrue est ouverte au 
public du lundi au vendredi de 
2h. à 6h et de 8h. à lOh. le 
soir. Le samedi de llh. à 6h.

Dix-sept jeunes sculpteurs et ; 
peintres de moins de trente-cinq ! 
ans présentaient à cette ocea j 
sion chacun deux oeuvre*.

Du montant de SI,000.00 re­
cueilli lors de la vente aux en­
chères, le jury décida d'attri­
buer la somme comme suit;

Marcel Achard I 
la Poudrière

C'est ce soir, au théâtre de 
La Poudrière, sur Vile Ste-Hc- 
lène. qu'à lieu la première de 
“Malborough s’en va-t-en guer­
re !”, l’ineffable comédie de 
Marcel Achard présentée dans 
une mise en scène de Paul Buis- 
sonneau, et qui tiendra l'affiche 
Jusqu’au 21 mai prochain.

La distribution comprend 
François Guillier dan* le rôle- 
titre, avec Myrielle I^ichance, 
Elise Charette, Margot Camp­
bell, Rolande Dumont, Jacques 
Kanto, Yvon Deschamps, Pascal 
Rollin. Maurice D’Allaire, Be­
noit Marleau, Roland France, 
Richard Hinch et Jean Richard.

Outre les représentation* 
quotidienne* du soir, il y aura 
matinée spèciale demain après 
midi, à 2 heures.

On sait que le pittoresque 
théâtre de La Poudrière n'est 
qu’à dix minutes du centre de 
la métropole. Un service spécial 
d'autobus dessert en outre le* 
habitués du théâtre tous les 
jeudis soir, quittant le termi­
nus Atwater à 8 heures.

Un prix ($800.001 à M. Jean- 
Guy Mongeau

1ère mention ($150 00) à 
Mlle Marcelle Maltais.

2ème mention ($50.00) à M. 
Jacques Hurtubise.

M Jean-Guy Mongeau a étu­
dié la peinture à l'Ecole des 
Beaux-Arts. Depuis 1957, il a 
participé à plusieurs exposi­
tions collectives, notamment aux 
Expositions des moin* de trente 
ans au pavillon Hélènc-de- 
Champlaln et au Canada House 
de New-York; en I960 il fut lau­
réat du Salon de la Jeune pein­
ture à l'Ecole des Beaux-Arts et 
il tint une exposition person­
nelle au pavillon Héjène-de- 
Champlain. Il est représenté au 
Musée des Beaux-Arts de Mont­
réal et dans plusieurs collée 
lions particulières.

Mlle Marcelle Maltais a fait 
ses études de peinture à l’Ecole 
des Beaux-Arts de Québec et 
elle présenta une première ex­
position personnelle au Palais 
Montcalm à Québec en 1955; 
elle expasa ensuite à Toronto 
en 1956, au Musée des Beaux 
Arts en 1957, au Centre social 
de l'Université de Montréal et 
au théâtre de la Boulangerie en 
1958. Elle participa aussi à plu 
sieurs expositions à Montréal, 
Toronto, Winnipeg et New 
Y’ork.

M, Jacques Hurtubise est étu­
diant actuellement à l’Ecole de* 

i Beaux-Arts de Montréal. Il a 
déjà à son crédit une oeuvre 
exposée au Salon du Printemps 
au Musée des Beaux-Arts de 
Montréal.

Le Comité de la chorale | M C. : <de gauche à droite) 
M et Mme René Carbonneau, Mlle Lise Payment, M. 
Marcel Huard, Mlle Cécile Bariteau. Mlle Madeleine 
Allard et le directeur de la chorale, M Marcel Laurcn- 
celle Les |. M C. de la section Montréal présenteront 
au Plateau, jeudi, le 12 mai. un concert conjoint avec 

le soprano Cécile Vallée et le choeur J. M. C.

LES IEUNESSES MUSICALES

Dernier concert de la saison 
au Plateau

Pour terminer la saison 1959-éO, les Jeune»$e§ musicale* 
de la section de Montréal, présenteront, le 12 mal, au Plateau, 
des artistes canadiens i Cécile Vallée, soprano et le choeur 
JMC dirigé par Marcel Laurencelle.

IJO-Horlro*
t.3*—Festival 
4,00—Comédia* an mtHiqu*

10.00— Musique de chambre
11.00— Nouvelle*
11.10—Concert

CKVL-FM
7.00— Cencert du matin 
4.0#—Symphonie du metia

10.00— Les voix célèbre*
10.30— Senate*
11.00— Orchestre* célèbre*
11.JO—Opérette*
12.00— Le» orgues mélodieuses
12.30— Musique de ballet

1.00— Le violon magique
1.30— Récital de chant
2.00— Musique tfe chambre
2.30— Ouverture*
3.00— Mettre* du clavier
3.30— Compositeurs célèbres
4.00— Concerto
4.30— Virtuosité
5.00— Extraits d'Opér*
5.30— Fiesta
4.00— Concert en dtnant
4.30— Tour de valse
7.00— L'heur# du concert
7.30— Joue tzigane
8.00— Concert canadien
3.30— Les voix las plus connut*
4.00— Symphonie du soir

10.00— Musique de Russie
11.00— Wolfgang Amadeus Moiart

Le peintre Rostand 
expose 300 oeuvres
I,p peintre Michel Rostand ex­

pose présentement 300 peintures, 
dessins et caricatures à 4030 
Chemin de la C.ûte-Ste-Cathe- 
rinc.

Cette exposition qui devait se 
terminer au début de mai sera 
ouverte jusqu'au 21. Elle est ou­
verte au public de Ih. à 5h de 
!'aprè*-midi. tous les jours, sauf 
le dimanche. On peut également 
s’y rendre sur rendez-vous.

Parmi les curiosités de cette 
exposition, on remarquera une 
sculpture sur toi'e.

Esthétique et religion 
à “Cor>nfé ronce”

Le conférencier invité à 1» 
prochaine émission de la série 
Conférence, mardi noir 10 mai 
à llh.SO, est le révérend père 
Frs von Balthasar qui entretien­
dra les téléspectateurs sur l’es 
thétique et la religion.

L’émission Conférence est dif­
fusée tous les mardi* à llh.SO 
du *oir, au réseau français de 
télévision de Radio-Canada.

Réalisation r Jacques Danse- 
reau ; production : Radio-Cana 
da.

A MONTREAL EN JUIN

Un congrès de 
bibliothécaires

Un congrès de bibliothécaires 
et de bibliophiles aura lieu n 
Montréal, du 19 au 24 juin, à 
l’hôtel Reine-Elisabeth.

Ce congrès groupera plus de 
5,000 personnes et durera cinq 
jours. De nombreux experts pré­
senteront dos communications 
sur les problèmes de l’édition et 
du livre.

Cet événement culturel est or­
ganisé par l’American Library 
Association. A cette occasion. 
l'Association canadienne des bi­
bliothécaires de langue française 
lance un appel à ses quelque 323 
membres pour les inviter à "af­
firmer hautement par une forte 
représentation, le fait français au 
pays”.

Dans une lettre circulaire, 
l’Association précise : "Il est im­
portant que l’élément canadien- 
françai* y soit bien représenté, 
afin de manifester, en dépit des 
opinions et des apparences, que 
la culture française en Améri­
que, voire la culture lout court 
chez les Canadiens français n’est 
pas un mythe".

L’Association canadienne des 
bibliothécaires de langue françai­
se est invitée à envoyer des ob­
servateurs à ce congrès. Les bi­
bliophiles seront également les 
bienvenus.

Cécile Vallée qui fut Tinter-1 
prête du rôle principal dans le ' 
"Dialogue des Carmelites” à la 
télévision, ne cesse de rempor­
ter des «uccès de plus en plus 
éclatants parlout ou elle se pré­
sente en public. Gagnante rif 
plusieurs premiers prix, autant 
au Canada qu’en Europe, Cécile 
Vallée, par son interprétation 
extrêmement sensible, scs varia­
tions très intelligentes, atteindra 
une renommée mondiale bien 
méritée.

La Chorale dirigée par Marcel 
Laurencelle possède un fini trop 
rarement retrouvé dans d’autres 
chorales composées de jeunes ar­
tistes. La très grande compétcn 
ce du directeur du Choeur JMC 
Marcel Laurencelle a permis de 
mettre en valeur le talent de 
ces jeunes chanteurs en for­
mant une chorale qui aujour­
d'hui mérite les plus grands élo­
ges.

Le triomphe le plus marquant 
obtenu par la Chorale JMC fut 
"La Messe en si mieur” de J.-S. 
Bach. Tan passé; ce concert fut 
applaudi avec un enthousiasme 
surprenant de la part d’un pu­
blic montréalais qui habituelle­
ment ne se permet pas d’encou­
rager avec autant de vigueur 
les artistes canadien». Jeudi 12 
mai, au Plateau, nous Invitons 
le public et les membres JMC 
à ne pas manquer ce concert ex­
ceptionnel comprenant des oeu­
vres de Purcell, Cavalll, Cesti, 
Poulenc, Pergolcse, Debussy, 
Stravinsky et Brahms.

Les billets sont en vente au 
bureau d’administration des Jeu­
nesses musicales de Montréal, 
3425, rue St-Denis. VL 4-1391 
et au magasin Archambault, 500 
est, rue Ste-Catherine.

TELEVISION
CBFT - canal t

1.15— Musique 
210—Télélournal
5.15— Long métrage 

"L'Oell an coufls»»*'
4.(XV—Bobino
4.30— La boîte I aurprlse
5.00— Le Vie Qui bat
5.30— CF ROC6 00—Télé|ournef 
6 10—Nouvelle» sportlvea
6.15— Ce soir
6.30— Carrefour
7.00— Histoire è suivra
7.15— Edition 

métropolitaine
7.30— Clnéfeullleton

Dernières vacances 
7.45—Par le trou de ta 

serrure
• 00—Gendarmerie royale
8.30— -Jole de vivre
4.00- C est la vie 
t.30-Pays et merveille#

10.00— En votre âme et 
conscience

10.30- Temp* présent
11.00— Télélournal 
11.15-Nouvelles sportlvaa 
11 22~Commentaires
11.30— Conférence

CBMT — Canal é
1.30— Montreal Matinee 
5 00—Tima Out
2.30— Open House
3.00— Mantovanl

3.30— RIn Tin Tin
4.00— Susie
4.30— Friendly Giant 
4.45—Maggie Mugging
5.00— Sportstime 
s.30—say Ring 
é.oo-Ltave if an Baavar 
6 30 -Metro
4 45-CBC TV New*
6 55—Sports
7.00— Tabloid
7.30— Donna Read
1.00— Chevq Shorn
4.00— Front Paga 

Challenge
4.30— Ford Startime 

“Helda Gabier"
1100 CBC TV Newt 
11.33—Long métrage 

'Loan Shark"

‘Un plaisir 
à voir et entendre!"
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jeune fille hongroise", peinture de Mme Margit Rott.

'1660 — Tricentenaire de Texpioit de 
Dollard des Ormeaux — I960"

Une téria de manifestation* souligneront du 20 au 28 mai 
l’exploit de Dollard. A cette occasion TA. J. C. invite nos 
associations nationales à répandre la pensée de Dollard 
dans leur région. Organisez donc dans votre institution, 
votre paroisse ou votre ville la vente de la PENSEE *t du 
buste de DOLLARD, symbole de l’esprit de sacrifice du 
héros du Long-Sault.

Pour tous renseignement!! sur les manifestations 
ou sur la pensée, écrive: ou téléphone: à

L'Association de ia jeunesse 
canadienne-française

2308, rue Panet — Montréal 
Tel. LA. 5-5587

U

Avec Cisèle Schmidt
Jacques Létourneau 
Jacques Celipeau
MISE EN SCENE

|AN DOAT
DECORS

RINFRET
Pour un nombre limité 

de representations
Tous les soirs à 9 heures, 

relâche le lundi 
Dimanche à 7 h 30

Semaine: $2.85, $2.25, $175 
Samedi: $3.15, $2.50, $2.00

DORIS
NIVENt, tu- .6 

_ i raas a»1

fltMAM»
R4Ya«*UO
Lff MttQQaiNl 
Of CH0RLEVTV M Cnrapae* CK Van af tk» T mW

BOLSHOI BALLET
W> TSCHWXOWSKY-, Facilité de stettormameftt 

Garage P*el Windsor

lAiWAtE
PARK otlflURIER AVE

La version filmée d« la pièc« qui fit tentation tur It Brotdway

*<?au

CE SOIRCINQ DERNIERES !
AU THEATRE CLUB

1858, ru* St-Luc 

Réservez maintenant

WE 7 8978
Malborough 
s’en va*t-en

guerre
de Marcel Achard 

Jusqu'au 21 ma

de J acquêt Lanquirand Facilité de sfalàonnamént 
Garage Peel Windsor PALACE 2a SEMAINI

Mite rn «erne 
de■StoiRE

de Pire
Paul 

Buissonneau

Masters £\ ^ 
Congo iIungI!

Rés LA. 60821 A L'APFICHE

CE SOIR : Demi-tarif» 
pour tyndiquéi

ClNBMAScOPtA L'ORPHEUM BliJ.Kl K EN VENT»
Au “400

Pharmacie Medical Art# 
< afé des Artiste* 

Kheraton Mt-Ro>al 
(comptoir Murray 1(111)

COLOR by DC LUXE
lltKOPHOMC WORDVI. 2-9181

525 o., rut Ste-Catherine
Billets éjcalement rn tente au 
•clnsque des taxis Murray Hill, 
Hôtel Sheraton Mont-Royal, à la 
ihrairie Ponv ei au ••400

\utnhu* spédnl le 
jeudi, a A h. p m . via 
le terminus Atwater CAPITOL Facilité da stationnement 

Garage Peel-Wmdsor
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La semaine a mal débuté sur la Bourse de N.-Y.

POTINS FINANCIERS
COMMERCIAL UNION ASSURANG 

ANNONCE LES NOMINATIONS

La «emaina a plut ou moint 
bien débuté tur la Bourse de 
Londres. A Wall Street, il y 
avait de nouveau avilissement 
des cours, tandis que nos Bour­
ses de Montréal et de Toronto 
demeurèrent irrégulières.

-O-
Le comportement de la Bour­

se de N.-Y. refléterait l'appré­
hension d'une dépression, car 
les affaires continuent de se 
contracter et cette dernière ne 
différerait guère de ce qui eut 
lieu en 19S7-58. Heureusement 
que l'économiste de Shearson, 
Hammill A Co laisse entendre 
que c'est peu probable et qu'il 
est possible que les conditions 
économiques soient meilleures 
durant le éième trimestre de 
19é0". Dans de telles circons­
tances, le marché pourrait bien 
être témoin cet été comme par 
le passé, d'un ralliement inté­
ressant,

-O-
Flood A Company vient de 

publier une revue détaillée de 
la situation de notre industrie 
papetière ainsi que maintes 
données fort intéressantes se 
rapportant aux principales com­
pagnies en faisant partie. Cet­
te étude arrive au bon mo­
ment, vu la vogue grandissante 
des titres de papier è la bour­
se.

-O -
James Richardson A Sons 

annonce la nomination de M. 
Norman J. Alexander comme 
gérant général de cette firme 
ayant son siège social è Win- 
n'peg et des succursales dans 
une vingtaine de villes cana­
diennes, dont Montréal. Cette 
firme vient de publier d'inté­
ressantes données sur l'alumi­
nium dans le monde et particu­
lièrement sur Aluminium Li­
mited, une entreprise jouant 
un râle fort considérable dans 
l'économie canadienne.

-O-

La moyenne de DJ des che­
mins de fer a baissé hier de 
1.05. Pour peu que ce groupe 
fléchisse encore ce matin, tou­
te la liste mobilière s'en ressen­
tira défavorablement.

-O-

Anglo-Canadian Telephone Co 
et ses filiales ont eu un revenu 
net consolidé de $559,323 du­
rant le 1er trimestre vs $510, 
979 durant le même trimestre 
en 1959.

Une forte contraction des re­
cettes d'Anaconda expliquerait 
la lourdeur des cuprifères, ca- 
nadiens comme américains hiei.

- O -
La vogue des avionneries, des 

missiles et des électroniques ne 
serait pas sans rapport avec 
une situation internationale 
quelque peu plus tendue.

-O-

La Montreal Trust Co, en sa 
qualité d'agent de transfert et 
de registraire pour la Pacific 
Petroleums Ltd a fait savoir è 
la Bourse Canadienne qu'il y 
avait d'émises et en circula­
tion, au 30 avril, 8,153,490 ac­
tions.

-O •
La C S. de St-Antoine des 

Laurentides viendrait sur le 
marché sous peu de même que 
la C.S. de Laval des Rapides.

-O -

Olympia Mining Exploration 
Ltd vient d'être incorporée sous 
une charte provinciale. Petrol 
Oil A Gas a accusé une perte 
nette de $126,687 en 1959 vs un 
profit de $10,922 en 1958.

-O -

Yellowknife Bear Mines avait 
pour $10,760,285 de valeurs en 
portefeuille à la fin de 1959, 
soit l'équivalent de $2.23 l'ac­
tion, au dire de son président.

-O -
Les actions de Anglo-Cana 

dlan Telephone se vendront ce 
matin ex-dividende 30 cts par 
action de la classe A et les ac­
tions ordinaires de Cons. Deni­
son se vendront aujourd'hui ex- 
dividende 12 cts l'action.

-O -

Canada Malting Co réunira 
ses actionnaires aujourd'hui à 
Toronto pour la tenue de son 
assemblée annuelle.

-O-

Sheraton Corporation of Ame­
rica a fait savoir à la Bourse 
de Montréal qu'au 30 avril il y 
avait 5,208,464 actions ordinai­
res d'émises et qu'il en restait 
133,185 dans le trésor de la 
compagnie. Il s été émis le 
mois dernier 684 actions ordi­
naires, è la suite de l'exercice 
de "warrants" expirant le 1er 
octobre 1964, tandis que 259 
le furent, en échange de dé- 
bentures convertibles, 434<,o, 
dues le 1er mars 1967 et, enfin, 
567 actions ordinaires furent 
achetées sur le marché libre 
pour le trésor de la compagnie.

- Nos marchés irréguliers
Chemins de fer, avilis

Kenneth W. Dalglish, C.A. William F. MacKlaier. C.R. Edward C. Wood
The Commercial Union-North British Group of Insurance Companies annonce les nominations 
de MM Kenneth W. Dalglish. C.A., William F. Macklaier, C.R., et Edward C. Wood, comme 
administrateurs du bureau consultatif pour le Canada, dont le président est M. Jack Pembroke, 
C.B.E., et dont le gérant de ce même groupe au Canada est M. C. Dudley Truster. M. Dalglish 
est président e* directeur gérant de United North Atlantic Corporation ainsi gue membre du 
conseil d'administration de maintes autres compagnies canadiennes. M. Macklaier est l'un des 
associés de la firme Hugessen, Macklaier, Chisholm, Smith A Davis; il est, en outre, admmis 
trataur de la Banque de la Nouvelle-Ecosse et membre du conseil d'administration de plusieurs 
autres corporations. M. Wood est président de l'impérial Tobacco Co. of Canada Ltd., e* membre 
du conseil d'administration de la Banque Royale du Canada et de différentes autres compagnies.

COMMENTAIRES SUR

L'ACTUALITE FINANCIERE
Rivière-du-Loup Adjuge une émission de 
$366,000 d’obligations, à 5V2% et 6%

l.a cité de Rivière-du-Loup. comté de Rivière du-Loup, a 
vendu, récemment, $366,000 d'obligations en séries. Un prix de 
33.24 a etc payé par A. E. Ames & Cio I.tee el Lagueux A- 
Desrochers Ltéc pour $178,000 00 de titres à 6rfl 1361-73 et 
SIRR.Ofltl00 à S'î'’:- 1380. c'est-à-dire un intérêt moyen net
de R403rV. L’écheanee de 1980 comporte un montant de $172,500. 
à renouvelf pour vingt ans Datées du 1er mai 1960, les obli­
gations échoient du 1er mai 1961 au 1er mai 1960 inclusivement. 
I,es litres peuvent être remboursés par anticipation après le 1er 
mai 1970 L’emprunt est autorisé et l'argent vu être utilisé pour 
des travaux d'aqueduc et d'égouts, de voirie, d'électricité, achat 
de machineries, etc., et travaux de drainage. Finir 1959, reva­
luation imposable de la cité s'établissait à $13,132,677. dont 
$2.274.631. pour les compagnies lx- 31 décembre 1959. la dette 
consolidée nette de la corporation s'élevait à $2,804.800. dont 
31,515,924.52, pour les services publics.

M. Roger Fontaine, B.A., L.Sc., chez Bâche & Co., 
membre de la Bourse de New-York

Après avoir occupé pendant 36 ans le poste de rédacteur 
financier à La Presse, M. Roger Fontaine:, B.A, L.Sc., vient 
d'enlrer au service de la firme d'agents de change bien connue 
Rachc & Co,, membre de la Bourse de New-York, à litre de 
préposé aux elients et d'agent des relations extérieures ou de 
liaison de cette importante institution financière. Comme on 
sait, elle vient d’ouvrir une succursale dans notre ville sous la 
gérance de M L. (1. F Sampson — temporairement, cette der­
nière se trouve rue Université el dès le parachèvement du nouvel 
edifice de la Banque de Montreal, rue Saint-Jacques, cette succur­
sale s'y installera, soit donc en plein centre financier. Ce sera 
sa 3ième succursale au Canada, en plus d'en posséder 12 en 
Europe el 70 aux Etats-Unis Bâche A- Co. est donc une véritable 
maison d'agents de change à caractère international. Il va sans 
dire que rie telles ramifications lui sont d'un précieux sccrturs, 
particulièrement dans un commerce comme celui des valeurs 
mobilières ou les facteurs politiques internationaux et econo­
miques influent tous trois à la fois sur le sentiment spccutalif 
A celte nouvelle firme ainsi qu'à M Roger Fontaine qui fut 
notre confrère pendant trois décennies, nous présentons nos 
meilleurs voeux de succès.

La Montreal Trust Company patronne 
aujourd'hui une conférence sur les 
pensions et l’âge spatial

C'est aujourd'hui qu'aura lieu au Reine-El Isabel h une con 
ference d une jouriu-e. patronnée par la Montreal Trust Com­
pany. intitulée ' Les pensions et l'âge spatial' . II y sera traité 
maints plans de pensions appelés à connaître une popularité 
grandissante au cours de la prochaine décennie. On v traitera 
aussi, des changements relatifs à leur fondation ainsi que de 
la politique préconisée pour le placement des sommes encais 
sees par tes dits fonds de pension Ainsi à 10.00b. a.m . M J. 
Cj. Ireland. K.S.A . A.l A., actuaire de Towers, Perrin. Forster & 
Crosby (Canada) parlera des ‘‘plans de recettes — un compro- 
mis avec 1 inflation et M. Curtis R Henderson, haut fonction­
naire rhez Johnson A- Higgins, parlera "des annuités variables 
el du coût des plans, selon les variations de prix.” Quant à M 
! .■ Fraser Coatc, M B.è, , gerant de la division des Pensions au 
i iontreal I rust Co., il traitera "des plans contnbiitoires supple 
mentaires et volontaires". A Uh. 30. il y aura forum sur les 
tonds de pension auquel prendront pari une dizaine d'interes 
ses A 2-00 h. p.m. M Cyril J. Woods, FIA. FSA. directeur 
kcran ne William M. Mercer Ltd, parlera “des réalités écono

Crédit - Québec inc 
a été favorisée

D« l'émission du lac dos Seize Ilot

L e s commissaires d'ecoles 
pour la municipalité de lac des 
Seize-lles, comté d'ArgentPiiil, 
ont vendu, mardi soir, 12 avril, 
$22.000 d'obligations en serips 
L’àinission a été adjugée à Cré­
dit-Québec. Inc., qui offrait un 
prix de 98.238 pour des titres 
à 67:, 1961-70, soit un coût net 
de 6 365*7 . Cette commission 
scolaire vient sur le marche 
pour la première fois.

Les obligations sont datées du 
1er avril 19660 et elles échoient 
du 1er avril 1961 au 1er avril 
1970 inclusivement. Les titres 
peuvent être remboursés par 
anticipation après le 1er avril 
1967. C’est pour agrandir l’éco­
le du village que les commis­
saires contractent cet emprunt, 
autorisé par une résolution en 
date du 28 novembre 1959.

Pour 1959-60, l'évaluation im­
posable de la commission sco­
laire se chiffre par $450,000. 
En 1959. la population du terri­
toire placé sous la juridiction 

i des commissaires était de 850 
âmes. La commission scolaire 

j n’a pas d'autre dette que l'em­
prunt actuel.

Court d«s change*

L'Association des Manufacturiers canadiens 
a élu, hier, ses hauts fonctionnaires

Pour la division du Québec — Conférence 
de M. S. j. Randall

T,a mise en nomination des 
officiers des comités exécutifs 
de la Division do Québec et de 
la section du district de Mont­
réal de l’Association des manu 
facturiers canadiens s'est termi­
née le 2 mai. Les élections ont 
eu lieu à l'assemblée annuelle 
conjointe de ees deux groupe­
ments hier en l’hôtel Reine-Eli­
sabeth.

La 9 mai 19é0
New - York, dollar .97 3-32 

I Angleterre, livre 2.7231
France, franc .1981
Belgique, franc .0195

j Italie, lire .001.368
! Espagne, peseta .0163
j Suisse, franc .2241
i Hollande, florin .2376
! Norvège, cour. .1362
! Danemark, cr. ,140i!
I Suède, cour. .1878
i Allemagne DM .2329
j Tchécoslovaquie cr. .1349
; Mexique, peso .0789

Venezuela, bolivar .2923

Prêts aux courtiers 
locaux, plus élevés
La total des prêts aux cour­

tiers, membres des Bourses de 
Montréal et Canadienne, at- 
teignait, A la fin d'avril 1960 
$29,681,361, contre $29,100, 
207. a la tin du mois précé­
dent et au regard de $22, 
736,412 au mois d'avril, 1959

Fruits et légumes au 
Marché Bonsecours

M. Lucien G. Rolland, prési­
dent et gérant général, Rolland 
Paper Company Limited, et M. 
Michael S. Layton, gérant géné­
ral The Steel Company of Cana 
da Limited, ont été élu respecti­
vement comme président et vi­
ce-président de la Division de 
Québec de l’association. ,

M. Paul S. Smith, vice-prési­
dent et directeur, Dominion 
Rubber Company Limited, a été 
élu comme président de la Sec­
tion du district de Montréal, et 
M. P.M. Draper, président, Pers- 
sure Pipe Limited, a été élu 
comme vice-président.

Au cours du déjeuner qui a 
été servi à 12h.l5. immédiate­
ment apré» l'assemblée annuel- 

.|le. M. S.l. Randall, president et 
administrateur gérant, The Ge­
neral Steel Wares Limited, a 
pris la parole.

M. T.R. McLagan, O.B.E. pré 
sident de Davie Shipbuilding 
Ltd., succédera à M. W.H. Evans 
lors de l'assemblée annuelle de 
l’Association des manufacturiers 
canadiens qui aura lieu a To­
ronto le 7 juin.

Papeteries, soutenues dans un 
marché irrégulier

MONTREAL. — Le mar­
che présentait hier une allure 
irrégulière a l'issue d'une 
séance dont le point saillant a 
été l’avance de 10.5 points enre­
gistrée par le papier-journal. 

L’activité a été modérée.
Dans le compartiment de, 

mines. Steep' Rock a cédé 10 
cents tandis que St. Lakrerice 
River a gagne autant

l.es affaires ont porté sur 65. 
900 valeurs industrielles et sur 
171.300 actions minières et pé­
trolières Des 709 valeurs tran- 
sigées. 59 ont progressé, 51 ont 
fléchi et 99 sont demeurées in­
changées.

Marché aux bestiaux
MONTREAL. Les bovins 

se sont vendus aujourd'hui 50 
cents de plus sur les marchés 
de bestiaux de Montréal en 
comparaison de la semaine der­
nière. Les génisses et les veaux 
étaient stables. Il n'y a pas eu 
de vente de bouvillon savant 
midi.

Les offres de ce matin totali 
salent 375 bovins, 148 veaux, 90 
porcs et 34 moutons et agneaux.

Les bestiaux de choix ont ob­
tenu 23.25 à 24 ; bons 22.50 a 
23.50 ; moyens 20.25 à 22.50 ; 
communs 19.25 à 20.25.

Les offres pour les génisses 
moyennes étaient de 19 à 19.75. 
et de 15.75 à 19 pour les com­
munes,

Les bonnes vaches ont rap­
porté 17 à 18.50 ; les moyennes 
17 à 17, les communes 15 à 16 
et 12 à 15 pour la mise en boite.

Les veaux de choix étaient de 
25 à 25.50 ; les communs et les 
moyens de 15 à 24 et quelques 
veaux d'herbe à 14.

Au marché de l'ouest, on of­
frait 80 porcs et. truies. I! n'y a 
pas eu de prix établi, ainsi qu'au 
marché de Test, où Ton offrait 
10 pores et truies.

Les agneaux et les moutons 
se sont vendus à des prix égaux 
à ceux do la semaine dernière. 
Les agneaux bons et moyens ont 
obtenu 18 et les moutons de 5 à 
14 suivant la qualité.

Y'oici quelles étaient les 
moyennes a la fermeture: ban­
ques, 52.80, un recul de 0.14: 
services publics. 136.9, un i eeul 
de 0.7; industrielles, 2802. un 
gain de 0.1; papeteries. 433.3, 
un gain de 10 5. et aurifères, 
72 21. un nouveau bas et une 
baisse de 0.25.
L'allur* est encore erratique

TORONTO - Le marché a bé­
néficié hier d'une reprise tardive 
dans le compartiment des indus­
trielles.

Le virement a été de 1.343.00.) 
actions au regard de 1,331,00) 
vendredi.

Les papeteries ont grandement 
contribué à Tavance des indus- 
Irielles. Les banques ont pris de 
la vigueur tandis que les pétroli 
fères se sont effrités.

Voici où en sont les indices ; 
industrielles. 490.14. un gain de 
.50; aurifères, ko 82. un gain de 
.03; pétrolifères 87.94, une perle 
de 97, et métaux communs 
155.70, un recul de .50 .
Les 4 moyennes de Dow Jones 

ont baissé

NEW - YORK — Les produits' 
électroniques, les avionneries et 
les titres de premier choix pré­
sentaient hier une tendance géné­
rale à la baisse.

Les sidérurgiques étaient sta­
bles tandis que les cuprifères ont 
fléchi.

Les avionneries, les missiles et 
les électroniques onl fait bonne 
contenance en face de la situa­
tion internationale.

La moyenne que la Presse as­
sociée établit pour 60 valeurs a 
baissé de .30 a *11.20

Studebaker - Packard a été le 
stock le plus en demande haus-

r.t de 1-4 à 9 3-4 sur un dé­
placement de 59.500 actions.

lj Bourse Américaine, dont- la 
virement a été de 89fH).00 actions, 
présentait une allure irrégulière. 
Le marché des valeurs canadien­
nes était mixte.

Prix payés par les marchands 
de légumes au marché Bonse­
cours. hier. Nos prix sont four­
nis par le service de Thorticul- 
ture, division de l'inspection, mi­
nistère provincial-de Tagricultu- 
re. 306 est rue Craig, Montréal.

POMMES; Québec, McIntosh, 
belles, d'entrepôts frigorifiques,
3.00-3.50, "C" 2.00 - 1.50 le mi- 
not. Délicieuses ou Russett 3.50- 
4.00 le minot.

BETTERAVES : Grosses 1.25, par action privilégiée, payable 
movennes 1.50, petites 1.75 50 1b. le 1er juin aux actionnaires ins

CAROTTES . No 1. 1.25. no 2.! crits le 6 mai.

Commerce local de 
détail, inchangé

Selon le rapport de Dun & 
Bradstreet of Canada Limited 
le commerce de détail n'a guè­
re accusé de changement la 
semaine dernière. On compta 
7 faillites commerciales dans . 
notre district représentant un 
passif de $654,126, contre 13 
faillites représentant un passif j 
de $466,368 durant la même | 
semaine en 1959.

Denrées alimentaires
MONTREAL. — Cours des 

denrées transmis à Montreal, j 
hier par le ministère fédéral de ; 
l’Agriculture:

Oeufs; Prix de gros aux een 
traies de campagnes, cageots dç 
bois; extra-gros 39; A gros 37:
A moyen 33; A poulette 29; B 
33; C 20. Arrivages: 134.

Beurre; Arrivages courants
naires inscrits .,.2 ^T’^ka'gt 1:7^ ïï

AVIS DE DIVIDENDE

INTERNATIONAL 
PAINTS (CANADA) 

LIMITED
Un dividende semi-annuel de 

.3% pour les six mois finissant 
le 13 maYs. 1960, a été déclaré 
sur les actions privilégiées par­
ticipantes 6% cumulatif de la 
compagnie, payable le 27 juin. 
1960. aux actionnaires enregis­
trés à la fermeture des affaires 
le 13 juin. 1960 

D'ordre du Conseil d'Adminis- 
tration.

D R. W. McKean, 
secrétaire.

Montréal, R mai 1960. I

Droits de 
souscription 

de

LA
BANQUE 
ROYALE 

DU CANADA
La Banque Royale du 

Canada offre à ses ac­
tionnaires le droit de 
souscrire à une nouvelle 
action à $41.50 pour cha­
que 10 actions qu'ils déte­
naient le 23 mars 1960.

Nous recommandons 
aux actionnaires de sous­
crire à ce nouveau capital

Nous offrons nos ser­
vices pour tous renseigne­
ments sur le mode de 
souscription et de paie­
ment ainsi que pour 
l'achat et la vente des 
droits de souscription.

RENÉ-I. LECLERC
INCORPORÉE

Téléphone; VI. 5-1153
MONTRÉAL

DIVIDENDES
Ogilvie Flour Mills Co. Ltd., 

50 cents par action ordinaire, 
payable le 4 juillet aux action

! 00. 50 Ib
ECHALOTES : 3.75 - 4.00 les 

100 paquets.
LAITUE : Frisée, de couches, 

3.50 - 3.75 2 doz.
NAVETS : No 1. 1.25 - 1.50, 

no 2. .90 - 1.00 . 50 1b.
OIGNONS Jaunes no 1, 1.75, 

no 2. 1.50, 50 1b.
PANAIS 2.50 le minot.
PATATES : No 1. 3.00 - 3.15, 75 

1b
POIREAUX : Petits 25c, moy­

ens 50-7ÔC, gros 1.00 - 1.25 la doz.
RADIS : 1.00 la doz de pqts.
RHUBARBE : Premiers arriva­

ges, 75c la do/, de pqts.

Bourse de Londres

Eddy Paper Co. Ltd., 37Va 
cents par action ordinaire, 
payable le 15 juin aux action 
naires inscrits le 16 mai.

Hendershot Paper Products 
Ltd., $1.50 par action privilé 
giàe 695 cumulatif, payable le 
4 juillet aux actionnaires ins 

I crits le 15 juin.
Quemont Mining Corp. Ltd., 

20 cents par action, payable le 
29 juin aux actionnaires ins­
crits le 1er juin.

Mining Corporation of Cana- 
j da Ltd., 2,5 cents par action, 

payable le 30 juin aux action 
j naires inscrits le 1er juin, 
j Normotal Mining Corp Ltd . 
! 5 cents par action, payable le 
: 29 juin aux actionnaires ins-

crémerie,_enveloppe 63-65 1-2; 
frais en gros 93 points 64: 92 
points 63, de stockage 63 1-2

Fromage: Livré à Montréal, 
ciré, arrivages courants, québe 
cois blanc 31; coloté 31 1-4; en 
gros, québécois blanc 32; colore 
32 1-4 Arrivages courants, on 
larien blanc Franco de la een- 
traie de classement: 32; coloré 
32

Pommes de lerre: Ile-du Prin­
ce-Edouard, 3.85-3.90 les 75 
livres N -B. 3.50-3.60 les 75 Ji- ! 
vres; Maine 2.35-2.45 les 50 li­
vres; Californie, blanches, 6.SO­
RTS les 100 livres. Californie, 
3.40-3,50 les 50 livres.

Rapports financiers

Prêts hypothécaires
dans les Régions de Montréal et de Qnébee 

aux taux d'intérêt en cours
voyez notre

SERVICE DES HYPOTHEQUES

ROYAL TRUST
COMPANY

105 oueit, rue Sl-Jacque», Monlréol-VI. 5-4221 
65, rue Ste-Anne, Québec • LA 2-4031

Prix, en général inchangés eu crits le 1er juin

M. Wilfrid P. GREGORY, C.R., 
vice-president administratif et 
directeur-gerant de British 
Mortgage 8 Trust Company, 
Stratford, qui a été élu prési­
dant de The Dominion Mortga­
ge and Investments Association, 
lors de l'assemblée annuelle 
tenue hier à Toronto.

iniques a considérer dans toute fondation d'un fonds de pen 
M0ni',. .. ‘‘n p m' 11 -v a'lr'1 fl° nouveau forum. A 3 00 hro.s
M. J. G. Haxton, gerant general adjoint a la Montreal Trust Co 
L0rîr,r}*ra Un- ,PXP<,n<'n<'*' typique de placement dans des 
L^f Quant a M. G. W Hodgson, aussi gerant ge
neial adjoin! de la Montreal Trust Co . sa causerie portera sur 
des observations sur le climat économique au Canada," puis M 

L N nhitlen, gerant du departement du placement a la meme
oi;iels0nfnndmrmPn’ 'Rances et La venir du placement 

poui les fonds de pension. A 4.00 p.m. il v aura de nouveau 
f?™*? aufiuel prendront part les dirigeants dé la Montreal Trust 
Company, soit M O B Thorton, president. M |) p Kcrlir
ioiniPrMldfnre,Hgéfant scnéral JM: s- A Cobbett. gérant ad'- 

' j ' . H, llaxton- ««ran! adjoint; M G W Hodgson ce 
rant adjomt: H. g Stockwell, surintendant du placement M 
r-ooCo i'h j' Sf3]11 d" département du placement; M J p 

rï-0, a jIVISI0n des, pensions et M George Stephen 
adjoint. L on s attendrait à ce que 350 représentants du nv ’
tes du Tat » 1"d uM n e 1 ■ ,vcna')t "on seulement de toutes les 
ties du Canada, mais meme des Etats-Unis, assistent A cette'r.réYélerai.' ''miloir être un succts ll sèt à sÔuh

financier et a cr f,up 350 rpPrpspmants du mondét,>s Hn r»nJ"d t̂."CLAV£n.a'lt:seulement de toutes les par-
con-

que U majorité deiVn.repri^ cin.d^n^^M8
de 500 ou plus y envoient leurs représentants P nneI

Marcel CLEMENT

A noter...
Kerr-Addison a vu te* actions 

baisser ces jours-ci au plus bas 
niveau vu depuis une douzaine 
d'annees, à lf.50.

-O-
Le president de la Dominion 

Tar & Chemical Co entrevoit 
pour 1960 un revenu aussi ben 
qu'en 1959. en dépit du ralen­
tissement a ce jour dans l'in­
dustrie de la construction cet­
te année.

-O ■
General Steel Wares Limited 

a notifie la Bourse de Mont- 
real, par l'intermediaire de la 
Montreal Trust Co, qu'il a été 
racheté en février 1960 un *o 
tal de 120 actions privilégiées, 
puis, en mars, un total de 490 
et, enfin, eucune en avril. Il y 
avait donc le 30 avril 39,690 
actions privilégiées d'emises et 
en circulation.

-O-
George Weston Limited a avi­

se la Bourse de Montréal, par 
l'intermediaire de la National 
Trust Co, qu'il a été émis, en 
avril, 80 actions de la classe 
A' contre la remise de "war- 
rants" attachés aux debentures 
amortissables 45a«<. de la série 
B. Il y a donc 1,374,982 actions 
entre les mains du public 

.1

début de celte semaine

LONDRES. — La majorité des 
! pris sont demeurés inchangés 
i hier. Le-- valeurs de tout repos 
; sont derneurees tranquilles et 
I stables.

La plupart des titres au dollar 
| étaient en baisse, les aurifères 
^ et les cuprifères glissant gené- 
1 râlement, et les pétroles étaient 
i tranquilles et tout juste irrégu­
liers.

Cours du dollar
NEW YORK — Le dollar ca­

nadien a baissé hier de 3-32 à 
une prime de $1.03 1-32 au rc 
gard de $1.03 13-32. lundi der­
nier.

La livre sterling étail cotée à 
$2.80 45-64, en bâisse de 564.

O-

Geco Mines Ltd. pour le tri 
mesire terminé le 31 mars I960 . 
$1.577,700, soi! l'équivalent do 
52.6 cents l'action, au regard de 
$1.662.500 ou 55 cents pour la pe- 

Continental Can Company tnc, node correspondante de 1959 
45 cents l'action ordinaire, paya- Crestbrook Timber Ltd. p

Combined Entreprises Ltd. 15 
cents, payable le ter juin, aux 
actionnaires inscrits le 2 mas

ble le 15 juin, aux actionnaires 
inscrits le 20 mai.

Cornv H. Distillery Ltd. 50 
cents l'action de bénéfice el 5u 
cents l'action de classe B. tous 
deux payables le 1er juin, aux 
actionnaires inscrits le 10 mai.

The Crow's Nest Pass Coal
Company Ltd. 30 cents, payable, co^pn|

pour
i'exercieo termine le 31 décem­
bre 1959 : $28:1,065, au regard 
d'un déficit net de $122.380 pour 
l oxercicc précèdent.

Burlington Steel t'o. Ltd . 
pour l'cxorcice termine le 31 
mars I960 $502.923 au regard 
de S517.479 pour l'exercice prè­

le 2 juin, aux actionnaires ins­
crits le 6 mai.

Dominion Stores Ltd, Sl'ii 
cents, payable le 15 juin, aux 
actionnaires inscrits le 16 mai

Eddv Paper Company Lld. 25 
cents l'action de classe A et 37'2 
cents l'action ordinaire, tous deux 
payables le 15 juin, aux action­
naires inscrits le 16 mai

Ventures Ud.. pour l'exercice 
terminé le 31 décembre 1959; 
$1,916,850. soit l'équivalent do 
80 conls l'action, au regard de 
$2.186.7997 ou 91 cents pour 
l'exercice précédent.

Sherritt-Gordon Mines Ltd., 
pour le trimestrn terminé le 31 
mars. 1960: $962,000. soit l’équi­
valent de 8.5 cents l’action, au1 Aluminium Limited, 15 rents , ,

MONTREAL. Le dollar par action ordinaire, en fonds regard de $459.000 ou 4.1 cents 
américain était à un escompte américains, payable le 4 juin ■ f?ou.r. I^rtode .correspondante 
de 2 15-16 pour cent en devises aux actionnaires inscrits le 6 f p exercice precedent 
canadienne.--, en hausse de 1-16, nlaj.
hier, à la fermeture.

l a livre sterling a haussé 
1-16 à $2.72 716 

Le dollar américain: offert. 
1-32: demande. 97 3-32.

Cours des grains
CHICAGO 

terme de blé

97

- Les céréales 
nour livraison

Paton Manufacturing Co. Ltd . . 
nf 20 cents par -action ordinaire, ! 

l u pour cent par action privl- | 
legièc, payable le 15 juin asi\ i 
actionnaires inscrils le 31 mai. ;

Standard Brands Inc . 40 cents 
par action ordinaire, payable te : 
15 juin aux actionnaires inscrits le 

j, 116 n»ai. 
en

Sidney Roofing and Paper Co 
Ltd. pour l'exercice terminé le 
31 décembre 1959; $366.104, soit 
l'équivalent de $2.21 l'action, au 
regard de $471.854 ou $427 
pour l’exercice précédent.

Standard Structural Steel Ltd, 
pour le trimestre terminé I*- 31 
mars 1960: $40.787. soit l'équi­
valent de 25 crnt.s l'act'on. au

Sassiar Asbestos Corp . 19 cents-1 n’sar<! <ir S25'856 011 17 Joen'î
- pour la période correspondante

ar s de 1959.
Canada Eil' Ltd. pour Lexer 

i cice terminé le 31 décembre
1. h,,,,. Manant M “S'1'7 : S’aS'MlteKS'tiSj'" ! V

WINNIPEG. Le mar- 5 mai. i ^n^éd.n)82'3 pour 1 cxcrci'
che à terme présentait hier une Northern Quebec Power Co . r ____
allure irrégulière à l'issue d'une 69 cents par action privilégiée* B' • • ephonp 0I?ipan>
séance terne. js'-i pour cent, payable le 15 juin

Pour ce qui est de l'exporta- aux actionnaires inscrits le 25 
lion on ne signale que la vente mai; 4b cents par action ordi- 
dune petite quantité d'orge au . r.aire. payable le 25 juillet aux 
Royaume-Uni. Ce pays aurait actionnaires inscrits je ,v> iUln 
fWifnicm fait l'achat de peti Reeves MacDonald Mmes'. 20

mai ont gagné près d'un cent Pnr action, plus un boni 
hier apres avoir subi toute une cen,ts- payable le 22 juillet aux 
série de fortes baisses actionnaires inscrits le 30 juin,

A la fermeture, l'avoine était à Lamaquo fioul Mines Ltd il ; '
cents par

actionnaires inscrits le i

tes quantités de lin.

pour le trimestre terminé le 31 
mars. 1960 S!.600.643 au regard 
de $1.513.408 pour la période 
correspondante de 1959.

Provincial Transport Compa­
ny, pour l'exercice terminé le 
31 décembre, 1959 $590,543.

"ac'

VOTRE PORTEFEUILLE DE VALEURS 
cudrv-t-il avec 

LES CONDITIONS ACTUELLES?
A moins que votre portefeuille ne soit vraiment 
récent, il a dû être constitué en fonction de 
conditions de placement qui ont sensiblement 
changé depuis. Il ne faut pas oublier que les taux 
d'intérêt sur les obligations de choix montent 
sensiblement depuis 18 mois. lit puis, les perspec­
tives du marché des valeurs diffèrent de ce qu'elles 
étaient même récemment. Voilà deux raisons 
sérieuses de vous inviter à faire preuve de pru­
dence en nous laissant examiner votre porte­
feuille de valeurs SANS TARDER!

Comme base de discussion, nous avons préparé 
quatre projets de portefeuille pour des place­
ments de $10,601), $2.S,()()(I, $50,01)0 et $100,000, 
ce qui ne signifie pas qu'un d'entre eux puisse 
convenir à vos besoins particuliers. Ils ont été 
conçus pour des particuliers intéressés au place­
ment plutôt qu'à la spéculation ... en quête de 
sécurité . . . d’un bon rendement sur leur mise de 
fonds ... et d’une plus-value.

Peut-être aimeriez-vous comparer la compo­
sition d'un de ces portefeuilles avec celle du 
vôtre? Vous les trouverez décrits dans un mé­
moire intitulé ’'Portefeuilles suggérés", que nous 
avons récemment préparé. Pour en obtenir un 
exemplaire, vous n’avez qu'à téléphoner ou à 
vous rendre à n'impnrlc lequel de nos bureaux 
... ou à poster le coupon ci-dessous.

Nesbitt, Thomson
AND COMPANY, LIMITED

355, rue sSt-.lacques ouest, MONTRÉAL, Tél. VI. 5-9221
MONTRÉAL OtÉBfC TORONTO OTTAWA HAMILTON LONDON-, ONT.
KITCHENER BARRI K. PLTLRBOROI GH GODERICH niNNIPEO
REGINA CALCARY EDMONTON V O>.C0L'V ER VICTORIA MINT JOHN
FREDERICTON MONCTON HALIFAX BOSTON NF.W YORK, 

LONDRES 7UR1C.H

I Veuillez m’adresser un exemplaire de votre plan de | 
portefeuille pour placements do $10,OCX) \ $25,000 Fl, I 

j $50,000 ou $100,000 .
| Nom

f . oni> p3r <i( lion, payable le T7 soif UÂouivjilent Ho 40
dans un'faihln ravon.0"1 evolu* |{in aj,x actionnaires inscrits E lion au regard rtc $430.726. ou

4 SI.02 pour 1 exercice precedent.

Aértftte



LE DEVOIR. MONTREAL. MARDI. 10 MAI 1960 ONZE

BOURSE DE TORONTO COURS FOURNIS PAR 
LA PRESSE CANADIENNE BOURSE DE MONTRÉAL

Valeur*
Ab!t«b<
Ab- O"
ACM AM 
Aceo AM A
A!ta Ol*t 
Alt» D 
Ai*a P»«. 
a Ig C or 
Algor*»
AIuti n

1 fr 
Alum ? bf
A'ig 'p pr 
Arqj«
Argus ?s« or 2go s»'

v»nt»» Mttft •»• F»r
li*J $T9*x 38’. s 399*

r35 $22 22 r 32’:
U 5 $9'J4 9'a 9*b

V»l#ur»
Saoff?»♦»
Prit*:*»

jgr
790

y

Mant ■»«
19S 104

Steel 
Ait© Fl *•* 
Peok ■•‘ont 
%tc« NS 
P*«n ?»n^ A 
Pe r Ph©n» 
Aowa'Pr 
Pr»-.,i 
êr Trk fi 
Pr Tnk pr 
Prîghi 
t O f
PCE: 4 pr
AC e 4 :r 
Al t 4” «Or
PCF S pr
P F > *.pr 
$' Forest 
• : r©w 
P' PH©0»
Pro wn 
P ruck a 
*oifl Prvi 
P'-IIOC'S» A 
Pur p ?

*19’4 19'* ’9'» -fl'» Cil'af*# 1100 45 45 45
750 33? 23? —J Ca1' Ffl •65 *’4'» « 14

82 87 •3 f*liver* nco 45 4? 45
$2’ ?0T» 21 - c Oil Ld» 18Q*' 102 102 103
$57 56 56 C O 1 l Wt» 200 17’, 17’, 17'
$33'» 33' • 13* - C5 Pe'e 700 315 310 310
$33’ u :9'. 29’. - C Ch:»f*n 2’09- 100 100 100
$20' •. 2f’ . 20 • t *4 Cdn D»v 27V) 79« 28* 28*
$41 43 43 , C e* g»* 1500 147 191 191
$50 50 50 C High Cr 1675 $8 36 36‘
S2B . 78 78 . C Hl «*y 3310 615 sa? 60C
*433e 4T4. 43-« r- C Hu»ky wt» 725 250 725 72.5
$2? 23 23 | C Superior 109 •9G •75 9T.

S30O

rti sr» i1- 
96' $50'. 50 . 
292 i*2'4 é"» 

JO S30 . 30 a 
1019 S4V ' 44

Z50 $7', 7'j
1420 375 365 :
/50 S4T# 6’.

Z5 S43A4 43\ 
?i S4’ 4T 

1780 S28T4 ?!'• 
7^ Sr2‘v 7? ; 

100 S43'. 40
r?0 S84‘4 8434 
475 S45 a 45
Z?0 S49- v 4R J
■»?3 sir - iî3«

1760 S3?'4 ’t**
59 S44 44

4r9 S14t4 143.

7?ç si:
CB! Psa New 54 S1*
es* Cêrfi m $2” 
Can Ce" pr tu $24^ 
cc . st©-»
Cl Ffilr 
C»'' 7,*ait
Ce- Per.-n
C Saf» 4 or
CSL rr 
C».' Wire P 
C Bank Com 
Cfln Brew 
CB! wlk *69 450 
C Br lum 150 Sll1! 

P wts 100 450

Î16 S23 •.
19© <4«r.
Et 7 If) 
r?' SR3W 
no SlV. 
7P9 |7

45 SS0'.4
1699 S34’.

CB
Cdn Can 
Cdr. Cela 
C Ce: s pr
C Cel 175 pr
C Che*-»
C Coll eri*« 
c Curt -v 
C Oredg

/85
r?5 St# 

66 S?*

r39 Si33

100 SI-"
100 S14
596 490

If-- 5'RJ

15* *1

A7« »?• X 78’. 287.
410 $18'-« 18-1. ’#3.
$15 $’** .7’3 7' î

1070 $44» 4 44 44* •
25 $?• i 79 -, 29

150 s ‘ 18 i?
280 $50 4 50 50
765 $14 • 14 i 14'»
335 *9i» • < 9'.

30 $37'* .*?*» 074r
1*5 *)• » 19 » 19'.
50 $40' • 40’• 40’#

pr 75 $25 : 25 : 25 «
7i0 $66 66 66

50 $155 155 156
3’5 $’3 TO 10

75 $26 • 2» 26
775 $'4' * 34 34

3090 175 
100 SI 4

C Fairbks § 125 $6
CF Prrwl pr 26 *65
CG Sec 710 113
C Hydro Car 7120
CIL
C dp O l
çnp
Cdn p*’ r 
C Vickers 
CWN G*
Cbtksnutt 
Coi ca 
Cornb Fn*
Cor Ga«
COr G*, i
Core
Crain RL
Creative Tel 548 
Crestbrk 
Cres‘brw pr 
Cru8^ 'et 
Crut:-» pr 
Pi?* Seag 
p B--:do- 
Por- Fle-f 
P Ffidr/
Dom Scot 
ros-e
Oorr Ster#t 
Oom T»r 
Pom Text 
Çco* ! fi /
P*T PlôV
Fed Gra n 
F*d Gra n 
Ford AUSÎ 
Ford Corn 
Fnd*n 
Fraser 
C-êtinre )
G»r Bake 
g oev 
G Dynam 
GVC
Goodvaar 
Goodvear pr 
Grafton
GL Paoer 
GL Power 
G N Ga«
GN G»« wt»
Great West 
Gr A po G 
Greynd 
Gu»’ Tr 
H Cotton 
Harde#
Hardee pr 
H DAUCb 
Horoe PP 
H Smith 
H Smith «r 
Hughp» OA 
lmp Mo* 
lm© Inv A 
♦mp Li*a 
tmp Oïl 
fmp Toh 
»nd Acceo 
1 Ac wds 
tngllt 
tnio Ga* 
infd Gês pr 
1 Bronre pr 

‘ Int Ut.l 
trtpro-- 
»n»er PL
»otp Stl

’ Iru Syh A
, Jarra ca rts 
tJocke/ C 
iKelly Pa 
i Labatt 
«Lane’d
* Laura S*c 
‘Lob Co A
• Loo r o pr 
‘Lob r, i pi
• Fv'.acLeod •
* MB anci PI S20'<
‘V Leaf Gard 74 
*Kn lè** 6/fil 150 Sl?^* 12»e
k‘ Laaf M pr 50 st*6

Cent Del 3585 
Charter OU 70u 

; C Orago i 3590 
C 6AiC 7/Or 450 
C W'e«» Ppt» 6700 
Créé wts SI H660 

. Da* P#l 570*1
Duvtx 2100

; Dynamic 3600 
Fargo
Fr Pete pr i?6 
Home Oü 415 
Home O I B 82.1 

I H R 0!| G *69 
Jump Pnd 1900 

; Lone Print 11390 
•Aaytar ’0O
t.'edal 2300
t.’îdcon 4600
AMI City 3909 
K Davies 1999 
N Superior «°3 
Northcai 
NCO w*»
Okaita 
Pac Pete 
Par P#ie w 
Permo cr 
Peruv 0;»s 
Petrel 
Phillips 
niaca 
Ponder 
Prairie Oïl 
Provo Gas 
Ranger 
Rocky Pet» 
Ro/âlite 
Po/»lite pr 
Secur Fre»

, South U 
St»nweM 
Submarin»
Tidal
Triad Oil 
Un Çils 
Wespac 
W Cdn OG 

! Wsburn* 
i Wstates 

W Derait»
W N a co

val»».*»
; 'rish COP 
; iron Bay 

•so
J Wait#
Jacobus 
Joburtc» 

i Joliet 
Jonsmith 
Jowsey 
<err Add 

• Kllembe
! Kilem C W*S *90 
, Labrador 

Lake Cin 
: L Outault 

Shor»

Ventes Haut Bai
?8509 106 109 

490 286 782 
51 50
36 35

114 119

Cgm 
Fer. Net

Cours fournis par ta Presse Canadienne

509 
*20

72CF 
2437 
7’45 f12 

490

10 r 10i 
27- j 27

ir» ir•}
4$ 46

1999
2335
6*"
799

1199 
*590 
1050 l*!41

36000
100

4105
1200
3831

350
73.6
503

*009
1365
1900

509
400

12500
1009
2300
1029
nso

450
1900

L W»*a 
Lang is
Latin m 
Liltch 
LL l ac 
Lo*-ado 
Loraoo wt*
Lvn»
Macassa 
MacLeod
Madsen 
Magne*
MalaMic
Man Bar
Vèraigo 
7/arcop
Maritime
Martin 
Mettageml 
Maybrun 
Mclntyra 
Mc Ken 
Mc'A'a»
Merrill 
Meta Uran 
Midr :m 
*/il*iken 
Min Corp 
/.Ion» ta 
Mt Wright 
Multi M 
Murray M 
N a ma Cr 
Na* Fxpl 
Nealon 
Nés Lab 
New Alger 

, New Bid 
New Cal 

! Néw Delhi 
i N Dicken 
: New Hosco 14150

600 S29 4
2690 79
1100 56
2060 415

~1

400 168
1*599 34

100 3
1200 6 
*59 269

1200 100 
3609 2F2
1900 6
690 75
529 61

1500 12
1909 

17409

3000 
in**
16C-9 
2-699
U”
1999 
1*9n
4329 
1970 S103
5700 

11109 
1700 

64390 
1009 
8500 
2809'
2900 

SCO 
3000 
5500 
1009

85 83 84 -3 Can Iron
35 35 4-2 1 CSL

540 MO 540 —5 C Bank (
1 e R ! c Br» a

$25Hi 74^. 74’.1 ~ ’.» c Rr Alu
18’ v 18 18 : 1 c Br | A
4fi 39 39 -1 c Cel
74 7? 73 c C h*m ■ r

7 7 7 D F A’rpfc (
5* 56 56 - î i C Husky
*4 84 66 ■fl j CIL

Valeur» Vente» Haut
Abitibi 1 ï?2 SO*3*
Aloom» 520 $;3' 1
Alumin *©5* S30' .
Alum 2 pr 100 S4V4 
Ang Cdn pr 13s S50 
Ang Tel 4 ;pr 75 SJ* 4 
Argus *6 s?8,«
sbestos 255 s?4 .
♦ia« Steel 126 $7? 
Bank Mon* 765 S 504» 
Bank NS 116 S6? .
Banque C N l'O S50 : 
Banque PC 156 f?4 
Bath Pow A 190 *42 
Bath Pow B ?SO s?i 
Bell Phone 1*39 S44'4 
Rre»!| 524 *70
B A O I 666 f?V
BCE 4 .or 59 S40
BCE 4 4pr 25 138 
RC Power 4^0 S32 » 
BC Phone 85 S43’i

■ Rrockvle or 7300 S’.o 4 
Brnoke Bd pr jsn SP'» 
Brown 326 Sî

• rtruck A 200 SR
Rruck B 190 259
Build Prod 76 sir. 
Can Cem 7 70 S?7'4 

1 Can Cem pr 389 S?6 
356 s?C 1 

176 $41

Ven’e»

205

85

500 SI 5
ICO S3*

75; S'4k
16 S42

769 SVS»e
64*

U S23‘

75 185
100 470

76 62k

To*a! des vent#»

; (
Aba-us 
Aran lira© 
Ad/ocat» 
AOnicn 
AkaitcTn 
Alta Fxfl 
Am-Larde' 
Ama! Para 
Anglo Hur 
AnPI 
Area 
Arinn
A Arcafl'S
Atlin »«jf 
Aumacho 
Aurraque
Aunor ed 
Rankene 
Barnat 
Bas* Metal 
Baska 
B-Dua 
Bekhrr 
Beycon 

1 Bibis 
Bicroft 
RIdcop 
Boucan 
Boymar 
Bralome 
Br.;' I °ref 
Brunswick 
Butfad 
Buff nk 
Buff RL
Bunker Hill 
Camo Chib 
Camn RL

N Kelore 
f'iswlund 
N Man 
N Mylama 
Newnor 
N Senator 
Nickel MS 
Nick Rim 
Noranda 
Norgnld 
Nnriart;»:
Nermetal 
Nornax 
Norsync
tj Cold*trm 4*59

2090 «'a 8 8 — *2
2609 15 14 14 -1'i
4500 34 32 32 —3

23100 55 54 55
500 4’a 4 , 4'2 1

2009 3 3 3 —1
?00r' 38 37 37 —3
1009 48 46 46 4
605 S3RHi 38'4 38 * + ’ • 

3509 5 6 s
3009 29 20 20

46n 300 2*5 2*6 5
Son R'î R 7 — i

5500 8 7'7 8

Cl Pow mo
Cl pow pr ?0C

i c oïl 171
CPR 7*5

: C Pet pr 135
: Cockshu** 100

rolumbia C 150 
Con M and S 300 

. Crwn Cork 710
Dist Seag 270
D Bridge 170
D Fndry 25

1 n r.i»!s
D Stores 109
D Tar 430
D Text 509

1 Donohue 109'
! Dow Brew 716
, Du Dont 601
; Electrolux ion

Fleetwood 100
, F am Fia; 7JO0 

Foundation 425
Pr»s**r 49
Fr P*te pr 690
Frosxl A 150

Valeurs 
Ga*ineeu 
Gen Dynam 
Gl Pape*
Home Oil A 
Home O! B 
Herne Pitfia 
H Smith 
Hud Bay 
Handy Andy 
fmo Bank 
Imp Inv A 
imp Oil 
Imp Tob 
Ind Accep 
I Arcep wt« 
lot Nickel 
Int Paper 
Int U*il 
Int Util pr 
Interprov PL 

! Jamaica rts 1*50
; L»b»M jjo

! Laura Sec 59
i Lewis Bros 7'0
! Lœb M 109

V.B and PR 222'
“ Mass Frr 1225

M Rob A 7226
1 #*601 son A 1373

MolSOn B 123
! Molson pr 725

1 MU LOCO 360
1 ! Mtl Trust r'C

; Natl Stl Car 
1 Noranda

NS Light
Ogilvie 710
Ont Ste*l 75C
Par Pr*e *09
Page tlers 6*9

I Po.v Ce P 65
Prie# Br 125
Prov 7 ms 756

! Q Nat Gas 72.36
ON Gas un 55
Que Pow 60

1 Peitmans rV)
Roe AV an 1450 

i Ro'land A 7?6
, Royal Bank 400
! Royal B rts 2240

Royalltt 
; StL Corp 

Shaw n 
Shawin 4 
Sicard

1 j Simpsnnx
1 Soga*nine

i Southam 
1 SC Pow

SSO’*
S*d

4650

100

pr

100
1949
1110
710
200

! AU fdn Com 
All Cd© Oiv
American Growth 
Beaubran
Canadian Invaatmant
Canafund
Champion
Commonwealth inter 
Corporate inveator»
Horn Eguity Inv 
First 0<l 
Fo-d Col'ectif A 
Fond roMec** R 
Fond Collects ç 
Grouoed Income 
Grouped 1-3Com» Arc urn 
Group Set
Growth Oil and Gas 

: Investor» Growth Fund 
investors Mutual 
Keystone 
Leverage Fung 
Mutual Accumulât.©g Fund 
Mutual Income Fund 
North Amer Fund of Can 
Pr»! et Revenu»
Radisson 
Regent Fund 
Supervised Amer Fund 
SuperV’Sed E*ec 55 
Supervised Exec 56 
6ijpervsed Exec 57 
Supervised F xec 58 

i Supervised Growth F und 
Supervised incom# Fu-d 
TV Electronic 
T'med Investment Fund 

j Un.ted Accumulative
- EN MONNAIE AMIR* 

MfM Fund Inc 
American R< s Shares 
Boston Fund 
Bu.lock Fund 

. Group T*r Au*n 
Group Sec Be l 

. Group Sec S*eel 
K eys'one Cust B 3 

' Keystone Cost R «
Keystone Cost K I 
Keystone K 2 
*'a*' Inv Growth ftock 
Wellington Fund

Cinsdx.
Provinrf d» Quphcr 
District di1 Mon:real

COUR SUPERIEURE
\n S04300

DAME MARIA ROSA M \U 
RON. serveusr, epousp com­
mune en biens de Alexis Ra 
sile Grandiean. domiciliée an 
3412. Addington. Apt. 10. de« 
cité et district de Montreal.

IVmande rrs-e 
VS

ALEXIS BASILE GRAND 
JEAN, 'd’adresse inconnue.

Defendeur,
r.VR ORDRE DE 1 \ COI K 
1! est ordonné au défendeur 

ALEXIS BASILE GRAND.IEAN 
de comparaître d’ici un mois 

Montréal, fie .jour de mai. IflfiO 
Mes Phaneuf, Denys, Eeisard 4. 

Eagare,
Avocats. x
1223 ouest. Si-.laeque»,
Montreal. P SJ
Procureur de la demanderesse 

Maurice t IRON’ 
Depute Protonotaire.

La Commission de» 
Ecoles Catholiques 

de Montréal

Demande de aeumiiiion*
Combustible — exardee 1960-AI

l a rommLv.'.on de» éco’iM entholî* 
M * recevra •*■ -j ai 

heurea da raproa-midl le mtrdt 1T 
mal i9Bi'' dha boutt .salon* pour ;% 
vente et la '.Ivrâlsor d i rombuitl- 
bîe aoltrte requlx pc ir le rhauffâge 
de ee» Proies, rPaidencea er ’.oraux.

l e railler den rhargea générale.» 
et formulea routeniust >* mmii- 
t!<>n» de aoumlulnn pourra être 
obtenu avec tou* rensetgnemen’j 
addltionnela de monsieur OaAton 
H Ranger, mt; p. directeur du Bu- 
refi u de l'équipement mécanique, 

■‘7;f7 e*r, rue Sherbrooke, à partir 
du mercredi matin le il mal 1969.

Ce.» toumUalon» feront ouverte* 
en aéanre publique de la r'ommts- 
alon le 17 mai 19B0. à 3 hettrea do 
T Après-midi

Toute *0 U misai on reçue apré» 1 
heure» de 1 «prée mld’ le 17 mal 
19(5(9 ne sera t'-aA ‘'onsldérée 

la CommiAton ne a entMie ^ Bé* 
cep* er ni la plu# basse ni la plu» 
ha’-’e. ni aitrune de» aoumiaaTonf 
reçue*

Ta *eeré*t1r«.
Patil-Rmll* ALTW 

Montréal, ‘e R mai irbo

pr

'0 Industriel»
?0 Chemins de fer 
15 Utilités publiQues 
65 Stocks

Dow Jones
F»rm. Cqr- 
607 48 - C 1

83 O U
201 54 0 38

130
720

a* std S«r Steel 300 
"'4. c.te‘-*l Can 

: Steinbq A 
j Tr Can Pipe 

W ; Triad OH 
U Steel 
walk G W 

• Webb n Kn

' ?C 750 750
6009 10 9
1309 83 82
«90 7 7

6f60 JT 33
5069 • «
40011 é î *
6999 *» 9
1316 235 215

699 20’*2 29
1100 133 130
4509 1? 12
5599 7 ; 7
7*09 14 12
4753 52 51

5C3 13? 13'
1009 8 8
1000 56 56
500 8 8

3300 ‘‘S 34
2009 6 2 6
600 510 486
500 41 41
200 310 305

8593 7-j 7
3329 180 176
3009 7 7
1009 6't 6’

1341.6 540 510
200 S111-, lit

S16
100 SU’; IV? 

1C $1«’ -. 101’^ 
69 S5‘ 5.6

100 350 350
20C 136 753
iio tsr-,. lia»

2.5 t10»'4 107»
SS 154'; 54’-7

t*’ î100 
♦5 $75 

#6t0 S30»»

*’/» 
75 
30’h
12

300 $35*4 IS’':
45

*009
s-i

$5
445 436
200 S’4 
726 822

11*9 133 
126 16ss 

lOn 856-4 
339 85’ 4
42c 82314 
750 43
500 225 
}10 86

11
5

439
14
22
32-7

6>s
56’.

S 4
7
43

220

23V.
57s

18.6
470

8'4
1V •
24 
16
11V**

103’i
55

3.80
36
in*
193i 
54'i 
♦V» 

75
304»
12
3H»
n

5
430

14
25
32â«

C Tungsten 1250 141 140 140 —1
C Dyno •76 33 33 33
C Malart 2300 56 55 55 4-2
C N Inc» 3000 1? 12 17 -é. 1
Cdn NW 100 72 ? 22 ;1 22':■ —21
Canpore 2000 14 . '4' * 14 '

a 12700 99 96 •6 —3
C»riDOO 1200 84 •0 80 —5

Northqate 
N Goldcrt 
N Pank 
Northsp 
North Can 
Noryali» 
t'udul 
O'B - en 
Oka Par# 
O T ear y 
ODemi*ka 
Orchan 
Orenad» 
pqmou' 
Paramao 
Patino M 
Patlno wt» 
Pato
Pce E<pl
Perrftr
Pick Crow
Pitch Or»
Placet
Portage
Pres'r.n
Pron’o
Ptrd.*x
Qt;e Arfot
Que Cop
Que Lilh
Que Man
Qunston
Quemont
Padiore
Ray rock
Realm
Reeves
Rio PuD
Rix Athab
Roche
Rock win

60

609 40
86^9 27
3909 81
1009 84
590 111

239*' 10
1509 11
1009 57
1*99 1?
2099 12
1376 426

21300 129
509 
699 

2009 7
1000 409 
2009 3f>

140 2.5 
2166 11 
4699 14
1569 78
4600 5

800 SlT/i 
8609 54
140.1 960 
2784 223
5000 5
4099 *
2000 15

1C3 241
1999 1*
1000 13
549 96î

*000 62 
5150 49
1200 24
200 1*5 
500 5'

12*00 17
2000 10

509 21

BOURSE CANADIENNE
Valeur» V
Ab,tea
Ang C n. P I©
Anglo Nf!d 
Beid Cort pr /25 

; C Marconi 
Cons Paner 

; Con« Gas 
Daltem*

I D Oilcloth 
i Fleet VfQ 

Lambert A 
Marlaran 
7/ocre

; M R Da-ri»
N Q Pow 213 S?6 

, Pembina «9 **
Que Ph wts 25 $13 
Q Phon S‘upr ris $20 
5hoo Save 194' $7
T Fin A 205 $36
T ran. Mt 450 S* 
Union GeN 
U Prin Pr 
Waterman 
Westeei

*09 39
4S S37'-i

409 S4»i

500 5’
6*2 841

76 $36’ 
500 62

25
1100 S4V-î

100

Rowan Con 20C0 
i Sard Riv 16609

“* 1 • 1 Caisiar

+*vs
550 $12’a 12C

— va
-f v» S

C«nt Rare $000 1! 11 11 4-1
Ch»*kirk 7«K 3 3 3
Chester 3300 1* U 24 —1
Chlb Jac 550 » 33 33 —t
Chlb-Kay 3000 10 1C 10
Chlb M $000 Si 9$ 55
Chlma 5100 lé 64 54 —4
Chrom 100 415 415 415
Cocfi WHI 1300 39' M4 3*6 —4

775 268 :
30

*3 *9
7’a 7',

32 30
39

- v,
— ’»

+ ’A 

•f 14

-f

46 $25’ 7 26
309 22* 229

19*s $283-4 28 
Wt 150 425 425

115 $43
45 $?8

209 $22'x
S15’x
825

43
28 î
2?
14*4
26

Mas* F 
.Ma** f 5‘i 
;m#x lp
Mid-waat

3015

701

$9 » * »

Coin Lake 1500 
Conlaga* 500
c oniaurum 1009 
C BeMekena 1009 
C Beta G 10509 
C Di*eovery 
C Fen 
Con Gillie*
CG rrow 
C Haüwell 
C Marben 
Con M S 
C Mogul 
C Morrison 12700 
C Moshrr 1100 
( on Negu*
C Nerthld
C Der$h
Con Sud
Conwe»
Cosrand
Coule*
Lowicn
C raigrr.t
Daering
Dragon
De Cour
Deer Horn
D'FIdona

Il 7-,

225

5.6

//lit Br -k 
AlolSOn A 
Maison B 
AAent LOCO 
A', oc re 
N S» Cor 
N»t Trust 
Ndr $têr A 
Nor St«r pr 
N Sla*- Wt 57 749
NO NGas 
Non Pnon»

1 Nthld Utti 
NW Util pr 
On* S’*e’
Oshawa A 
Overland 
Ovarla^d pr 
PagAHe-*
Pembina 
Penman»
Row Com
r Pip» Mtg 
Premh’m
0 N Gâ*
G N Ga» Un 
G N Ga« wt*
PO# AV Can 
Povai Bank 
Payl Bk rt*
Royal Oak A 
$?L Cem A 
SîL Corn 
$• Maurice 
Setad» s 
Shawin 
Shawin *
SMvfrwd a 
Simetors 
Sourha->
S‘êfforn
S’ Raa «
5«d W*re C 
Steel Can 
S Propane 
Suptast end 
5 witton
Tamblvn
Toxaco 
Tnorncif 
TorDo‘i B6 
7 F:n A 
T Fin « DC 
r Fin \v*«i 56 
Tr. Can PL
1 -an*-' ’’
Tran» PPL 
Un Ca*
Un &a« A pr

■V F .#! B 
n- 5*#e' 

a cero a 
Vicaro B 
v.c G Tr 
Weihwr 
'A a.k G.V 
V.a’ EquiO 
,‘A ehb k ns 
v.es’e*'

A* Con Wl*
1V6 t? ’ G roc A
\y«t Cr*- pr
'.esron A 

-'A es'e- B 
\'- s’d 4 cr 

ee* A •,»*
Wood J A
V' rodwfl A 
'Vdv.-ri a wt*
Zenith 

Curb
A-na Cnn 
Anglo-Nfld 
A*oe*to*
CD Sug 
C Var'.onf 
C Pape'
D Glas*.
Duport 
MacLaren 
MO f#p*!- 
•Prie* B*

Arm» C?»«
A {«x
Ai Pox 
Aim me*
Am Ladu»
LAncnnr
Be 1 S*
F» i ^ Pr
B» I « *pr

$98 •8 98 4- Ae Delm’e 1100 49 1 <• « 49 1 j
$13'. 13’î 13 , -f $» Denison 2157 •75 »6i 960 —25
160 140 140 Dome 732 $18 , 18 . 18' î
260 760 Î6C Donald» 1500 6’ j 6' ? 6' 2 -f V,
S21 71 31 I Duvan 2000 10 10 10
$21 7! Dynamic 3600 115 110 113 —2
$16 16 14 . East Me! ion 147 14? 14?
$4' ' ; 41'* 40‘-4 - $• E®'! Sul! 1200 150 148 148
$19-« I?'. lé 1 Elder 1600 119 11? 118 —1
S 50 50 Un -1. i,i Fldrirp 1000 15 15 15
$19 13 ’x El Ool 1000 6 6 6 —
$46 * 46 « ,s . + * 2 6'. 01 27 ?* 27 -43
20? 706 jon Falcon 1200 *30' î VT. 30 3

5*00 
3500
2000 
6700 

500 
4*51 886
10ÛC 6
2309 150
lOCT' 14

ig 2*50 154 156
1 L 2100 77 76
1 1500 4' 3 4’ -j
Dill 23309 62 52
t 599 26 24

rq 2009 7 7
* Re* 1900 H 15
»q 700 27 27

Club 1009 10 19
haw 1409 8 ; 8'5
Ining 1000 18 18
sbe*to* 2126 365 350

Keno 1000 635 629 «
= ort 1900 20 20

Can 1700 105 103
uret 610 824 23 U
im 2009 143 141
# A m 10* 659 669 t
urf In 500 2i 23
oy 4600 12* 121
ay 500 *'i *' 2
Harg 1176 110 108

Lead 3509 17 16
trex 1500 6’î 4 .
*e»r 2650 103 101
ig HG 13400 66 61

Yukeno 2616 .1 3
Zenmac 1300 20' ; 20' 2

LES VALEURS LES PLUS A 
INDUSTRIELS

N S» Car 13269 Si**. 15H
i Creativ Tel» 5482 HO’2 l0’-«

MB andPP 5291 SI 5'# 14 U
Moore 4818 $4Ua 40

2300 205
1400 525
10'1 S14 «

MINFS
3000 12

500 48
500 5

200C é 
757 20

31250 50
500 570 

3(l00 23
7100 30
1000 16 
509 IV; 

3809 60
'90 $12’: 

Cent De! Rio 85C 50.6 
( nemaoy 2050 240 
Chib Copper 7200 ♦
C Naw Pac 2259 230 
Con* Vaut» 300 74
îcru^ad» 10500 111
Den!*on 100 *60
Dome l.»a» 7300 155

Alscop» 
Anacon 
■'ntnonlan 
Atlas 
Augustu* 
Atias Telef 
Bailey S A 
Ba'eman 
Bellerhas» 
Bonnyville 
Burnt Hill 
Canorama 
Cassiar

fourni, par la
Cgm

it Bu Fer. Net
?9 30 —1

1 37'4 371/4 4. »,«
1 6: ■, 6H* t ’f
, 10’î 10'‘î

5’4 5’.4
40 4’ -fT’,
37X4 373i, 1 *

130 no -fio
; 76 j 36’ g

52 52 +2
, -17'x I?'- 4- ’4
1 117'. on, — ’m
, 41 41 ~ ’1

7 -
2? 2*

1 7’ ? Tl
13 13
20 20

1 7»# 7;4 f »s
. 35’v 26’ * -f '»
1 9 8 9 » - ’»

14 14
205 215 - 10
4/5 525 -f 1 j

. 14-4 i 4 - .

11 12 41
48 48 —4

5 5 -f .
6 6

70 20
48 50 41

570 570 —5
22’, 23 4- H
30 30
16 16

: 1 r 2 Ils
49 50

2 12 é 12' î - -
500 60S 45
335 235 —4

9 •
170 330 445

74 74
10» 111 41
•60 ♦60 410
150 152 42

Press* Canadienne
, Valeur*
; Emp OH 

F ano
i Frobisher 
I Ft.ndv 
1 Gold Ag»
: Haitian 

HHlcreit 
I Hollniger
I ,0
! Israel Cont 

Kerr Add 
Maritime 
Merrill 
Mfd Chlb 

; Mogador 
Monp'e 
76urrriy
N Formaqu 

! N Hosco 
i N Ja:k L 
! MW AMiulet 
, Nocana 

NA Par M 
Opernis-a 

} Paudî-h 
i Pennbec 
S Pnrnunina 

Portage 
‘Due Lhib 

; Oue Cobalt 
| Que Oil 

St Law Rlvr 2*26 
Sherriif 

i S Dufault 
j Steep R 
t T ache 
) Titan 
; T rebrr 
! n oüs 

Vangua'd 
Wendell 
Val» Lead

Vent»,
2990
1009

1000
425

2994
1900
1500
1000
509

1790
3090
1500
10C0

4 OO 
7490 

32590 
1199 
7100 
ÎC00 
500 

2000 
1109 
1000

*700
4500

500

Haut Ra« Fer
Cgm

Net

“ WEND INVESTMENT
0 ' CO.

Avis rsi par les préspnlrs 
o" donnp que Wend Investment 

| ('0.. incorporé en vertu de lel 
! 1res patente, de la province de 

i}uébec. en dale du R février, 
i 1ÜÜ8. fera une demande d’ahan 

don de ,a charte en vertu des 
<’au,e« de la loi ries Compagnies 
du Quebec.

, Montrea’. S mai. idfin
Emile Hosek, 

secretaire.

MINISTERE DES 
TRANSPORTS
Ottawa. Ontario

SOUMISSIONS
PF * SOt MISSIONS CACHETEES. 

.*dres>ées an soussigné et portant 
la nvntion “Soumission pour timru- 
hlement — Oorval". srrnnt rrçtie* 
jusqu’à 3 héure* rfr l’aprés-midi, 
lieure avanrée de l'Kst. le 71 mai 
I960, pour la fourniture et l’instal- 
htion d'un ameublement complet 
dan* le* locaux publies de l'aérogare, 
aéroport de Montreal, Dorsal (PQ.l.

on pourra examiner lev devis et 
mitres documents de soumission au 
bureau de -VAwgénicur regional en 
construction, ministère des Trans­
port*, aérogare TransatlanMqiie. 
pièce (î?. aéroport de Montreal, et en 
obtenir de* exemplaires *ur dépôt 
d’un chèque vise de établi A
l'ordre du Reccxenr general dn Ca­
nada.

le secrétaire.
F. T. COM INS

1 e 4 mai 1QS0.

AVIS
CHAMP DE TIR DE 

MONT-BRUNO

l.e public est averti par les 
présentes que les exercices de 
lu a Earme portative se pour 
suivront au champ de tir de 
Mont Bruno il’. Q i 

1.» zone de danger est cir 
consente par les limites du 
camp de Mont-Bruno prés de 
Saint Haute le Grand ( Que­
bec), et sise dans la paroisse 
de Sainte-.tulie (cinquième 
concession) et la paroisse de 
Saint Bruno

Munition. #t »utr*. explosif, 
égaré.

l/'S bombes grenades obus 
et antres explosifs analogues 
constituent un danger qui peut 
eauser des blessures ou en 
trainer la mort Ne ramasse? 
pas ces objets et ne les gardez 
pas comme souvenirs Si vous 
aie? trouve ou conservé en vo­
tre possession un objet que 
vous croyez être un explosif, 
prévenez la police de votre lo­
calité qui verra a en disposer 

Ea zone de danger est claire 
ment indiquée par des écriteaux 
d’avertittement.

Ea Couronne n’assume aucu­
ne responsabilité à l’egard de 
toute réclamation découlant de 
dommages à la propriété ou de 
blessures (y compris la mort) 
résultant de la non-observance 
du présent avis.

(Dar ordre)
FR M1EEER 

bous ministre 
ministère de la défense 

nationale
OTTAWA. Canada
QG 4.170 1 vol. T
2 mai 1900

AVIS AU PUBLIC \ 
AVERTISSEMENT \ 
CHAMP DE TIR DI \ 

FARNHAM (QUE.)

! es exercices de tir aux ar­
mes portatives se poursuivront 
au champ de tir de Farnhara
iQué).

| I a zn-e dangereuse est situé* 
à l’intérieur des limites du 
camp de Farnham, près de 
Farnham (Québec), et dan» 
la paroisse de Saint Rnmuald 
de Farnham

Munition, ef autro. e»pl<nif* 
égaré.

T es bombes grenades. nhiM 
et autres explosifs analogues 
constituent un danger qui 
peut causer des blessures ou en­
traîner la mort Ne ramassez 
pas res objets et ne les gardez 
pas comme souvenirs Si vous 
avez, trouvé ou eonserve en vo­
tre possession un objet que 
vous croçez. être un explosif, 
prévenez la police de votre lo­
calité qui serra à en disposer.

Cette zone est clairement in­
diquée par des signaux de dan- 
ger.

Ea Couronne n’assume aucu­
ne responsabilité à l'egard de 
toute réclamation découlant de 

i dommages à la propriété ou de 
1 blessures (y compris la mort)
: résultant de la non observance 
du présent avis 

(Par ordre)
FR MILLER 

sous ministre 
ministère de la défenae 

nationale
OTTAWA. Canada 
QG 4r>70 1 vol S
2 mai IftfiO

IS'l

TOT AL DGS veuves 
Industriel» - 65.900
Rptrole* et Mine* — 171,MO

BOURSE DE NEW-YORK
Cours fourni, par la PRESSE ASSOCIEE

74? in-* 1? t 13' *.
220 350 J?0 350
76^ $16 16 16

25 $70 70 70
720 $27 33 73

$’ 7 7
320 $6 "4 éi»
410 $$'•4 l’- 8’ •.
33? $?6 in. 2.55.
: • $' T : 7! r
100 $7?’« 28 28
7* $4? 4? 45

300 32? 325 32?
4ir 30© TA*’ 390
374 8T2 - 17 17' 4

25 $733-4 73-4 7?3»
434 401 390 jr

2150 15» 5 ?
330 $68 68 48

2431 249 26? 749
7?9 $10 10 10
12? $12' T 12 7 12'i

3810 $16 H'-. 14',
rr 78 78 78
261 $9 • 9 9
♦«. $2?'* 26' v ?67*

75 *28’. 28 ' a ?8 a
530 $’0- . 10'• 105,
44? $31 •JCA» 31
Til %P4 84 84
200 451 44? 44?
120 $12 12 12
601 28l 24? 28?
?•* $74 . 74’4 74'a
2W $113- 138» 135.
500 $1413 U’a U' x
100 335 335 33?
725 $?<t 74 3 74 ' ;
163 *M 50 S3
401 V Aa AU

57 $>1 4 *?0’. 51’-
16 $ 6 35 36

75 f'? . 35** 1ç»
75 m 11© ni

2770 sic * 19 . 19
)81i $9 X e 9 *

ion $13 12 î 12's
96i SU n-* 14
740 $5' • 50'. $r •;
7’? v:? 3? 35
101 $6T« 6T« A7.
ISO $4' a 4' « I1.
’10 12f 321 32*
11* $6 36 14
1Q1 199 19.1 190

799.’ $36 35 . IS'à
71© 451 4SI 450
!H 771 24? 745
If *’4'. 144» 14^ a
310 F* 4' 4?

75 $34 .34 34
• 6r •1* 34 7‘

pr $.4 . 14 14 «
1Y $ 3 .3 .3 ? 33< ?

7.) $$S 85 , 8? •.
\A*-r $’?• « 1“ * nu
72' $26 24 74

$17 17 17
641 501 son 5h©
230 395 f95 795

2? $ ' 37' 5 37 -,
3ÔC $6U 6 7 6^»
•55 $?? 24 ?<
?4 SI.? 15 15
791 $ 4 ? 4
725 $40 « 40 40'

4 $75».- 75’i 75:4
4i $24 24 74
81 $9U- 80 tr-
?? $/8 ?• 79

i©' $4 • <? 
PETROLES

47

>10C 17 17 17
1000 68 68 A>

7© 20 20
10f 776 37? 27?

47 ©1 » 8 »
JOI* !i !1 1©
4*r $r« 44 ' us
m $’’ 17 (T
1 t F 4 18 16 8

Faraday 
Fatima 
f rancoeur 
Frobisher

1209
630fl
5000
1*?n

78
47

6
150

78 
4 S

5
146

4$
5

150

•f? 
— 1

► H 
►f

41

4. t é»

Geco Mine» ?’? S’7 16;.1 1AU -f '»
Giant YK 4Cn $10 : 10 10’ ; 4- t g
Glacier 15©n 71 20 20 1
Go'daie 10*1 1? 15 !.? 1 ,
GF Mining 7100 ?! ?’ ?l
Granduc 140© 117 m 117 •f 3
Gulf Lead lOÇrt 4 4 4 1
Gcnnar 345? 80? 79© 80© .?
Canna r wt» 3$00 15 13 13 3
Gwilllm 410C A 5 ?
Halinor *d ICO 17? 17? 175 25
Hard Roc* 1000 12 1? 12 4. ' î
Har-Min 70W 7 6 6' s . v.
H of Leke» i$0rt r.,! 7 7
Headway 3C0© 30 ?• 30 4- t

Mass F ?on $01. • ’. • H
PETROLES

Ponder 3600© 43 39 41’ j —l' j
Un O ." 12500 132 126 12R —5
Long Pt mon 60- 54 $7 -fl
Petrol «500 65 62 A3 -fl
South U 9000 10

MINES
10 10

Murray 64300 64 60 64 4-4
Latin Arrv 47400 46 43 44 +2
Irish Con 28500 105 100 1«1 —1
F ureka 26300 77 26 27 4-3
Tombill 23300 «2 53 53 -7

Moyennes des 
obligations à N.-Y.

He»th
Hgllinger
Moyle
MudB»/ 
HyOra F

3009
437

1009 
755 
6 0h

199.9
Int Nick#l n *75

4! 1 4 ?
$22 ÎÎAé
310 310
$44 « 44'7

26 26

S59 : 50

22’si
31P

446»
26

7
50 'i

! Lundi 
I Vendredi 

5 *m
Moi* Ray* 
Ann Pas*

i 1*60 haut 
1*69 bas 
’*r« haut 

! 1*5* bas

ÏOrr 10ln lOut lOfrn 10pY
76 6 91 8 81.9 85 6 9C.C
74 ,5 93.8 84 n 85 8 9-
74 7 94 0 83 8 B? 6 9n 0
74 8 93 ? 84 A 85,4 90 7
R’- 93.7 84.6 8? 6 89 4
76.8 94 0 8? 0 84 4 90.3
75. ? 91 4 81 9 i-t : * t
87. 8 • 4 8 86 3 «4 2 93 :

4 S ♦0.1 ICI 14.0 87.4

Mines Hors-Listes
C. E. LESLIE « CO. Membra.

Menfrtal Stock
OHr» D»m 

42A ls#h
Arn»1 Mnq
Aconic
Accnic V.T.C.
Arnor»
a ,5 Devo
Aha* Crib 
Baio 6,'tn 
Brotnan Chf*
*iq Ne|| 
Bracemat- 
Cdn Javehn 
.aonv» ©n 
D» j oh"' 
Frontenac
S r^/qlrgifq
Ghislau

30
15
15

2

8
2*

M
t'

Exchange — Canadian
I 
!Gibson 

Glencona 
Hull Iron 
Impfr’al *'*tn 
independent 
Kenma::
Lake Ch!h 
Lyn. Echo 
Lake Sjp Irot 
vartin P ro 
Mam Oka 
.•/»♦*r-gamt Fr 
Vomr
Miller Copper 
*;ari Mai 
NtO'rcn 
North 7,'aH

OMr» Dens
S 10

129 139

Stock Exchange
Offr» Da»-9

Ok lend 
Pascali*
Quedon 
Q’jeiO 
R inrt Mil

6
20
i

1 3 Saucon
— 1? - here»!on
24 79 St n o»
70 30 St. Helen

4 6 >:of* cr'p
4? 5? • far' gnt
10 1? Taroolnt
34 47 v’alrront

? 7 • ' ev»
1 10
• 11

Young Dave

10 15

256
45

5
V>

A
4
3

11
6

17

Cours Des Huiles
Alaska
Alaska
Aid.na 
Bashav 
Blue Cr

OHr» Dem |
ie 299
t pr

02-o 03
02 04
23 21

Cd 1 Fort 0? . 03
Cdn Knd'Ok 80 9?
Cdn Propan# 230 260
Castie 11 12
Comm Min 10 : U
Clavoer 14 17
Dom 6* in 01 or

Fctoran 
G way 
Kenar •
N eoe 
Leamar 
Led Cai 
Merit Oil 
Meriand 
A*'»' Creep 
N Rich 
N Con’ 
New Rtdge

OHr» Oei9
03 04
02 
O’

04 7 
S'»
10
07
92’ 7 
01’»
04

Nuco
Panrhmen*
.Renfrew
Sastex
jage
Snare
Silver City 
Tf.eld
Turner V#l 
W Warn

OH-» D»m

03
5?
03

02'1

07

valeur»
ACF ind 
Allegany 
Allis Ch 
Amerada 
Am Can 
Am Cyan 
Am Mo*
Am Smelt 
Am Std 
Am Tel 
Am Tob*d 
Anaconda 
Armco Stl 
Armsfg Ck 
Babcock 
Balt Onio 
Beth Steel 
Bocfnp Air 
Borden Co 
Borg War 
Budd Mtg 
Burl Mills 
Burrough 
Calume*
Can Dry 
CPR 
Case Jl 
Cater Trac 
Celanese 
Che* Onio 
Chrysler- 
Cities Svc 
Cleveir*
Coca Cola 
CBS
Corn! Soiv 
Con Ed 
Container 
Cont Can 
Con Oil 
Copw Stl 
Crane Co 
Crown Zell 
Curtis* Wr 
Deere 
Dome 
Douglas 
Dow Chem 
Du Ron’
East Kcd 
Eaton Mfp 
El Auto L 
F! Paso 
Firestone 
Ford
Frueh Tra 
Gen Dyn 
Gan El»c 
Gen F ood* 
Gen Mill*
G Mtr* xd 
Gen Tire 
r-lidden 
Goodrich 
Goodyear 
Gr Paige 
Grand Un 
Gt A and P 
Gt Nor Py 
Gulf Oil 
Homsfk 
Hud Bay 
Interlakr 
In Bus Mch 
nt Harv 
In* * —k 
Int Pap 
In’ Tt 1 
John* J/an 
Kennerot 
Kre*g ■> 
Kroehlrr 
Mvsh ie'd 
'/ar’>n (.0 
Merck 
Mmn MM 
A*. Inn Ont 
Mon San Ch 
Mont Ward 
Na' A iat 
Na* Casn 
Nai D s’
Nat Gyps 
NY Cent *d 
NY MM 
Nor Pe«- 
Oh o C:l 
Outb A'ar 
Parke Da 
Prnn PR 
Phelps Q
Pnilco
Phillip t:or 
Pitt Plate 
Pro: Gam
Pullman

Cgm
Ventes Haut Bat Far. Net

1700 45 44 44 —- **
3900 9 - * * 9’» — >* 
7?in 30 4 ?«'4 30
3600 61 60'4 60'« — %
6000 38 » 37’-# 38 » +
65C0 .64*-» 53’/» 54 2 4-3.
3209 266» ?6 26 — *•*
4500 46 4.1' 4 45\4 - 3»

10900 14'4 14 14 —
33100 88è» 87’3 87A. — ’ >
4100 52H 51'j Sl’y —
7000 50 49 » 4*' « —1
6500 61’7 60'« 60'.— H
1000 41’» 41’4 414 — 1
1690 34 33Hi 31V4 — ' «
2809 30 - 296» 30 -- 1 i
9*09 45 44 44 »
6900 25a» 24'i 243m 4 ’.
2100 47** 47' i. 47'vii #
2900 38Vi 37' a 37' j — ' a
2700 18 173/4 18
5900 19** 18’4 l«’k -f t*

20100 143* Slh* 34 « -f 7#
800 20 Y» 2C’* 20T»
800 '4 21 2!’4 4- ’ ,

3400 257r 25'» 25’* — Ve
3490 11% 118» 11
4900 28 V i 28 + A.
240 25H 25 25
1200 63 61’? 62

11600 4.54» 44 44*» .
290t. 4?'z4 41 V» 42 . 4 /

14400 60 . 57 « 58 . 4- 3.4
29i“0 51’» 51! 4 SI'»

100 .18’ 2 37’ , 38’ i 4 »4
1200 15 ; 1S’4 !6''4 — ’-4
1600 62 / 62 62 — ’ *

899 24’* ?4'. ?4’, + »,
3400 43 42'4 41 4- ’4
4400 46 2 4' « 4 . .

909 37'* 3714
4*00 46 . 46'* 46 * -1*»
2100 4?'î 46 . 46 7 -

16500 18 * 16' ; 17'» ' j
4800

Vente» Haut Bas
Cgm 

r. Net
Un Car# 1900 
Utd A‘rc xd 4300
Utd Corp 
US Gyps 
US Rubber 
US Steel 
Vanadium 
Walkers 
W Un Tel 
Wosthous» 
Woolwth

600
1200
3500

13400
5005100

5800
8700
2700

Prix des Grains
W INNIPEO

Ouv. Haut Ba» F»r. F.A
AVOINE

Mai 81 81.4 81 8T 80'r
Juil 80 «k 80* 80'4 M - 80'*
Oct 77’* 78'» 777g 78'» 77 .
Dec — — 77'4 77

OR CE
Mai 101 lOHi 101 101 TOI'.
Juil 100 U I007# 100^a 1005,4 100 R
Oct 100J44 100'a 100H 1006# 100’.
Dec 99 . 99 4

LIN
Mai 329'4 330 377' , 327 2 330
Juil 324%» 326 323’3 323 i 325 3
Oct 306' . 308 305’ ; 307’-4 306' i
Dec 798 300 m 297 J4 299 J 298 U

SE 1IGLE
Mai in'» 111’S»
Juil 112 112 * 1117A im. 1113«
Oct 1115(4 111". 111H 1116, 1115.4
Dec 1 ! 1 A» 112

COMPTABLES AGREES
MIMIIB. B»

L’INSTrUT DI* COMPTABLE» AGREE* I THE INSTITUTE OR CHARTERED 
DE QUEBEC I ACCOUNTANT* OP QUEBEC

— ft.Ht t. 1.K —

C.-D. M.llor, C.A., S*e. Admlnl.fr.tif
Edifie* d*. Compt.bl*. Agréé., 630 eu*.t, ru* L*g*uchttièr* — Tél.t UN. MI91

J.A.W. ARCHAMBAULT 
Cr ASSOCIES

C.mptabl*. (gréé.
A. W. A'chambeault, C A.

D Marchand, C A.
J. H Boivin, C.A 

Gerald Arrx>ur. C A.
Paul Lafleur, C A

159 e., ru* Cr»ig, UN. M491

LUCIEN DAHME

Comptibl* agréé
Edifice d» La Sauvegarde

15Î Mt, rua Notra-Damt 
UN. 6-2681

CHICAGO 
Haut Bas

Î981»
185V

son 19 g 19 19 — Ve ! Sept 187 .g 187', 187 r 187 4,
2500 29 » 28 H, 78'. : Dec 193 i r 193 . 193’.
3700 90» 89 ; 89 . 4 ' Mar* !96-a 196 1 196'4 196 *
?400 210 206 210 4-4' - MAIS
3200 no>» 108 ’» 109 4 _ t.4 ! Mai 117'» 117’* 117 4 1 ! 7?-*
14C0 35 34 3? 4-n, ; juîi 120s* 120 4 120'« 1J0H
1500 4 5 y* 45 45 Sept nBu 117V. 11?3,. HT*.

15000 33 3? • 3214 -+ ! Dec Un* 111 ’ 4 un. 111 ’ j
2400 35 337# 34J 4 4- 5» :j Mar* US'» 115’» 1157» 115 j

7900 Uk» .

19900

4499 10!

I

: AZ.Bi 
! Juil 

Sept
i Dec

SEIGLE

ARMAND & FILLION
Compt*bl*. «gréé. 

Edifie* Transportation 
13Î ouest, ru* St-J»cqu*» 

VI. 2 8476

HENRI L. BELANGER 
& CIE

Comptabln «gréé. 
3826, ru. St Hubert 

VI. 4 3412

Reput) ,•1

MOYENNES À MONTREAL
Cour, fourni, par la PRESSE CANADIENNE

Royal Dut 
Wr* Roeb

27CO
4490
56.90

6^00

7900
1600
1290
3909
600

479-0
79' 2

Mal
Juil
Sent
MOV
Jan

Titres au Comptoir
Cours fournis par 
Kippen K Company 

607 ouest. St Jacques
Offre Dem

Artg'r. C«h Tel A 
Banque d rcohorme o# Qu» 9. 
Banque rt Epargne y 57

i Can Delhi 4 , »•
Can JaveUn e . ç
Cep d'Exp. Financier# lo1»
Dupuis Frere* Pfrt 15 17
La Prevo/ance C'f A** f R*
«_a Sauvegarde Cte A»s 
La Solidarité Ci# A^é f.
' ps Prevosan’s du CanAda 62
Manufacturers Lite 70 2ji
rte Te > oh one 5 Pfd *
Sc. fl Adm. t. F.owe # 1. 7’’
J rust General d.j Canada Pfd '4 16
W#Sïcoast Tran*m>*'.>n

Moyennes à N.-Y.

Moyennes de Toronto
Hier
Fermeture creréden’e
Se.r.a ne ce-.**'»
*. 0 • PASSA
Avne# passe»
l*fc' n» ,t

i 195* pas

8c A
52.80
52.94
52.'’I

<
a* n

IGut
136.9

280 1
289 5 
792/
314 ;

30c a
'

23? î

LORENZO BELANGER 
Cr ASSOCIES

Comptabl*. agréé.
Nineteen F.-ph’/ SnrrbfOcA.» Ae»t

Building

WE. 7-4238

PAUL E. BONNIER 
Cr CIE

Comptable, agréé.
P.ul r Ron-i-r. c .

Marcel M. Ducharme, C A. 
Marcel F Mtrcier, C.A
133 ouest, ru» St Jacquet 

MONTREAL VI. 3 3761

CHARTRE. SAMSON. 
BEAUVAIS. BELAIR, 

COTE. MARCEAU 
Cr ASSOCIES

E. H. KNICHT C? CO.
Comptabl». agréa.

MONTREAL 
QUEBEC ■ RIMOUSKI

CLARKSON, CORDON 
Cr CIE

' Comp'zblrs t^réet
H 9 "On. C.A J, C#rrtè.r#. C A 
AA r rc f CA F «• a koo-. 

C A. C- R Keeping, C.A.
Ar,oc é$ r^siHants 
507 Place d'Armes

Montre»,’, Igrrfj'a, ramilfon 
London Windsor. V nn.oec
R»g na, caiq»ry, Edmonton, 

Vancouvtr

COURTOIS. FREDETTE 
Cr CIE

Compfblt. a^rét»

10 ouest, ru* St-Jacqu*. 
Tél.: VI, 2-9132

DENIS. ANDRE, 
HOULE & CIE

Comptabl*. agréé.

J * D»rlv » * B 5 * . L $ C . C.A. 
Marcel Andr*. L.S.C , C.A 

Roger Houle B A L .S C , C .A 
Ol.vler Sê*«.eville, BA.LSÇ. C.A 
J.-Emile Fournier B A , L S C., CA. 

Germain Desmaro'S, C.A.

57 oue$t, St Jacquet 
VI. 5-5201

|. ARTHUR DESCHAMPS

Comptablt agréé

1411 Cr*tc*nf, Montréal 21 
VI. 5-3248

DUCHARME. ROULEAU 
& CIE

Comptabl*. agréé.
J. Faut Roule*' f A 

J Orner Durharme. C. A 
Bernard Dumais. CA.

17# ••!, boni Dorfh»«t»r Ch. 13# 
UN 6-1601

McDonald, currii
& co.

Comptabl*. agréé*

COOPER BROTHERS 
& CO.

Comptabl*. «gréé.

*07 Plae* d Arm*., VI. 91311
Montréal, Québec. Ottawa. Toronto 
Saint John, Cn»rlottf’own. M»llt»*, 
P*mnijSKi, Sherbrook», Hamilton, 
Kitchener Winnipeg. Edmonton, 

Calgary, Vancouver.

Firm» international» •s»ocié»t

COOPERS A LYBRANO

MESSIER. (ACQUES 
& CIE

Compttbl*. «gréé*
Roger Me*»irr, C.A.
Roh#rl Jacques, C A 

RAgent Gautn er, C A.
Yvon B. Allard, C.A.

451 «ne»*, ru» Craig — UN 6 4791

NADEAU. PAQUET 
& CIE

Comptabl». «gréé*
Jaroue» P Nadeau, C A.

Albert Paquet, C A.
Guy Ouimet, C A.

1290, St D*nl. UN. 6-4811

ROGER CAUVIN 
& CIE

Comptâbl». agréé.
»op„ o».,vin. r a 

Maurice Gauvin, CA.

1440 ouest, St» Catherin» 
MONTRFAL UN 6 7114

GERARD LABELLE
Comptabla agréé

3414, «venu# du Pare 
Suita 309 Vt. 9 1281

CEORCES LAFONTAINE
B.A.. L.S.C.

Comptabl* agréé
«rr ,«• v *,»«., r Xavi.r

av ■ en.

LAVALLEE. BEDARD,’ 
LYONNAIS. GASCON 

Cr ASSOCIES
Comp'abla. «gréé.

H I aval r-, C x. * f> o.-i r x.
* 1,0- '. I, ( A L Ox r.cn. C A
J Lusrrr CA J Oe».-i»r»i.* ra 
P Ko srux, f a p Sénécal, C A
O Crncket* C A. M S’-LOU'*, ( A
G Préfontiln# C A M. Cerner», f. A

Edifie» Kent, 10 »%t, rut Sf Jacque» 
UN 1 6335 — MONTREAL 
Sherbrooke Trr • R.vi»re»

LEMIF.E, ROULEAU 
£r C!E

Complabl*. egr*é.
• ..—n:„, r X P ,‘ RO'.'I-XV r «
3189 rua M,.«on, Montréal 

RA 9 521S

PROULX
D ORSONNENS Cr Cil

Comptablaa agrééa
Re"* Proul» B A . CA.

Gw D Orsonnen», B A , C A.
607 P lac» d Arm»» AV. • !t$1

RAYMOND. CHABOT. 
MARTIN. PARE & Cil 

Comptabl». agréé.
I » .« -•(». r A. r. rn«B»t. t x
G .“fi' . A, j Paré. T A
0 ''arm, 9 A .1 B• isette. C A. 
n Fr.rflep ^ A, * Paquin, C.A. 

y-.rir0, C A. G. S* P.»rr*( C.A.

lit eue*’ $f Jargue» VI. $-$811

TROTTIER, RUF!ANGE, 
LEBLANC Cr CIE
Comptabla* agréé*

L J Trnlt 
J J Bufiat

r f Lebiarv ç A 
i»r, < AJ G. Faucher,

418, St Sulpict VI. 2-2703

LUCIEN VIAU & 
ASSOCIES

Comptable, «gréé.
C A Desroche* C A. 
Fernand RneaUt, C.A.

210 o , b. Crémazi* DU. 8 92S1

VIAU & ROBIN
Comptabl*. agréé.
- * r C X , H llonH Robi* f.4. 

J*rr,.iM » ChxOïllon, C.A. 
Armand H Viau C A 

J Serge Gtrvai», C A.
4e36 AV Verdun, verdua 

PO. 9 1071

25, 7 2u8.0 43'.4 76 32*
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Alston :

par G'irird "Ge-rry" Gos'.alm
Il est presque ccmiqnc de ^o!|• les milanais du 

baseball majeur rtasir devant • le pro et de lui du 
sénateur Estes Kefauver. A les emeuJrc, rrtte tenta­
tive de faire prorlamer «inc le baseball tombe sous les 
lois aniiinonopr.les, consaererait une pave injustice. 
Ils sont menacés de perdre leur dictatorial sur le talent 
athlétique des joueurs de baseball: de perdre de J ar­
gent, (le mr.t est lâché), t i l'on fi'y fie. il n'y a qu eu-v 
qui ont le droit de promouvoir ce sport, de tenir tous 
les joueurs sous leur tutelle, même si on n a pas 
l'intention de les utiliser. On peut laisser moisir des 
joueurs dans l'oraanisation des clubs-fermes, même 
ai on n'a pas hescin de leurs services, et quiconque 
voudrait changer un iata à ce système evclusif et 
parfois tyrannique, est un saboteur du sport national 
des Etats-Unis.

• • •

On J pincé une rnnU sensible de leur violnn. pourtant bien 
«ccorrlé, et c'est pour ee’.n que 15 magnats sur 16, en plus du 
commissaire Ford Frick, se débattent comme des diables dans 
l'eau henite. Monsieur Frick, ancien iournalistc. a bien change 
depuis qu'il a obtenu son pnste de commissaire au traitement 
de plus de S50.000 par année La reconnaissance du ventre l'oblige 
à se liguer dans le camp ries ''pauvres" propriétaires qui craignent 
qu'on leur enlève ou qu’on partage leur nanan Aux débuts de 
la campagne d’organisation rie la Ligue Continentale, il s'est 
fendu de ronflantes déclarations, à l’effet que les deux circuits 
majeurs en existence ne demandaient pas mieux que d'aider 
l'expansion du baseball majeur.

Mais les actes n'ont pas suivi la théorie Et quand des 
membres du Congrès et du Sénat ont pris parti pour Branch 
Rickey, le chat est sorti du sac. Frick prétend maintenant que 
la Ligue Continental'1 n'est pas en mesure de rencontrer les 
conditions indispensables qu i! imposera pour que Rickey obtienne 
son aide. 11 ne le dit pas expressément, mais on sent qu'il 
exigera une génuflexion complète et absolue de la Li^ue Conti­
nentale pour qu'il daigne prêter une oreille attentive a ses 
besoins. On sait que Rickev n'a pas l’habitude de s’à plat ventrer 
devant qui que ce soit. Il en a vu bien d'autres. Sa suite dans les 
idées, son entêtement à mener sa cause à succès, ne sont pas 
sans chatouiller monsieur Frick et ceux de qui il est le président.

• • •

B a même trouvé un couplet attendrissant II souligne que 
le projet de loi de Kefauver ne prévoit rien en faveur des ligues 
mineures C'est le comble de l'outrecuidance Quand Frick a 
pris les rênes du baseball organisé, remplaçant un Happy 
Chandler victime de tracasseries politiques, le baseball mineur 
comptait plus de 55 circuits. 11 en reste a peine 25 à l'heure 
actuelle. Monsieur Frick, ce n'est pas Rickey, ni Kefauver qui 
ont tué ces petits clubs, ces ligues qu'on jugeait insignifiantes. 
Ce n’est ni Rickey, ni Kefauver. ni Celler qui ont envahi le 
territoire des mineures, avec la télévision, pour précipiter la 
chute des petites organisations.

• • •

Lorsque Ficke v était propriétaire des Dodgers, l'organisation 
eut jusqu'à 2!i clubs-fermes. Walter O'Malley en a à peine 15 
aujourd'hui, et si l'en en juge par la tenue des Royaux, il y en 
aura un de moins avant longtemps. Seulement dans la Ligue 
Internationale, on a vu sombrer Newark, .Irrsey t ity, Baltimore, 
Springfield, Ottawa. Syracuse. Frick, qui s'inquiète aujourd'hui 
des petits clubs, a vu plus de 200 clubs fermer leurs portes, 
cesser d’operer. Qu'atil fait pour les aider? Des discours! 
Pendant ce temps, les Dodgers, non contents de faire un million 
à Brooklyn, sont passés à Los Angeles pour en faire quatre. Les 
(riants ont quitté New-York pour aller tripler leurs bénéfices 
• San Francisco.

• • •

Pendant ee temps, les Rovaux qui ont déjà réalisé plus de 
*400.000 en bénéfices, sont dans le "rouge" depuis deux ou trois 
ans Par la faute de la maison-mère, ils ont incommodé les deux 
plus grandes brasseries locales. — Dow et Molson, — au point 
de les faire abandonner une commandite lucrativ* pour le club. 
Monsieur Frick, vous parler, à travers votre ehapeau. qiwnd vous 
vous attendrisse/, sur le sort des mineures, parce que vous êtes 
responsable de la pitoyable situation du baseball à Montreal, et 
dans une di/aine d'autres villes du baseball mineur, qui pourraient 
faire mieux que bien des sites de vos majeures, qui vous paienl un 
salaire tellement intéressant que vous louche/ devant l’objectivité 
du problème. Pourquoi ne prenez-vous pas votre retraite ? Vous 
ave/ fait assez d'argent avec le baseball. Laissez à d'autres leur 
passion du baseball. Laisse/ à Rickey, qui a bâli trois empires, les 
facilites de donner ce qu’elles veulent à une dizaine de villes 
affamées rie baseball majeur A moins que vous ne confessiez 
votre monopole, injuste pour des millions d’amateurs de baseball.

La lutte au Mont-Saint-Louis
Une autre inféressante séance de lutte sera présentée 

par le promoteur Eddie Quinn, mercredi soir prochain, 
au gymnase du Mont Saint-Louis.
Le fait saillant de la soi- line et le populaire lutteur

rée sera deux grandes fina- italien Mike Valentino On se
les. présentées simultanément souvient que la semaine rier- 
et qui seront toutes les deux nièro. Valentine a causé une 
d’une chute à finir. certaine surprise en disposant

Dans la première finale, le de Kowalski dans la même 
rude et colosse Wladek Ko- arène du Mont St-Louis, 
walski sera opposé à un au­
tre solide gaillard, plus pré- Kn semi-finale, les ama- 
cisémcnt Jim Davi.s, ancien leurs auront l'occasion d'as-
brillant joueur de football sister à un match par équipe
avec les Colts de Baltimore. alors que Johnny Rougeau et 

L'autre grande finale mot- Don Lee Win feront face aux 
tra aux prises Johnny Valen i Tiger.Tasker et Jim Gotch

Tous 
sont

mes joueurs 
responsables

Canadiens el Alouettes John Kilpatrick, président des
Rangers, meurt à l'âge de 70 ans
NEW YORK — Je général ! comité d'administration en 1P55 

John Reed Kilpatrick, âgé de | et a été nommé président hono- 
70 ans, président du Madison rai re en 1959.

présents

LOS ANGELES. — Le gérant Walter Alston a 
déclaré hier qu'aucun de ses joueurs n'avait une place 
assurée sur l'alignement de î-an équipe et que chacun 
d'eux était responsable de la piètre tenue actuelle de 
l'équipe.
Alston, qui a la mauvaise bu 

metir facile mais qui a le don 
de ne pas la laisser entrevoir, a 
affronté les journalistes un peu 
comme quelqu’un qui a mêlé les 
notrs d'un discours qu'il n’avait 
d'abord pas voulu prononcer.

“Je ne sais vraiment pas quoi 
vous dire, a-t-il commencé. J'ai­
merais raconter quelque chose 
mais il n’y a lout simplement 
rien de nouveau à dire. Nous 

•frappons probablement pour 
une moyenne de .027 lorsque 
nous avons des coureurs sur les 
buts. J'ignore quelles sont les 
statistiques exactes mais je suis 
certain qu elles ne sont pas vrai­
ment bonnes. Il ne s'agit pas 
ri un joueur ou de deux. C'est 
toute l'équipe qui joue du base­
ball médiocre. Tous les joueurs 
ont eu leur chance et ça n'a 
rien produit..."

Les Dodgers venaient de per­
dre leur llème partie en 160 es­
sais, concédant ainsi une série

Les inscrits à Blue Bonnets
PREMIERE COURSE D AMBLE
3— Early Reaper J. I-arente 
2—Marparei'f» Girl P I,*»framboise
5— Ethel Jean Hanover M. L'Heureux
A—Widower Dan R. Buchanan 
7—Efevpttan Girl M. Huot
R—PllD Morrifl H«rvè Fillon
4— Nftncv Cried L. Pelletier
6— Victor pick L. Dionne

— $500.00
Bon avec pôle ............. ..
Principal rival ........................ 7-2
Récent sçasenant ......................
A bonne chano* ...........
Finit aver force .........
Devra «t amehorer ....
Surprendrait Ici ...........
Ne figure paa ...........

5-1*-!
7-1R-l

10-1

DEUXIEME COURSE — D TROT — JSOO.OO
2—NUKRPt J lArente Maintenant prêt .............
1—Mr Super’s Bov M Glngras En bonne forme ............. ... 3-î
«....The Marshall F Slmser Hons efforts
6 Van (R-avmond R Mad til Mauvaise position ........... ... 5*1

MacDUff’s l «vite A. Walker Part possible ................... 6-1
?. - Pablo Colbv p Merrill* Pas à dédaigner ............... ... 7-1
* — Esquire Hanover M Turret T* Surprise possible ............. ... 8-î
7 —Cv Hanover B. Huntress Course nécessaire ...........

TROISIEME COURSE — D TROT
7 -Ausrustlne J. Jodoln

— $500.00
Récent vainqueur ........... ... 3-1

6—Malva Hsnover M Glngras A gagn^ recemmen» . .. 4- ;
7 -I.ee LaSalle W Hopkins Mauvaise position ........... fc-'
5—Miss Mariai own .! Zéron Peut, être proche ........... ... 5-1
8—Ideal Hanover Ci Bar l Amélioration prévue . ... 6-1
3—‘Bulldog .* Son l Bourg on Chance d'argent ............. ... 7-1
1—Sir Eerrton B Hughe* Bon handicap ................... ... 8-1
4—King Nibble R. Given» Peu recommandable ..

QUATRIEME COURSE — D AMBLE — *500.00
PMlc occasion .................
DsiiRCreux rival ..................... a-Z
Kw en forme ........................ 9-2
peut, (trp proche ................... e-1
Trop élolem* ....................... 1-1
Eflort. nPcea.iRira .................... 8-1

aux Phillies de Philadelphie, le 
détenteurs rie la dernière posi 
tion de la ligue Nationale.

Entre temps, à San Francisco, 
tout le monde est de fort bonne 
humeur Les Giants, avant les 
parties d'hier, détenaient la pre­
mière position du classement, 
une partie entière en avant du 
deuxième club.

Les Giants viennent de ba­
layer une série de trois parties 
contre les Pirates de Pittsburgh, 
remportant la dernière partie 
au compte de 13-1. Il est vrai 
que 1rs Pirates s'étaient rendus 
coupables de sept erreurs mais 
les loueurs du gérant Bill Ri- 
gnry avaient néanmoins cogné 
13 coups sûrs tandis que Mike 
McCormick devenait le meilleur 
lanceur de la ligue avec un re­
cord de 4 0.

Rigney était tellement heu­
reux qu'il a fait connaître la 
liste de ses lanceurs débutants 
une semaine à l’avance... Mc­
Cormick revenant au monticule 
vendredi soir contre les Dod 
gers, Antonelli et Billy O'Dell 
devant prendre soin des parties 
de la fin de semaine.

J’endant ce temps, le gérant 
des Pirates Dannv Murtaugh a 
quitté San Francisco, le coeur ! 
content... de partir. Les Pira-| 
tes ce sont rendus à Los Ange 1 
les, pour subir la deuxième ] 
épreuve dn leur voyage-suicide 
sur la Côte du Pacifique.

Avec Edmonton
EDMONTON — Les Eskimos 

d'Edmonton ont engagé un nou­
vel instructeur adjoint pour rom- 
pla:-er T’attl Davis qui a démi'- 

S sionné il y a trois semaines. Il 
| s'agit de Robert Francis Kellogg, 
originaire de Wynne. Arkansas,

! mais qui habite maintenant Co- 
j lumbus au Mississipi. Kellogg, 
j un ancien coéquipier de Frank 
Pop Ivy, avec les Cardinals de 

! Chicago, était assistant-coach de­
puis cinq ans avec le club Mis-

Quelques joueurs du club de 
hockey Canadien et du club de 
football Mouettes se jn ndront 
,i quelques golfeurs profession j 
neJs locaux dans un concours 
de "cro-sée de d part" qui mar 
qiiera le début d'un grand tour : 
noi d un trou, d’une bourse do 
S10 000, demain au "Golf Gar 
dens".

Le tournoi d'un trou, aux pro­
fits de l'organisation de charité 
"B'n-oi and Birth", se déroulera: 
du 12 au 29 mai et tous le; 
golfeurs, tant experts que novi­
ces, sont éligibles.

Le trou sera situé à une dis­
tance de 110 verges et un<1 
somme de $3.000 sera attribuée 
à celui qui réussira le dernier 
trou d'un coup du tournoi. Tous 
ceux qui réussiront des trous 
d'un coup plus tôt, recevront 
$1.000 chacun.

Pour le concours de crossée 
de depart aujourd'hui, les Alou 
elles seront représentés par Bill 
Bewley, Sam Eteheverry. Doug 
McNichol et. Red O Quinn. Les 
joueurs des Canadiens seront 
Dickie Moore et Bernard Genf- 
frion. Les professionnels se­
ront Red MacKenzie, Ray Hai­
nes. Johnny Thompson. Arnold 
MacLean. Jack Kay. Henry Du- 
hiel et Raymond Périard.

pw
Square Garden de New York 
depuis plus de 20 ans et rési­
dent national des citoyens pour 
l'organisation Eisenhower en 
1958. est décédé samedi a l'hô- 
pdal Roosevelt, victime du can­
cer.

M. Kilpatrick, un ailier étoile 
à I Tniversité Yale en 1909 et 
1910 a été élu au Temple de la 
Renommée de la National Foot­
ball Foundation en 1955.

Après avoir gradué à Yale, 1 
M. Kilpatrick s'est lancé dan.-, 
l’industrie de la construction à 
New York En 1923 i! était élu 
vice-président de la G'orge A. 
Fuller Company.

Il a dirigé la construction du 
palais de justice du comté de; 
New York, de l'immeuble du 
New York Times et de deux 
immeubles sur le campus de i 
l’Université Y'ale.

Il a quitté la compagnie Ful­
ler en 1933 pour occuper la pré- | 
sidence du Madison Square Gar-: 
don. Il est devenu president du

Au moment de son décès. M. 
K'ipatrick était le président ri’ 
'équipe de hockey des Rangers 

de New Y'ork.

Ce soir 
a

8 heures

BASEBALL
ROYAUX

de
MONTREAL

MAPLE LEAFS 
de

TORONTO

G9endale Golf & Country Club
l semi-privé )

invite tous le» présents et futurs membres » se 
rendre au rassemblement qui aura lieu

Dimanche, 15 mai
entre 1 h. et 5 h. p.m.

tur If nouTfl rmplarfm»*nt arhMé a 
StP-ThérAAp-OiiAst < St-Aujfustin)

L*a trAVAux «ont déjA rommencAs pour un champ 
golf 1» trou» qu'on espère pouvoir ouvrir au public 
cet été même.

ne* r»fr*lrhi»<*ment« feront *ervl* et on montrer* de* 
modèle* de la malunn du club, du champ de golf et de la 
piscine.

Pour vous y rendre, prenez 1 autoroute de* I.auren- 
tidef-, quittez l’autoroute par la rortie 15. fourriez. A 
K&uche sur le pont et suivez les enseignes de direction 
fe long de la route.

Pour renseignements supplémentaires.
s'adresser à M. Murray Bowen à VI. 5-2187 

ou M. Alex Kindler à Riverside 8-7351

1— Trluxer Taaa
2— LuBtv H»i C
7— Highland Atom 
6—«unnv Hill Fav
8— Jose s Song
3— Irish Cou n aeila

P. Ponton 
J La rente 

Dun MacTavlah 
R Gu dm Rn 
W. Hopkins 
L. Pelletier

4—Maxwell Armstrong M. Carpenter 
3—Wavdale A. Grodnla

Ne figure pas ...................... S-l
Réveil possible .......................... 10-1

CINQUIEME COURSE — C-3 AMBLE — *800.00
4— Perahlng's First
1— Johnny Dollar 
3—Virginia Diamond
5— V. L.
2— Aerial Gunner 
8—Hlkle
3— 'Maryland Mar 
7__GlendAJe Jerry

T Have* Semble le meilleur ................. 5-1
R O'Maison Dangereux avec p61e ............... fl-2

i\ Ponton S'esL amélioré .............................. 5-1
Her Fillon Peut faire mieux
J Latente Dû pour mieux .

i ) A de l'énergie
Y Cowger Mauvaise poa'.tlon
F. Church Surprise possible

SIXIEME COURSE — B-î AMBLE — *1,600.00
7— ftnipe Reward
8— -McKlnlev Mahon*
2— Ben Direct 
1—Casr.novA
3— Pria m
.y~~&o Long * prinre 
4r—Ht 1*0 » Peppv 
8—Volo Diamond

T. Horton 
C. W at ter» 
R Hardier 

V L'Heureux 
J. Jodotn 

Her. Fillon 
M Gingra» 

P. Roblllard

A 1a rapidité 
Dernlerp exre.lente
Dangereux Inconelatanl
Bonne poulrlon ..............
Course nécessaire 
En forme Mont de elaase 
Surprendrait 
Une autre foi*

SEPTIEME COURSE — C-2 TROT — *1,000.00
3— Jenny Bun 
2—Hmlllng Bov 
A—Ladv S D.
5—Regai Aire
4— Darn Sweet 
1—Nedson
7- Snratoga Hanover
8- ^Jhftdvdale Mystery

HUITIEME COURSE

F Parks Semble le meilleur ................. S-î
C. Watters Pxpporté prêt 7-2
R Bruvera .Sera dangereux ........................ 4-1

A Grise Amélioration prévue ...........
W Habklrk F** en forme .............................. 7-1

F Church Part possible ..........................
H Fleet Surprise possible ..................... *-l

R Bardier Trop éloigné .

2— Sir Prince
1—Market Wise 
v--Coronation Brook
7— Doctor Tonmlller 
4—.lames Hanover
3— Pop * Dream
8- -Vickv Todd 
B—Cracker Jack

C*3 AMBLE — $800.00
R. V.lleneuve Devrait gagner

R Ponton B?He occasion
P. Cb.1 dwell En bonne form*
M Glngras Dernlere necessaire
P Roblllard Pas A dédaigner

C. Galbraith Bons exercice» .
N Rnvne Part possible

C. MlVllle Na figure pa*

NEUVIEME COURSE
2- Raveon
4— .Andrew Patch
6— Tom Tally
5— Pst Frost
3— Arawana Oro Sp 
l—patav Ch’ef L
7— Private Ike 
B -Sammy Herbert

— C-1 AMBLE — $1,200.00
V. Cowger I* meilleur lei

M Turcotte 
M Doetle 

E Abare 
R. Mar Dona Id 

T. Dalnard 
Pu. Sim.«er 

R Hardier

DIXIEME COURSE — C-3 AMBLE
]—Galawln F Caldwell
2— Mighthv Surprise V. Cowger
5—Audey Hanover J lurent»
8—Prêt tv Polly Dun. MacTavlah
3— Captain Conrad D Gri»é
R—Planet Rov M Turcotte
4— Roval March F Bradette
7...Dost Storm M Gncras

Cheval, a craindre . . 
Peut t'emporter 
A de la rapidité 
plus forte opposition 
Peut prendre part .. 
Fera mieux 
Trop

Bon ate.' pole 
A gagné 2 fols 
Sera proche , ..
A de la rapidité . . 
Part, poîRible 
Mauvaise position 
Peut faire mieux 
Peu reoommend&ble

! sissipi State

I

LES PLUS BELLES OFFRES I

m

8.1
8-1

10-1

lE SEUL PEUT-ETRE <U PAYS OUI SOIT PROPRIETAIRE D'UNE MONTURE...

Un pasteur anglican prétend qu'on devrait
es paris en dehors des pisteslégaliser

Par Jack SULLIVAN
John Gibson, un grand gail­

lard do six pieds, prit une po 
lition plus confortable dans si 
chaise longue, flatta doucement 
*on chien de race irlandaise et 
nous confia, d une voix rauque 
et ricaneuse: "Je cornu,fnc> 
maintenant à vivre. Je prendrai 
ma retraite le 1er août et il est 
fort probable que vous me ver 
rez très souvent aux courses ".

Il n'y a rien rie bien extra 
ordinaire à cette declaration, 
aauf qu'elle était fait'- par un 
pasteur anglican de 83 ans II 
est probablement le seul pasteur 
en Amérique du Nord à compter 
des pur-sang parmi ses biens 
terrestres.

"11 se pourrait fort bien qu'il 
y ait d'autre; pasteurs qui 
soient propriétaires de chevaux 
de course", de déclarer le sym­
pathique révérend, portant une 
chemise légèrement défrairhie 
et un pantalon plus ou moins 
pressé, aver une tache par-ci 
par-là "Mais, à moins que je 
ne m'abuse, ils ne veulent pas 
l’admettre."

Largeur de vue
Ses vues sur tes courses et 

les paris sont assez larges pour 
faire froncer les sourcils des 
autorités religieuses. Toute sa 
vie durant, il a acheté, vendu, 
entraîné, échangé et même don 
né des chevaux de course. A 
son avis, le «port des courses 
de chevaux est "le plus honnê­
te et’ le plus satisfaisant qui 
soit". Toujours selon lui. l-s 
paris en dehors des pistes de 
course devraient être légalisés.

M Gib on nous a accorde une ' 
interview dans son boudoir qui 
lui tient également lieu de bu 
reau, à son domicile dans l’ouest 
de la ville de Toronto On rr 
peut dire que le quartier qu i! 
habit? est ce qu'il y a de plus 
chic. Il regorge de preneurs au 
livre et de gen.s qui vendent de 
la boisson en contrebande. "Et 
je les connais tous”, de dire le 
pa.stgur.

M. Gib.son dessert cette pa 
roisse depuis plus de 50 ans

Les meubles d" son domicile 
sont vieux Les murs sont de 
cores de photographies de ses 
enfants et de ses pelits-enfant.s. 
Sur le; eiagcresde sa bibliothè­
que s'alignent des volumes reli­
gieux usés et. souilles par de 
nombreux usages. Sur son pu 
pitre, des photographies de ses 
chers chevaux de course ci un 
manuel sur la façon de les en­
traîner.

"Ce n'est que récemment que 
j'ai eu le temps de lire ce ma­
nuel sur l'entrainement des che­
vaux", de dire M. Gibson. "Je 
vous avouerai cependani b:cn 
franchement qu'il ne contient à 
peu près rien que je ne susse 
déjà. Je dirai même qu'il y a 
Quelques trucs que je connais et 

; dont l'auteur ne semble même 
pas au courant

M. Gibson n'a jamais parié 
sur un cheval de sa vie. I! n'est 
allé aux courses que très rare 
ment. 11 n'a jamais lu ce qu'il 
est convenu d appeler dans le 
metier un "racing form", him 
qu'il admette que les pages 
sporlives et les details qui y 

i sont publics sur les courses l in-

teressent vivement.
La semaine dernière, le pas­

teur a attiré l'attention des 
amateurs de courses du pays 
lorsque sa pouliche, She's a 
Gem, a gagne une cours - de six 
furlongs it Fort Erie. Ont.

Fils d'un père sévère qui "a 
toujours cru que je m'en allais 
à ma perdition," M. Gibson a 
expliqué comment il a com 
mène.’ à s'intéresser aux che­
vaux de course.

Il y a cinq ans. il paya $75 
pour une jument d'éievage. La 
jument en question. Locker 
Shot, axait pour père Bunty 
Lawless Ce dernier a gagné le 
King s Plate en 1938 el est con 
sidéré comme un des plus célè­
bres reproducleurs dans This 
toire des courses au Canada.

Jumtnt hargneuse
"J'étais au courant des ori­

gines de ma jument." de dire 
le reverend. "Elle ne ruait, ni 
ne mordait, mais on ne peut 
dire que c'était une bête docile 
et j'entrepris de découvrir ce 
qui la rendait hargneuse. On ne 
lavait pas bien traitée et per 
sonne ne pouvait la monter. Je 
la conduisis donc à ma ferme, 
lui mis une selle sur le dos et 
je partis.;'

L'entraineur Morris Fishman, 
de Toronto, est un vieil ami de 
M. Gibson. Fishman est le pro­
priétaire d'un étalon du nom de 
Selector et les deux amis firent 
un marche Locker Shot donna 
naissance à She's a Gem

Ma pouliche a été mon pro 
mier pur-sang." de déclarer le 
pasteur. Si j'élai.s un parieur, 
je jjifcnerais sur elle. Mainte

!.« Oif'roirt est, A tous points de vue. la voiture la plus avanta­
geuse au Canada. Non confort Umnhai correspond à vos besoins. 
Sa conduite égaie celle des voilures coûleuses. Protiie/ de la siirele 
rie lonctionncment. de la securité cl des autres avantages que seule 
la Chevrolet vous offre dans sa catégorie Kender-vous des 
MAINTENANT chez votre concessionnaire Chevrolet.

jours eet ornes chemout
v ^ éeonomit fions nous/

^ Pourquoi? Parce que la Chevrolet sc vend pin* que 
toute .autre voiture au Canada. Votre conccv-Honnaire 

peut ainsi vous faire des offre* imbattable*. Mais attention: lo Jours 
des ollres Chevrolet vont limite*. Protiiez-en des MAINTENANT!

Il n*y s jamais eu de meilleur temp* pour scheter!
Et il n’v a jamais eu de meilleures Chevrolet! Des 
MAINTENANT, vous pouvez changer votre voiture 
contre une Chevrolet et réaliser une économie sen­
sationnelle. Le» aubaines font BOUM durant le* 
Jours des offres Chevrolet!

LES PLUS PROFITABLES
échanges sur les meilleures j -
voitures usagées I ^
Toutes le< marque*, tous les modèle*, tous majinifiques! 
Profite/ MAINTENANT de ce* aubaines pour passer un 
été agréable et sans ennuis.

l£f OffXfffOM MCOAfPARABlK!

CNF VAltUS GFNFfAt MOTOPS

nant que je sui; propriétaire, je 
n'ai pas à me soucier de faire 
de.; pari.-. Je commence réelle 
meat à jouir de la vie "

Depuis deux ans, les parois t 
siens de M. Gibson arrêtent leur | 
pasteur dans la rue pour lui de- | 
mander: "Quand courra-t-elle’’' :

"Les gens croient qu'il est | 
merveilleux pour un pasteur j 
d'être propriétaire d'un cheval i 
de course. Même si tous ne 
peuvent SJ rendre à la piste j 
pour parier sur ses chances de ■ 
victoire, je suis quand même j 
heureux qu'il leur soit possible 
de se rendre chez un preneui 
au livre et d? placer quelques 
dollars sur She s a Gem. Lev 
gens ont ainsi l'impression 
qu'ils sont un petit peu pro 
priétaire de ma pouliche.

Pat civilité»
"On devrait légaliser les ac­

tivités des preneurs au livre. 
Nous faisons preuve d'un man 
que de civilisation quand nous 
nous cachons pour gager On de 
vrai! amender la loi. Il ne se 
ferait pas plus rie paris "

L’Eglise approuve-t-elle le fait 
qu'il soit proprietaire d'un che 
val de course.

"J? ne le sais pas Je n'ai ja 
mais reçu de directives offi­
cielles à ce sujet. A tout évene 
ment, maintenant que je suis à 
ma retraite, je suis ravi d'etr? 
ainsi intéressé à quelque chose 
dans la vie."

M. Gibson a un bon "tuyau" 
à donner She's a Gem a un fré 
re. A Padre Scamp. “Tl se pour 
rait qu'il commence à courir 
l'an prochain. S’il a l'eioffe de 
sa soeur, il fera très bien."

sur
J© service du printemps! •

Pendant le* Jour* de* offre* Chevrolet, vous pouvez également obtenir 
de* condition* avantageuses pour le service d'entretien de votre voiture 
•ctuelfe. Souvene'-vous que le servue Garde Moteur est le meilleur qui 
soit C'EST LE MOMENT d'en profiter . . . chez votre concessionnaire 
Chevrolet.

Voyez les offres 
des nouveaux camions

CHEVROLET

Mettez la Cotvair à répreuve...
^ LA "[IlliUREl Essayez la Cor v air! Vous en serez 
CE*' ravi' Proclamée la voiture de l’an-
nee. la Corvair e*t spacieuse, fougueuse, économique. Allez au 
plu* tôt la voir, la conduire, en demander le prix. Vous serez 
conquis.

CSS tfcOEF

N otre concessionnaire Chevrolet peut xnus épar­
gner temp*, souci* et argent si vous lut confiez 
votre* voiture de* maintenant, car le *emce 
Garde-Moteur est le meilleur qui soit pour tonte 
voiture. C'est le moment d'en profiter . . . chez 
votre concessionnaire Chevrolet.

Procurez-vous aussi 
des ACCESSOIRES!

Vom doublerez le plaisir que vous procurer* 
votre voilure en l'equipant de nouveau» ac­
cessoires . . . radio, dispositifs de sécurité et 
de confort. C onsulte/ voire concessionnaire 

il a de belles aubaine» * sous ofïrir pen­
dant les Jours des offre» Chevrolet.

Jamais vous ne trouverez un MEILLEUR MARCHE que les offres imbattables... de votre
CONCESSIONNAIRE CHEVROLET 13 ! KH? il i f

MAI EST lt MOI! DI
la Mctmrrt 

urf* hw 'i ram wire 
fmswT tn »(OMin

NOMS ET ADRESSES DES CONCESSIONNAIRES

GOHIER AUTOMOBILES 
LTEE

1580 rue \mher»t 
LA. «-J701

PARK AVENUE CHEVROLET 
LTEE

J4?j aie. du Pare
VI. 9-5661

Dépositaires autorisés des voitures Clierrotct dans le Grand Montréal
CHEVROLET MOTOR SALES J. P. CHARBONNEAU AUTOS L*é« 

CO. OF MONTREAL Ltd. 39^0 rue sie-i aiherlne
U*. S-MU

PATENAUDE AUTOMOBILE LTEE
10830. Mie Lajennesse — nt!. 9-8481 

(angle Boni. Goulnl

HAROLD CUMMINGS 
Lid.

5255, rue Namur (près Décsrle) 
RF. 9-1911

2085 ouest, rue Ste-C atherlne 
\VE. 3-6781

DUVAL MOTORS LTD.

529 fit, rue Jarrt - CR. 9-1211

BARNABE MOTORS LTD.
1959 boni. Edoiiard-t,«urln 

Ville 9t-L* n rent, pué. RI 4-M91

DOYLE MOTORS LIMITED
450! ave. Rjnnantme 

\erdun. Qué. — PO. 9-4501

SNYDER AUTOMOBILES Ltd.
??28 Nn»re*l»»mp ouest 

leArhtne, Que., — MF 7-4641

LAC ST-LOUIS 
AUTOMOBILES LTD.

flo, nif* S|e-8nne 
Me-An ne.fJp.HflIevue, Qué. 

Té! : OV 7-2180
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A ----- \flfflMario CARDINAL J

Au houl du fil. un j;ars (gui n'pst pas rnn'.ent ... 
Mais quand même, dans la vni\ de Ferrand Dubois, il 
n’> avait pas de découragement- Sa plus grande 
déception de la fin de semaine: n'avoir pu donner une 
victoire aux K,.">00 nersonnes qui s'étaient rendues an 
stade, dimanche, pour voir les Royaux à l'oeuvre 
contre les .Marlins «le Miami. Or. l'a «léià trop dit: les 
lanceurs sont le principal — pour ne pas dire l'unique 

■— problème du club. Après le programme double 
de dimanche, le gérant Clay Rryant s'cst rendu «l'un 
seul pas au bureau «le Dubo s. Fl l'entretien -'est 
clos par/un coup de télénhone à Buzzie Bavasi, gérant 
général des Dodgers de Los Angeles. Il est er-ore trop 
t«M pour pouvoir «lire que le S.O.S. a été entendu d'une 
oreille bienveillante. Mais Fernand nous a assuré hier 
après-midi, qu'il y aura peut-être du nouveau dans le 
cours de la journée d'aujourd'hui. Ce que ce sera ?

Ed Rakow a subi son premier rever. rie la ?ai*on. dimanche, 
svec les Dodders l.'aneien jeune artil’eur de; Kayaux a accorde 
sept coups surs en cinq manches e; deux tiers, donnant quatre 
points et quatre buts sur balles S’il a très bien tait au camp 
d'entrainement, à Vero Bench. Rakow n'a pas encore remporté la 
victoire avec le club de la maison-mère Naturellement. Éernand 
aimerait le voir revenir dans la métropole et son arrivée signifie­
rait peut-être la victoire pour les Royaux. Mais Dubois n'a pas 
trop confiance que Waiter Alston s en départira immédiatement 
La direction du club montréaiai • a fait certaines suggestions à 
Bavasi. Elle n'a pa= voulu en divu suer la nature mais a révélé 
que le gerant des Dodgers s'en occupera "ùu/tie semble très 
sympathique a notre cause, a p;,.i. Fernand. Même «t dans sa 
propre maison, tout ne tourne pas rond ... I! n'y a pa; lieu 
de se décourager avant que nous parvienne sa réponse defini­
tive, aujourd'hui !”

T.a réponse des amateurs sera sûrement de nature à influer-, 
eer la bonne volonté de Bavasi Après une assistance de près de 
dix mille personne, à la joute ri' "verni"c. voilà que 8.-M3 per 
sonnes se son' rendues au stade Racine, dimanche après-midi 
Il ne faut pas juger de l'intérêt des amateur par les faibles 
assistances des parties de la semaine dernière qui é..aient disputées 
à 4 heures de l'après-midi A compter de ce soir, les parties 
auront lieu sous les réflecteurs de sorte qu’elles pourront accom 
moder un plus grand nombre de personnes qui terminent leur 
travail à é ou 6 heures. Les Royaux ont déjà acquis un point 
important: leur offensive demeure admirable. I.a moyenne de 
l'équipe au bâton est la meilleure du circuit Rhaughnéssv et le 
nombre de points produits es! l'un des plus considerables. 
Dimanche, les joueurs de Ciay Bryant ont cogné 10 coups sûrs 
dans la première joute qu'ils ont perdue 3-1 et 16 dans la deu­
xième, qui s’est terminée par 9 8 en faveur des Marlins. Aver 26 
conns sûrs, n’importe quel club aureit pu au moins enlever une 
joute, si lés lanceurs avaient été le moindrement bons.

Dubois est satisfait du coup île bâton de son équipe. Il ne 
tarit pas d’éloges pou: le joueur de premier but ,loe Altobeili qui 
est sûrement te meilleur de la ligue, à l’heure présente, l.e 
problème Jerry Snyder est de moins en moins important. Jerry 
s’améliore sur la défensive et a réussi deux coups sûrs dans 
chacune des parties de dimanche, il aura peul-être a s'améliorer 
davantage pour faire oublier ( ur; Roberts mais par contre, l’acqui­
sition de Chien Carrasquel à l'arrèt-court a déjà relégué dans 
l'ombre tout le champ intérieur des Royaux rie l’an dernier. I.e 
club montre a!..: r.Y • ci En de comptr qu'à 4 rariies de la 
premiere place. Le marasme nous effraie davantage parce que 
le club n'a pas encore remporte une victoire iriu moins avant la 
partie d'hier soir) à Montréal. Mais l'arrivée du lanceur Harry 
f hittum, ajoutée a celui ou ceux-que pourraient nous envoyer 
les Dodgers, pourrait mettre peu de temps a surmonter ce déficit.

Baseball
H l i R

l.ifu* Internationa!»
M a
! j* h Toronto. -»m:»» ylM'f
Buffalo à Golumbu». r»nn>» p!uU» 

! |«tl» V ’T loti • le 
Milwaukee * Chira^o -emiae 
P:Tt*‘ jr§h a Lot Augeie*. *oir 

Lie*!» tntt'ricatne 
Washington 8 Kan*m<* Citv 1 
Cleveland a Boston, remit*

AUJOURD'HUI
I i|ue Internationale

Torcr.to a Mon'rAa! so'r 
H iffalo à Rr*~iiearer. iwv- 
M ami a Richmond noir 
La Havane a Columbus, 8<Vr 

ligne Nationale 
Oincinna?. a Ch!e*go 
Plf♦sburgh à Las Angel*». 
P'illflie'nhie a Bad Fran',‘H'*o. soli

ligne américaine
Tv*' -oit a Washington, ao r 
KArs*q C'.vv a Baltimore, «oir 
Cleveland a New-York aolr 
ChîOMfi à Boston, aolr

CLASSEMENT
LIGUE INTERNATIONALE

Fred Glover choisi 
le joueur le plus 
utile à son club ^

NEW-YORK. — Fred Giover de$ Barons de 
Cleveland a etc choisi le joueur le plus utile à son 
club dans la Ligue Américaine de hockey. Glover a 
recueilli l’unanimité des voteurs. soit 35 votes. Il es» 
âge de 32 ans. Il recevra la plaque Cunningham, en 
plus d’un bonus de S3C0. de la direction de la ligue.
Glover a déjà reçu $300. pour avoir termine la raison 
en tc»e des compteurs et une somme identique pour 
avoir été nommé à la première équipé d’étoiles. Ed 
Chadwick a recueilli 16 points, pour terminer au 
second rang derrière celui qu'on s'accorde à considérer 
comme le plus grand joueur de tous les temps dans 
la Ligue Américaine.

f* R Mot. n»ff
R iff* >> 12 A ATT
Torons :n 5 VT
I\ Ha b r* R B /AO
Rîchm on fl R O 47’.
Rochester T R M" 3’\j
Mon t*»: 0 450 4
Colunnhiiv 7 ;à 4'2 4’g
Miami . 7 1- Ifll 5

LIGUE NATIONALE
G p Mot. Difl

San Franrluro 24 7 .
Pl*t*b\irjth n R 0 9 1Milwaukee <* 7 ,A1 2«a
Clnclnna* n vOO l'j 1
Los Anae:»* 10 î 2 4.v> 4'
S* I/niis p 11 4. V' 4t
Ph'ladelphla 9 1.1 4'O V,
Ch e*Bo A0 12 711 A’,
• Joute a Loa An**’** non comprise»

LIGUE AMERICAINE
G P Mot, nitt

CYi 12 a AA,
> e* - Yor k 10 A •US
ftyaton a 7 531 2 ' ;
Cleveland 0 n V* - la
Ha! timoré 10 9 •V 21;
\Va*hin«ton 8 10 444 4
TV 7 roi * 5 10 331 .Vj 1
Kanane Oit* e 12 .131 «

Mantle, Mathews et Colavito, 
sur la voie de la déception

Hier: partie Miami• Montréal, remise
La parti* qua devait disputer hier après midi las 

Martins da Miami aux Royaux, au atada Racine de Mont­
réal, a été ramise è cause de la pluia. Lat Royauk Inaugu- 
raront ca soir una séria de troia joutes contre les Maple 
Leafs de Toronto. Les parties auront désormais liou le soir. 
Los parties La Havana é Toronto c* Buffalo è Columbus 
ont également été remises pour la morne raison.

Tout na tourne pas rond pouayant réussi seulement î coups 
lickey Mantle des Yankees, sûrs en 17 presences,
ddie Mathews des Braves et
oeky Colavito des Tigers. Les McCovey, le brillante recru* 
ois cogneurs de longue distan- des Giants, a produit six points
», de qui leur direction rcspec- la semaine dernière pour mener
ve d’abord, puis les amateurs, la Ligue Nationale dans c* do­

maine, avec 27, suivi de Cle­
mente, avec 23. Dans l’Améri- _______ ____ __r~ ___ _____
caine, Skowron demeure en tète Cette conférence qui groupera 

er-oeie le dorure nu rono. *vec 20 points produits, un de des instructeurs et des joueurs 
„ . . P10' due Jim Gentle des Orioles de football de toute la province
M.ntle n e frappe qu un seul de Belt,more. es, organisée per t. O R.F.U.

ent tellement, parvien- 
it au plus i toucher la 
bien loin de l’expedier

Roger Meloche présidera la 
conférence du football mineur 
qui aura lieu en fin de semaine 
à Trois-Rivières. Roger, bien 
connu dans les milieux spor­
tifs, est actuellement deuxiè­
me vice-président de la Quebec 
Rugby Football Union et pré­
sident de le ligue de football 
intermediaire de l’est. Michel 
Normandin et Paul Bertrand, ce 
dernier de Trois-Rivières, assu­
meront la diraction de la con­
férence avec Roger Meioche.

Ernie Banks pas à 
vendre

CHICAGO - Les Cub? de Chi­
cago sont prêts a faire des échan­
gés afin de se renforcir. mais ils 
ne laisseront pas- aller Ernie 
Banks sous aucune considération 
"Nous sommes prêts a négocier 
avec tous les clubs et tous nos 
joueurs sont disponibles, sauf 
Ernie Bank-.", de dire hier le 
vice-president du Chicago, John 
Holland.

Holland a continué en disan: 
que les Cubs ne cherchaient pas 
nécessairement à faire des trans 
actions, mais que le nouveau ge­
rant Lou Boudreau réalise qu'il 
faudra transiger afin d'améliorer 
l'équipe. Holland a dit qu’il a eu 
de frequentes entrevues avec le 
gérant Chuck Dressen des Bra­
ve- de Milwaukee en fin de se- 
nirin'-. vu et e les quatre joules 
prévues entre les Cubs et les Bra 
ves ont ete remises a cause du 
mauvais temps.

Toutefois, aucune decision n a 
été prise.

Ce soir, les Maple 1/eafs seront les visiteurs au stade de la 
me De Lonmier. l.e club de Toronto a toujours etc une grande 
attraction a Montréal et le sera davantage ce soir puisqu’il
alignera an troisieme-hut le Non Cuyde Barris, un ancien des 
Royaux. Barris, qui comptait beaucoup d’admirateurs dans la 
métropole niais qui comptait peut-être encore plus de critiques 
a cause de son incommensurable paresse et de sa désormais
légendaire nonchalance, tentera de faire oublier la merveilleuse 
tenue de Joe Altobeili, qui cogne avec une régularité décon­
certante, un circuit à toutes les parties. Jusqu’à ce jour, la direc­
tion des boyaux n'a pas regrette un seul instant de s'être
débarrassée de Barris qui semait le virus de l'insouciance au 
sein de i équipe. T oronto, avant les parties d’hier soir était I Af rèkf lllf Alf 4 D P
installe en première place, avec Buffalo. Que les Rovaux IÇJWISIJ O O. U.
retrouvent leur aplomb contre l’équipe de la ville-reine et il ' 
n en faudra pas davantage pour que les amateurs passent l’éponge 
sur les échecs des derniers jours

Washington 8 
Kansas City 1

KsniMS City 00'. OfiO 005—1 *1 r
WAAWiAtfton 320 100 lOx—R 1.3 3
Herbert, oJhnson <1>. Kiely i5v Lar­
sen et C*hltl. Paacual et Bsrtey. 
O Pasqua! '2-3i P. Herben. (2-1 » | 
CC . Wash Lemon '8e . Aütson (2ei

Le coureur Kelley reviendra dans 
le marathon de Yonkers

GROTON. Connecticutt — 
Jnhnnv Kelley, qui avait annon 
cé sa retraite après avoir aban 
donne le marathon rie Boston 
cinq milles avant la fin le mois 
dernier, a changé d'idoe hier.

Keiley s signifié l’inention de 
participer au marathon de Yon 
kers le 22 mai afin de défendre 
le championnat qu’il a gagne au 
cours des trois dernières an

nees Kelley a gagne une cour­
se de cinq milles » Westerly. 
Rhode Island, samedi et il a 
poursuivi son entrainement en 
vue du marathon «le Yonkers.

Kelley a fait parvenir son ins­
cription aux organisateurs du 
marathon de Yonkers avec une 
note soulignant qu'il n'avait 
pas encore décide officielle­
ment de participer a cet événe­
ment sportif.
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avec 46, en a récolté trois 
> parties et Colavito, qui a 

été acheté du Cleveland, unique 
ment pour perdre des balles 
dans les rues avoisinantes du 
stade de Détroit, n’a réussi que 
trois coups de quatre buts en 15 
parties et aucun dans ses 11 der­
nières. L'an dernier, après le 
même nombre de parties, Ma 
thews avait cogné 8 circuits, Co­
lavito, quatre et Mantle, trois.

Et ils ne sont pas les seuls. 
Harmon Kiliebrew, qui a partage 
la couronne des circuits avec 
Colavito avec 42, l’an dernier, 
n'en * réussi que 2, jusqu'à ce 
jour.

Kiliebrew a toutefois dû pren­
dre un repos à cause d'une bles­
sure è une jambe et les Séna 
teurs de Washington se débat­
tent sans lui. Wilie Mays a co- 
qné 2 circuits depuis le début de 
la saison avec le San Francisco. 
Et Charlie Maxwell, qui faisait 
31 fois d'un seul coup le tour 
du losanoe, l'an dernier, av»r 
les Tigers, «cherche -ncors le 
moyen da cogner la balle de l'eu 
tr* côte de le clôture, cette 
saison.

Après les parties de le fin de 
semaine, Willie McCovey des 
Giants dominait la Ligue Natio 
nale avec 8 circuits e» Woody 
Held du Cleveland réclamait le 
même honneur dans la ligue 
Américaine, avec 6.

Willie Mays continue nean 
moins de se faire valoir dans la 
Nationale. H a réussi 7 coups 
aûrs dans ses 21 dernières appa­
ritions et maintient sa moyenne 
au bâton à .425. Hank Aaron du 
Milwaukee et Tony Curry du 
Philadelphie sont au deuxième 
rang avec .385, suivi de Roberto 
Clemente du Pittsburgh qui a 
conservé une moyenne de .369.

Avec une performance de dix 
coups sûrs en 17 presences, la 
semaine dernière, Roger Maris 
des Yankees est monte en tête 
de l'Américaine avec une moy­
enne de .458. Son coéquipier Bill 
Skowron vient au second rang 
avec .400 tendis que Pete Run­
nels du Boston avec .396 et 
Jerry Lumpe du Kansas City, 
avec .382 suivent dans l'ordre. 
Lumpe, le meneur de la semaine

Don Jordan et Robinson au 
même programme de boxe

Don jordan et Ray Robinson figureront au même 
programme samedi soir prochain au stade Memorial 
do Baltimore.

Rolland Râtelle, élu président de 
la Fédération de tennis sur table

i Mercredi soir, le 18 mai pro- ne tennis sur table, pour le bien 
. chain, une importante a-sem- de ce populaire sport, venet. en 

b!ée aura lieu à la Palestre Na- grand nombre assister à l’impor- 
j tionale. 840 Cherrier. Cette as tante assemblée du 18 mai pro- 

semblee, qui commencera à 7 chain.
heures et demie, a pour but 1 ________
principal, la réorganisation de!

1 la Fédération de Tennis sut !
Table du Québec, et fa re les 
amendements nécessaires à la . 
présente constitution. On a pro 

| cède lors du tournoi provincial, 
i à l’élection des principaux off;
! ciers pour la saison 1980-61. et 
| Rolland Râtelle, a été élu pré- 
■ sident à l’unanimité. John Hun- 

mus et Wilfrid Gaudreau pnt été 
é’us vice présidents, tandis que 
la secrétaire sera Betty Tweedy 
Louise Parent Gadanyi. en sera 
la trésorière Les autres officiers 
seront élus le 18 prochain.

Rolland Râtelle, le nouveau 
; president, nous informe que 

plusieurs projet'; sont a l’étude 
! pour la prochaine saison, et 
; toute organisation ou ligue, a 
' Montréal et dans 'a Province 

de Québec, qui désirerait s'affi 
lier avec la F T.T.Q. peuvent le 
faire, soit en assistant à la pro 
chaîne assemblée, nu en corn 
mûniquant avec Rolland Râtelle, 
a s: Palestre Nationale.

i Toute ville qui aimerait pré 
senter un tournoi-invitation la 

! saison prochaine, peut se reser 
, ver une date a l'avance, en s'a- ;
I dressant à R Râtelle H est fort 
: possible, qu’un tournoi d'eto. 

soit présenté an début du mots 
d'Aout, dan* les Laurentfdes 
Entretemps. !e tournoi pour les 
championnats rie l'Est du fana 
da. aura lieu à Ottawa, les 21 et 
22 mai prochain Donc, amateurs

CIGARETTES

EXPORT
BOUT UNI OU FILTRE

Jordan, le champion mi 
m o y e n mondial, rencontrera 
Candy McFarland de Philadel­
phie dans un match de dix ron 
des non pour le titre. Robinson,

Ces deux boxeurs se prépare 
rom a des prochains combats 
de championnat. En efet. seu­
lement 13 jours plus tard. Jor 

.dan risquera sa eouronne con 
tre Benny Kid Paret de Cuba 
à Las Vegas au Nevada. .Si Jor 
dan subissait une blessure se 
rieuse contre McFarland a Bal­
timore samedi e! se voyait force 
de contremander son match de 
championnat con’re Pa-el, il 
poun-nit s'attirer !e> foudres d? 
lu National Boxing Association.

Sugar Ray

Robinson n'est plus champion 
maintenant, mais il a un impor­
tant engagement à remplir con­
tre Pau! Pender le 10 juin à Bos­
ton. Pender a détrôné Robinson 
comme champion poids moyen 
mondial, version des Etats de 
New-York et du Massachusetts, 
il y a quelques mois et Sugar 
Ray tentera de reprendre son 
titre le mois prochain.

Demain soir la pins jeune 
membre de la f a m i I ' e de 
boxeurs des Fullmer, sera à 
l'oeuvre. Don Fullmer, rencon 
trera Stefan Rdl dans un match 
de dix rondes à West Jordan, 
Utah. Fullmer a gagné 22 com­
bats profess onnels sur 25. Redl 
a un bilan de 25 victoires cinq 
défaites et un match nu! en 31 
combats professionnels depuis 

1 ie début d esa carrière.

Lanceurs propables
LIGUE AMERICAINE

Détroit Mo-ri 0-2 a Wa 
.shmgLon Kommerrr 0-2. soir.

, Kansas Citv Herbert 2-0 à 
Baiumore Wilhelm 1 1, soir. 

Cleveland Perry 1-1 a Newl 
i York Short 2-1, soir 
; Chicago Wvnn 0] à Boston 
i Casale 2-0. soir

LIGUE NATIONALE 
Cincinnati Purkev M a Chi­

cago Hobble 2-3 
Pittsburgh Law 4 i à Los 

■ Angeles Podres 2-1. sotr.
Philadelphie Conley 00 a 

i San Francisco Antonelii 10. 
i soir
‘ Seules joutes au calendrier. ,

V';*

\
EN EUROPE

• vec Maurice Richard 
et ion épouse 

74 JUIN eu 10 JUILLET
(le séjour jteul-flrt prolonce, 

Accompagne? le? Richard pour e# 
voyage de I? Jour*, a Prague, Rome 
Venise. Monte-1 arlo. l'aris. I.oiirire* rt 
Bruxelles. I ». PRIX < OMPRIM): trans. 
port aller-retour par Jet, hôtels, plu­
sieurs repas, réceptions spéciales, usi- 
tr\. pourboires, etc. Reserve? d'ici T 
Jours. Seulement S349

Ecrive* ou téléphoner pour 
brochure gratuite

GLOBUS TOURS lie.
lurqn'ii ?l nv.K peur p v cr

133 St-tarquev ouest, (h. M — VI. î-fWW

BICYCLES

Bemi-courve • 4 vites.vet
Marque C.C.M

A partir de $36.95

• le plu* grand ehol* de 
bicvcles a vlteive* et 
ntamdard

• %teiirr dp reparation de*
plu* moderne*

• Service prompt et ronrtnl»
par der experts qualifiév

CHEZ:

DANNY CYCLES 
& SPORTS

Successeur de H F!o»a

1506 •*!, rue Demontigny
(38 an* de service)

Ce soir 8H.15
10 COURSES

PARI-DOUBLE 
PARI QUINIELLA

Dimanche
2K.15

Admission :
CUUHOUS*

S2.50
GRANDÎT AND

SI.09
tEetradev

populaire*)

RACEWAY INC.»

Service tpécial d'autobut 
Clubhouse ultra-chic 

Salle à manger

STATIONNEMENT GRATUIT
ENFANTS NON ADMIS

Tous les mercredi* soirs, «olrfe des dames

La vie a bons moments... MOLSON

Hoad et Rojewall sont 
victorieux

MELBOURNE. Aux: - Le» 
Hoad et. Ken Rosewal! ont ga­
gne les doubles du tournoi de 

i tennis professionnel rie Melbour­
ne eu stade olymnique de Mel­
bourne. en Australie, hier 

Rosewall et Hoad ont battu 
Tony Trabert et Alex Olmedo 
par 2-8. 6-3. 6-4 el 6-4 devant une 
piètre assistance d'environ 2 000 
ixersonnes. Dans les simple,.- 
Mal Anderson a aussi défa: 
Frank Serigman par 8-6 et si 
pour s assurer la troisième place 
du tournoi e: Ashley Cooper s'est 
classé cinquième en disposant de 
Trabert par 6-2. 48 e- 6-2 Hoad 
et Rosewall se rencontreront au­
jourd’hui dans la final des sim 
pies masculins.

Pour I. deuxième fois en trois «nnees contentives, Edouard 
Tuvo, de Montreal, s'est classe premier en fin de semaine dent 
le concours de tir de le province de Québec, calibre 20, et 
second pour le Cenede deux années sur trois. En 1958, M. Tuvo 
obtint 99 sur 100, se pleçent sur un pied d’égalit* avec Barney 
Hartmann pour le championnat du Canada, qu'il perdit tout* 
fois dans une ronde éliminatoire. Cette ennée, avec 99 points 
sur un total possible de 100, Edouard Tuvo se classa deuxième. 
En avril dernier, le tournoi des championnats des pécheurs et 
chasseurs de Montreal Inc., a été remporté par Edouard Tuvo. 
avec 99 sur 100. Il n'a perdu c# titre qu'une seule fois en 
quatre ans. Au» Jaux panaméricains de Chicago en août 1959, 
Il dacrocha le sixième rang sur 43 tireurs venus du monde 

entier, avec 193 points sur 200,

TORONTO. — Quatre hom 
mes forts de Montréal on» rem­
porté quatre championnats des 
poids et haltères è Toronto ta 

. medi, lors du premier cham­
pionnat da l'Ontario à compéti­
tion ouverta depuis 20 ans.

Bill Swaluk, qui a remporté 
le titre des poids-lourds en le 
vant un poids total d* 965 livres 
et a été également nommé le 
meilleur athlète evee un fetal 
da 620 points salon la formule 
Hoffman.

Les trois autres Montréalais 
sont Allen Salter, qui s’est as­
suré le titre des poids coqs en 
levant 595 livres; Pierre St-Jean 
celui des poids légers avec 640 
livret et Mik* Liparl, celui des 
mi-lourds svec 870 livres.

Sam Loyulle du YMCA da 
Buffalo a remporté U cham- 
pionnat dot mi-meyont. 1

La t/ère de chez nous
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Le tunnel de La Havane Entrée, côté Cabana.

Les grandes oeuvres du génie civil français
T)an.< le Inmaine prestigieux 

des “Grands Travaux", la 
France vif ni de réaliser «n 
certain nrmbre d’oeuvres en 
lossales qui présentent un vif 
intérêt pour les autres nations. 
En effet, presque chacun de 
ce.s grand* ouvrages est le 
fruit dune idée nouvelle, 
d’une théorie mathématique 
hardie imaginée tout exprès; 
eu encore, elle a nécessité 
l’emploi de techniques surpre­
nantes. comme celle du “béton 
précontraint’’, en sorte qu’elles 
ouvrent aux ingénieurs de tous 
les pays d’immenses perspec­
tives.

Voyez par exemple, le fa 
meux pont suspendu de Tan- 
carville, qui enjambe la Basse 
Seine maritime entre Rouen 
et Le Havre. Inauguré Tété 
dernier, il reste le plus long 
pont de toute l’Europe conti­
nentale tant que Ton n’aura 

as construit le pont sur le 
osphore ou celui sur le dé

troit de Messine. Si Ton dérou- 
Jait-fout le fil d’acier contenu 
dans tes câbles qui le suppôt- 
tent, on aurait de quoi couvrir 
24,000 km... plus de la moitié 
du tour de la terre.

Eh bien’ ce pont n’a pas été 
copié sur les ponts américains, 
mais calculé suivant une thén 
rie nouvelle, lui permettant de 
résister aux vents les plus vio­
lents; pour vérifier ces calculs, 
on a construit une “maquette’’ 
qui a été essayée en soufflerie 
au laboratoire aérodynamique 
de TEcole normale. Les grands 
câbles parabolique' de la r\\e. 
gauche ne descendent pas jus­
qu'au sol: ils sont ancrés dans 
un extraordinaire massif mo­
bile. en béton pïerontraint, 
aussi haut que TArc-de-Triom-

phe de l'Etoile, â Paris Quand 
des ramions très lourds pas­
sent sur le pont, les câbles se 
tendent et le massif tout en 
tier se soulève. C’est la sou­
plesse d'un cheval qui obéit

au cavalier. .. mais un cheval 
haut de 45 mètres!

Le béton précontraint a été 
jnvente par l'ingénieur fran 
cais Kreyssinet. Vous savez 
que le beton arme, dont Tem 
ploi est aujourd’hui universel, 
contient des “fers” noyés dans 
le ciment. Kreyssinet a imagi­
né de tendre fortement ces 
fers, comme des coirtoas de ca 
outchouc, avant la solidifica 
tion du ciment. On obtient 
ainsi un matériau prodigieuse 
ment solide et léger, permet­

tant de construire des ouvra­
ges gigantesques. C’est ainsi 
qu’au Venezuela, pour la cons­
truction d'une route à viaducs 
reliant Caracas a la mer. les 
firmes américaines avaient 
proposé la solution classique 
des ponts suspendus. Les 
Français enlevèrent l'adjudi­
cation et réalisèrent un tour 
de force de légèreté et de 
hardiesse avec trois arches gi 
gantesques en béton précon 
traint.

A I.a Havane, le gouverne­
ment hésitait à faire construi­
re un viaduc en travers du 
goulet d’entrée du port, pour 
des raisons stratégiques. Une 
entreprise française a cons­
truit un tunnel routier sous- 
marin, non pas en perçant le 
sol, mais en coulant au fond 
du détroit — avec une préci­
sion de quelques centimètres 
— des tronçons de tunnel qui

Par Pterre DEVAUX

furent raccordés par des sca 
phandriers.

Faut-il rappeler que nos 
deux pays travaillent actuelle 
ment, chacun a une extrémité, 
à une oeuvre spectaculaire : 
le percement du tunnel du 
mont Blanc? A la vérité, les 
Italiens ne trouveront pas 
dans ces "protoginos” résis­
tantes. les difficultés redou­
tables et le feu souterrain qui 
marquèrent le rr-’useinent de 
la Grande. Galle ia Bologne 
Florence ; et les Français ne 
risqt: U pas de recevoir sur 
la tête un Niagara de sable 
incoercible, comme il leur ad­
vint au Loatschbcrg!

Le célèbre tunnel du Rove, 
dans les Bouches-dii-Rhone. 
n’est n; routier, ni ferroviai­
re. mais maritime; il fait 
communiquer Marseille, par 
bateaux, avec le complexe p< 
trolier de l'étang de Rerre. 
II détient le record du monde 
pour le volume de rochers en 
levés 2,300,000 m3 contre 
1,700.000 pour le Simplon.

Le canal du Languedoc, qui 
prend les eaux du Rhône au 
nord d'Avignon et les emporte 
jusqu'au dessous de Béziers, va 
bouleverser l’économie de cette 
zone méditerranéenne et en fai­
re une petite Normandie ' Les 
eaux sont prises par des turbi­
nes tournant à l'envers, sous 
l'action de moteurs électriques, 
et passent en tunnel le seuil de 
la Gardiole, entre Montpellier 
et Sète.

I n esprit de croisade mysti­
que anime les ingénieurs d'élec­
tricité de France et de la Cie 
Nationale du Rhône dans la 
course aux kilowatts. Les solu­
tions sont d'une hardiesse ex­
trême et bien des vies humai­
nes ont payé ces beaux ouvra­
ges d’intelligence et d'énergie.

Voici, au premier rang de la 
liste héroïque, Pragnères. dans 
les Pyrénées, où Ton a pu par­
ler d’un véritable Anapurna 
technique Dix-huit kilometres 
de tunnels ont été percés en 
plein roc pour aller chercher 
par-dessous Teau des glaciers.

Pour les premiers travaux, à 
flanc de falaises, il fallut his­
ser les hommes et leurs mar­
teaux-piqueurs au moyen de 
câbles; avec ces marteaux- 
piqueurs, on creusa des niches 
pour les machines puis des dor­
toirs pour les hommes; on aban­
donnait tout à la mauvaise sai­
son, quand la neige est plus 
forte q'v^ l’homme, pour rouvrir 
les chantiers au printemps. Pra­
gnères. construite au fond de 
la vallée en-dessous du célèbre 
"cirque de Gavarnie", est le

type des centrale* de haute chu 1 
te équipée de turbines Pelton 
a jets d’eau.

La France, sur la carte d'Eu­
rope, est un isthme, où l'on 
peut violenter la géographie La 
Loire, sur tous les atlas, aliait 
finir dans l'Atlantique; mais le 
ingénieurs ont coupé la jeune 
Loire, près rie sa source du 
Gerbier des .tones et l'ont e-n 
voyee dans TArdèche par un 
tunnel de 13 km qui passe sou 
la ligne rie séparation des eaux 
de l’Europe; au passage, Teau 
fait tourner les turbines de Tu- 
sine souterraine de Montpezat, 
puis s'en va au Rhône et de la 
à la Méditerranée:

Cette solution de l'usine sou 
tetraine est décidément chère 
au coeur des ingénieurs fran 
çais, qui y voient un moyen 
d'augmenter la hauteur de 
chute. A Serre-Pnnçon. sur la 
haute Durance, l'usine est fo 
gée dans une cavité artificielle 
assez grande pour y placer la 
cathédrale de Laon avec ses 
tours: Quant au barrage de 
Serre-Ponçon, qui vient d'être 
inauguré, c'e.st une montagne 
de terre “compactée'', large de 
fiOO mètres, qui a étonné les 
observateurs étrangers. Des 
theories nouvelles sur la ré­
sistance des terres ont permis 
l’édification, en travers de la 
vallée, de cette fantastique 
montagne artificielle, patiem 
ment compactée à l'aide de co­
lossaux rouleaux hérissés, dits 
"à pieds de moutons ".

Fn plaine, les réalisations ne 
sont pas moins grandioses. Six 
usines géantes ont été cons­
truites sur le Rhin entre la 
Suisse et Strasbourg. Le Rhô­
ne, déjà barré près de la fron­
tière suisse par le célèbre bar­
rage de Génissiat, a été tron­
çonné en aval de Lyon par une 
série de barrages, dont la se­
ne se poursuit activement: 
Donzère, Loriol, etc... De tor­
rent impétueux — "ce diable 
de Rhône!” écrivait déjà Mme 
de Sévigné au temps de Louis 
XIV— le Rhône se métamor­
phose progressivement en un 
long plan d'eau paisible, où 
les bateaux circulent par des 
écluses.

Contemplant ces travaux 
géants, les ingénieurs améri­
cains ont eu ce mot élogieux: 
•Voila un travail digne de 

nous!" Les Français n'ont rien 
répondu, mais ils savent que 
les travaux du Bas-Rhône, à 
travers des terres de vieille 
civilisation et de fort peuple-

Solaire de base de $103.90 par 
semaine aux livreurs de Carling

Le Syndic* international des ouvrier» unis de» br»»»erle» 
(FAT-COI-CTC) local 372 et la bra*»erie Carling Limitée vien­
nent de conclure une convention collective de travail oui vaut 
aux vendeur» et livreur» de bière un «eleire hebdomadaire de 
bate de 103.90, plu» 2 cent» par raisse de commission. Au cour- 
de ta première année, le salaire est de $98.50 plus 2 cent» 
per caisse en commission.

Les assistants-vendeurs ont 
$93.50 plus 1-2 cent de corn 
mission pour la première année 
et $101.50 plus 1-2 cent de com­
mission pour la deuxième an 
née. Les chauffeurs de camions 
ont $93.50 pour la première an 
nee et $101.50 pour la deuxième 
année.

Le contrat contient égale 
ment des dispositions pour les 
uniformes, une main-o'oeuvre 
adequate, les activités syndica­
les et 9 congés pays.

ment, ont été infiniment plus 
délicats que ceux du (lolorado 
ou de la Tennessee. On peut 
dire qu'au milieu de ccs paysa­
ges virgiliens, chantés par Mis­
tral. nous assistons à un re­
modelage prométhéen, p a r 
l'homme, d'une terre déjà bé­
nie des dieux.

Une clause garantit aux ven 
deurs, assistants-vendeurs, aides 
et employés en probation de ne 
pas être obligés de travailler au 
chargement et au déchargement 
des camions pendant leur pério­
de de probation.

II y a également une enlm 
te séparée pour un fonds de re 
traite, un plan de bien-être ac­
cordant une indemnité hebdo­
madaire en vue de maladie, un 
plan d’hospitalisation et une as­
surance-vie entièrement payé- 
par la compagnie.

La convention signée à Tissue 
de négociations direVtes pré­
voit le versement d'une somme 
de S ton en guise de fétroactivi- 
! MM. André Monette, Marcel 
Jutras. Albert î’hilie. Jea^Paùl 
Desautels et Roland Go dike, 
représentant international, ont 

i participé aux négociations.

i I 1 1 1 I I 1
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un nouveau modèle 1960- économie réelle de 105.00
MACHINES À COUDRE

dupuis
DUPUIS REPETE CETTE OFFRE A SUCCES 

A LA DEMANDE 

POPULAIRE

grosse tête de luxe couture ZIG-ZAG
AVANT - ARRIERE ET DROITE - MEUBLE FINI NOYER O U CHENE PALE 
DEVRAIENT SE VENDRE 229.95
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- PRIX VEDETTE DUPUIS
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NOUVELLE 
TETE DE LUXE

"ZIG ZAG s ; ' -
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RétliMi, â damicila, tout U» g«nr*« et* 

eeutur* moeUrnt a uni faciltmant at 
autti parfaltamant qua la» couturiar» 4a 

profasnon
Mima la débutanta dan» Tart da coudra 
trouvara facila comma un pmc-tomp» 
lo travail axécuté »ur eatta WHITE

: Bill ../Va-...,:
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aussi peu queVoyez toul ce que 
vous pouvez réussir
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1.25
SANS ACCESSOIRE 

SANS FATIGUE 
SANS PERTE DE TEMPS

METHODE DE COUTURE 
EXPLIQUEE GRATUITE­
MENT • DOUBLE GA 
RANTIE WHITE ET DU­
PUIS • GARANTIE 20 
ANS SUR LE MECANIS 
ME • GARANTIE D'UN 
AN SUR MOTEUR ET 
SERVICE

par semaine

»,• fait la» boutanniara» 
bord do robo invisible 

• peso lot bouton»
• nota farmatura glitiièra 
• la» appliqué» ot monogrammo» 
• alla broda at raprita 
• ... Pt da» contain** d’autra» 

point» fontai»i#
Satnfaction garantie 

ou argent remit
Tl. t MSI toril SU*

V

DUPtrtS - MIZZANIVT 
DKMormofrr _ rayon rts

AUCUN VERSEMENT COMPTANT (Taxe de vente payable à Vachat)

2%. Livraison imftiédiata ou à uns data ultériaura

NOTEZ CES DETAILS DE LA "TETE"
bobine ronde 
marche avant arrière

o

couture arriéré à bouton-poussoir automatique
Cadran pour tension et longueur des point»
reglage automatique des griffes
repnseur à même la tête
tension chiffrée tous genres de coutures
cinq contrôles de vitesse
coud le nylon, le colon, les lamagnj
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